
Témoin du passé
M. Emile Roche a bien du talent.

Cet ancien journaliste avait — il a
gardé dans l'abaissement de l'époque
_ le goût des idées. Pour lui, la po-
litique n'a jamais rien eu d'« alimen-
taire ». Encore moins, elle n'a été un
instrument au service de l'ambition
personnelle.

C'était là chose déjà rare sous la
Troisième République, mais qui risque
bien d'avoir disparu complètement
avec la Quatrième. Passionné de la
chose publique , M. Roche avait fait
son choix entre les courants de la
pensée politique contemporaine. On
peut discuter ce choix. Personne ne.
saurait lui contester d'avoir servi ,
dans son activité de journaliste et de
mil i tant  politique , un idéal élevé.

Il était radical , d'une lignée radicale
qui , en France, a connu sa belle pé-
riode. Le radicalisme, pour lui , c'était
plus qu 'un parti , plus même qu 'une
doctrine , c'était une façon de sentir ,
une façon de poser les problèmes de
la chose publique tout autrement que
le ferait un modéré ou un socialiste.
Un radical de l'espèce d'Emile Roche
ne pouvait concevoir — quand il di-
rigeai t son journal « La République »

que le radicalisme se résorbât au
point de n 'être plus qu 'un socialisme
un peu pâle , ou au contraire qu 'il
jouait les rôles de chien de garde du
conservatisme.

Avec sa culture , M. Emile Roche
eût pu prétendre , nous semble-t-il ,
aux premiers rôles dans son parti.
Cela n'a jamais été le cas. Il fut ser-
viteur modeste et disciple fidèle. De
qui ? Entre les chefs de file du radi-
calisme français, il est resté attaché
à celui dont il fut  naguère le secré-
taire , à Joseph Caillaux. Et sur celui-
ci, il nous livre un témoignage :
« Caillaux que j'ai connu » (1) dont
on prendra connaissance avec beau-
coup d'intérêt.

Ce n'est pas, au demeurant, la jeu-
nesse orgueilleuse , la vie orageuse re-
latées par les Mémoires du fameux
homme politique que retrace ici M.
Roche. Le Caillaux qu'il a connu , c'est'
celui des vingt dernières années, le
Caillaux apaisé , devenu l'un des Nes-
tors de la Troisième République, qui
se satisfaisait, mais avec quelle cons-
cience, d'exercer ses fonctions de pré-
sident de la commission des finances
du Sénat, ce qui ne l'empêchait pas
d'émettre des jugements souvent inci-
sifs, mais en général lucides, sur tout
le cours de la politique française
d'avant-guerre, et même du temps de
guerre.

On admire ici la fidélité de l'auteur
à un maître et, dans la chose publi-
que , le fait est assez rare pour qu 'on
le souligne. On admire aussi le soin
avec lequel il rend sensibles toutes
les nuances de la pensée et de l'ac-
tion de celui qui restera, quoi qu'on
ait pu avoir contre lui. un des grands
ténors du régime défunt, un de
ces politiciens d'un « format »
que la Quatrième République n'a
point engendrés. Mais pour ce qui est
du jugement d'ensemble que l'on por-
tera sur - la  politique , sur l'œuvre et
sur la personnalité de Joseph Cail-
laux , on pourra  continuer à différer
d'avis avec M. Emile Roche.

Car enfin , Caillaux, défaitiste de
1917, n'a peut-être pas aussi bien ser-
vi la France qu 'il a servi la Républi-
que !

(1) Pion, édit. 
René BRAICŒH7T.

Aux chutes Victoria
Le voyage de notre collaborateur René Goiizy en Afrique australe

Imaginez une nappe d'eau de près
de deux kilomètres de largeur qui,
d'un seul bond, se précipite dans
un canyon , une brèche étroite dont
les murail les atteignent ou même
dépassent les cent mètres. Imaginez
que l'énorme volume d'eau (trois
cents millions de litres à la minute,
vers la fin de la saison des pluies)
nue roul ent les neuf cataractes s'ali-
gnant de l'ouest à l'est, s'engouffre
dans un étroit couloir — dont on n'a
jam ais pu mesurer la profondeur —
et vous aurez une  idée de ce que sont
les chutes du Zambèze et le Boiling
P°a, le chaudron dans lequel bouil-
lonne cette eau tumultueuse ; pas-
sant sous le viaduc du chemin de
'er , elle va poursuivant sa route , en
décrivant encore , à travers d'au-
tres canyons , trois immenses zigzags.
«U Silent Pool , enf in , les eaux ,
moins tumultueuses , reprennent un
cours normal avant  d'aller se jeter ,
a 2(100 kilomètres plus à l'est , dans
' océan Indien .

C'est de Livingstone, jolie petite
cité installée sur un plateau, à quel-
que douze kilomètres des chutes,
que je vous adresse ces lignes. Tout,
ici, rappell e le souvenir du grand
missionnaire-explorateur qui , en
1855, découvrit les chutes auxquel-
les il donna le nom de sa souverai-
ne. Les indigènes, alors (et au-
jourd'hui encore) les appelaient Mo-
si oa Tounya, c'est-à-dire les « fu-
mées qui tonnent », qualifiant ainsi
les colonnes de vapeur qui, s'éle-
vant au-dessus des chutes, montent
haut dans le f irmament où elles
forment une buée plus ou moins
diaphane , selon l'état du ciel.

Ces « fumées », nous en guettions
avec impatience l'apparition , alors
que nous roulions sur la belle route
venant de Bulawayo. A un certain
moment , moment  p lein d'émotion,
nous aperçûmes enfin , dans le nord ,
les colonnes de vapeur , se confon-
dant avec les nuages. Nous crûmes
en compter cinq ou six. Nous étions
alors à environ 7 kilomètres des
chutes, dont le sourd grondement,
semblable au tonnerre lointain , an-
nonçait également la présence. Mi-
nute impressionnante !

J'ai laissé, sauf erreur , mes lec-
teurs à Francistown que nous avions
regagné après notre traversée du Ka-
lahari. Nous prîmes dans celte pet i te
localité , assez plaisante, quelques
jours de repos bien gagné. Nous en
jouîmes doutant plus que nous
avions le sentiment de la tâche ac-
complie.

René GOUZY.

(Lire la suite en lime page)

Les deux avocats du maréchal Pétain
demandent la revision de son procès

Ap rès avoir réuni les «documents nécessaires»

et f ont appel à une justice
mieux inf ormée qu'en 1945, et sereine

Notre correspondant de Paris nous
téléphone :

L a f f a i r e  Pétain continue à occu-
per l'avant-scène de l'actualité , 

^ 
et

après la bombe Remy suivie du désa-
veu in f l i gé par le général de Gaulle
à l'auteur de cette prop osit ion, le
dossier du prisonnier de l 'île d'Yen
vient de s'enrichir d'une p ièce nou-
velle.

Cette fois-ci , il ne s'ag it rien moins
que d'une demande de revision du
procès de 1945, lequel se termina,
rappelons-le , par une condamnation
à mort du maréchal , suivie bientôt
d' une commutation de peine signée
de la main même du général de
Gaulle alors président du gouverne-
ment provisoire.

Beaucoup de temps et d 'événe-
ments ont passé depuis cette époque
troublée, et nombreuses ont été les
voix qui se sont élevées pour deman-
der une mesure de clémence en fa-
veur du vainqueur de Verdun. Elles
n'ont pas été entendues jusqu 'ici et
c'est sans doute pour cette raison —
et aussi parce que les esprits apaisés
inclinent à p lus de justice et davan-
tage de modération — que les avo-
cats du maréchal, mandatés d' ail-
leurs par ce dernier dans une lettre
de septembre 1946 , ont depuis quel-
ques jours commencé les pre mières
démarches pour la revision du pro -
cès.

MM.  Isorn i et Lemaire ont , au cours
de la journée d 'hier fa i t  savoir que,
possédant désormais les « documents
nécessaires », ils procèdent actuelle-
ment à la rédaction du mémoire qui
sera présenté à la Cour de cassation
dans un mois environ quand l'actuel

président , M. Montg ibeaux (celui-là
même qui présida le pr ocès) aura
pris sa retraite.

« Notre demande en rev ision, a
déclaré M.  Isorni au journal le «Mon-
de» , se situe en dehors de toutes les
polémi ques qui se développent au-
tour du maréchal Pétain ; elle ne
peut constituer un élément de dis-
corde ou de troubles. C'est un acte
judiciaire qui ne saurait être taxé
de provocation ni servir de p rétexte
pour d i f f é r e r  une f o i s  de p lus l'am-
nistie de ceux qui attendent dans les
prisons ou qui sont privés de leurs
droits. Auxiliaires de la justice nous
fa i sons  dans les termes de la loi ap-
pel d' une justice d'exception mal in-
fo rmée  à une justice mieux informée
et sereine. »

M.-G. a.
(Lire la suite en 13me pane)

Un chœur féminin s'est enfui d'Allemagne orientale

Le chœur féminin « Mozart-Chor », de Dresde, s'est enfui dernièrement en
Allemagne occidentale, en compagnie de son directeur. Ces choristes crai-
gnaient des représailles pour avoir refusé de chanter des airs communistes.

Un soldat yankee d'origine suisse
jugé à Garmisch pour espionnage
en faveur de l'Union soviétique

UN VÉRIT ABLE ROMAN

Il avait envoyé un télégramme à la légation d 'U.R.S.S. à Berne
Mais un f onctionnaire allemand l 'a dénoncé

GARMISCH, 14 (Reuter). — Un capo-
ral dé l'aviation militaire américaine,
âgé de 19 ans , Gustave-Adolphe Muller ,
a comparu vendredi devant un tribunal
de guerre américain sous l'inculpation
de tentative d'espionnage en faveur
d'une puissance étrangère.

Au cours de l'interrogatoire, cette
puissance étrangère a été mentionnée
soit par le procureur soit par les té-
moins comme étant l'U.R.S.S.

Un fonctionnaire postal allemand de
Garmisch a déclaré devant la cour que
Muller avait consigné un télégramme
au début d'octobre dernier adressé à la
légation de l'U.R.S.S. à Berne , dans
lequel il demandait  à être mis en rap-
port avec des ressortissants soviétiques.

Le fonctionnaire postal a précisé qu'il

n'avait pas envoyé le télégramme et
qu 'il avait avisé les autorités améri-
caines.

Une fausse réponse...
Un fonctionnaire du contre-espionna-

ge américain , déposant comme témoin,
a déclaré que ses services avaient en-
voyé à Muller , alias Wattson , nom sous
lequel Muller avait , signé son télégram-
me, une réponse feinte de Berne dans
laquelle on annonçait l'arrivée à Gar-
misch , le 6 octobre , de deux Russes.

... et de faux agents
Deux agents du contre-espionnage

américain ont déclaré, également com-
me témoins, qu 'ils avaient rencontré
Muller ce jour-là à Garmisch. Us lui
demandèrent pourquoi il désirait faire
de l'espionnage en faveur de l'U.R.S.S.
Muller répondit : «Je repou.-se tout ar-
gent vu que depuis ma jeuness e j e suis
un communiste convaincu . Mon père
lutta côte à côte avec Lénine en 1917. »

Muller qui, pendant l'audience de
vendredi , ne parl a pour ainsi dire ja-
mais, avait auparavant déclaré à la
cour qu 'il était d'origine suisse.

Les deux agents ont, confirmé le fait
qu 'ils demandèrent le 6 octohre à l'in-
culpé s'il était en état de compulser
des documents secrets. Muller leur pro-
mit de leur livrer le lendemain des
documents de ce genre. Les deux agents
ont précisé qu 'il s se rencontrèrent , en
effet , le lendemain , avec Muller dans
un hôtel de Garmisch , en compagnie de
trois autres agents du contre-espionna-
ge américain. Ces agents, dans une
chambre attenante , prirent des notes
sur l'entretien.

Muller présenta plusieurs documents
dont T'Un était secret et un autre con-
fidentiel . Le document secret concernai t
l'activité de sabotage contre la puis-
sance d'occupation soviétique. U s'agis-
sait d'actes d'espionnage commis par
les Allemands dans la zone russe.

Le document confidentiel  avait trait
à l'école d'Oberhammergau pour l'In-
telligencp Service.

Les agents déclarèrent que Muller
leur avait, remis les documents avec
la fierté d'un idéaliste politi que con-
vaincu . U leur déclara qu 'il les avait
volés dans la biblioth èque secrète de
l'école de l'Intelligence Service.

Muller leur a demandé ensuite s'ils
pourraient lui aider à se rendre en
U.R.S.S. pour y étudier. Dans ce cas,
il renoncerait alors à sa nationalité
américaine. C'est alors qu 'on procéd a à
son arrestation.

Le défenseur a accusé les deux agents
américains d'avoir incité Muller à faire
de l'espionnage. En effe t , la seule in-
tent ion de Muller en envoyant son té-
légramme était d'entrer en contact
idéolog ique avec quelques vrais com-
munistes.

La cour s'est ajournée à samedi.

Le roi Léopold adressera aujourd'hui
un message radiodiffusé à la nation belge

Une déclaration de M. van Zeeland à son arrivée à Bruxelles

GENÈVE . 14. — M. van Zeeland, qui
avait quitté l'hôtel des Bergues peu
après 9 heures du mat in ,  vendredi , pour
le Iîepofoir , y a déjeuné en compagnie
du roi et n 'a qu i t t é  la résidence de
Pregny qu 'à 17 heures. 11 a regagné
directement l'aéroport de Cointrin et
est parti peu avant 19 heures pour
Bruxelles.

Avant son départ , l'homme d'Etat
belge a dit qu 'il regrettait de rendre le
métier de journaliste si difficile , mais
qu 'il n 'avait aucune déclaration à faire.

Léopold III s'adressera
par radio à la Belgique

BRUXELLES. 14 (A.P.P.) — M. van
Zeeland. à son arrivée à l'aérodrome
de Bruxelles, a donné lecture d'une
note du secrétariat du roi annonçant
que Léopold III. après avoir examiné
la situation politique avec M. van Zee-
land a décidé d'adresser à la nation
un message qui sera radiodiffusé sa-
medi.

M. van Zeeland n'a fait aucune décla-
ration à la presse.

Des précisions
BRUXELLES. 14 (A.F.P.) — La note

du secrétariat du roi Léopold annon-
çant que le souverain prononcera sa-
medi une allocution radiodiffusée in-
dique également que M. Jacques Pi-
renne , secrétaire du roi , avait  au cours
des derniers jours eu des entretiens
avec diverses personnalités politiques.
Le secrétaire du roi s'était rendu à
Pregny pour mettre le souverain au
courant de ces entretiens. Aussi, le roi
Léopold III. qui  avait reçu M. Devèze.
n jugé nécessaire de recevoir également
M. van Zeeland.

Le secrétaire du roi n 'est pas rentré
dans le même avion que M. van Zee-
land . Celui-ci a été reçu hier soir par
le prince-régent.

Dans les milieux politiques , on sou-
ligne qu 'aucune évolution dans la crise
ne pourra intervenir avant le message
royal.

Le rebelle Abdul Aziz
rend compte de ses actes
au gouvernement fédéral

indonésien
DJARKARTA. 14 (Reuter). — Le ca-

pita ine Andi Abdul Aziz. chef de la
récente révolte de Macassar contre' le
gouvernement indonésien, est arrivé
vendredi à Djakarta pou r rendre comp-
te de ses actes au gouvernement.

On déclare officiel lement qu 'Abdul
Aziz ne séjourn e pas en qualité de pri-
sonnier à Djakarta. Les observateurs
politiques, pensent que la liberté dont
il bénéficie a pour but d'apaiser les
esprits.

En prison !
DJAKARTA. 14 (A.F.P.) — Le mi-

nistre de la défense de l'Indonésie a
démenti  les déclarations de M. Ratu-
langi , ministre de l ' information , et a
confirmé que Abdul Aziz était prison -
nier et actuellemen t enfermé à Dja-
karta. U a ajouté que l'arrivée du chef
rebelle à Djakarta signifiait sa reddi-
tion inconditionnelle, mais non point
que la rébellion avait cessé.

Le ministre de la défense a déclaré
enfin qu 'Abdul Aziz ne retournerait
pas à Macassar.

Quatre footballeurs
tchèques s'enfuient

VIENNE, 15 (Reuter) . — L'agence au-
trichienne A.P.A. rapporte que quatre
joue urs de football tchécoslovaques sont
arrivés à Innsbruck et ont demandé
asile aux autorités. Il s'agit de J.
Kajml . K. Greiner , V. Tiska et K.
Hind l iak , tous membres du club de
Bratislav a.

La réfection de l'étroit chemin des Houillères à la Coudre
dont le mur de soutènement menace de s'effondrer complètement

NOS REPORTAGES
LOCAUX Un travail dont l'urgence s'impose à Neuchâtel

Si tous les chemins mènent à Ro-
me, il en est de privilégiés ; et d' au-
tres sont moins favorisés.  Demandez
à trois habitants de Neuchâtel où se
trouve le chemin des Rouillères ;
deux vous répondront qu'ils ne sa-
vaient même pas qu'il existait. Pour
la chaussée de la Boine ou la route
d.es Saars, c'est une autre histoire...
¦ C'est un ancien chemin de vignes,

aux confins . du territoire communal,
qu'il quitte d' ailleurs au nord-est de
la Coudre pour gagner Hauterive
par les « monts ». Il est charmant
et jus t i f ie  une promenade. Depuis
qu'on a considérablement développé
là construction dans les quartiers
de l' est, il dessert en outre 42 ména-
ges d' une coquette « colonie » d'ha-
bitation.

Par endroits, un camion n'y
pourrait pas croiser une voiture
d' enfants.  Il y  en a eu des camions
et des dêménageuses , depuis que le
terrain situé au sud s'est peup lé. Et
le long mur de soutènement n'a pas
résisté à ce traf ic  de poids lourds.
H s'est e f f o n d r e .  Ici , il n'est retenu
que par deux ou trois poutres ; là,
il ne repose p lus que sur une dalle
assez mince. Un éboulemcnt grave
peut se produire et provo quer Un
accident.

Il y aurait une solution de fa ci-
lité : interdire immédiatement le
passage des poids lourds sur le che-
min des Rouillères. Mais il f a u t  des
pommes de terre, du charbon, un
piano peut-être à l'un ou l'autre des
bordiers. Et la population d 'Haute-
rive tient à n'être pas privée de cet-
te voie de communication intercom-
munale par le haut.

On pourrait aussi demander aux

propriétaires-bordiers de reconstrui-
re à leurs frais  ce mur de soutène-
ment dont les p ierres se disloquent.
Car, juridi quement , c'est à eux
qu 'incombent l'entretien et, au be-

Deux voitures auraient peine à se croiser au chemin des Rouillères. A droite :
le mur de soutènement  qui  menace de s'écrouler et l 'échafaudage sommaire

qui donne accès à la colonie d'habitation de la Coudre.

soin , la ré fec t ion  de tels travaux de
maçonnerie qu'en 1S74 le Conseil
d 'Etat leur a conf iés .

A B
(Lire la suite en 13me page)

De la soucoupe
à l'omelette

tAfc^OS 9fr090S

Les soucoupes volantes ne sont
donc pas un mythe. Les soucoupes
volantes ne sont pas une illusion.
Les soucoupes volantes sont une réa-
lité. Elles circulent en plein ciel
pour des raisons obscures , mais elles
y circulent en p lein jour.  N' importe
qui , vous ou moi, ou quelqu 'un d'au-
tre , peut les voir à n'importe quel
moment, en levant la tête distraite-
ment. Et ne croyez pas que seules
les soucoupes se mettent à voler.
Nous aurons sans doute bientôt la
tasse volante , l'assiette volante , en
attendan t la cocotte volante , la poêlé
à f r i r e  volante , le caquelon volant.
Toute la batterie de cuisine se met-
tra à voler , tout comme dans les
ménages désunis , et gare à qui se
trouvera dans la trajectoire.

Mais il y a mieux. Gœring, Gœb-
bels , ou quelque autre de ces Gô-là,
disait qu 'on ne f a i t  pas d' omelette
sans casser des œ u f s . De l' autre coté
de l'Atlantique , on réussit à les fa i re
sans emp loyer le moindre jaune , le
moindre blanc , ni la moindre co-
quille. Seulement , l'omelette qui en
résulte est une omelette peu comes-
tible , volante elle aussi. On s'y cas-
serait les dents. Cette omelette , je
le crois , est plutôt  une crêpe , pour
la bonne raison que le Yankee est
f o r t  fr ian d de celle-ci, alors qu 'il
ignore en général celle-là. Cette pe-
tite précision gastronomique bien
établie , constatons que l'appareil
aéronauti que on astronauti que , dont
les journaux ont publié la p hotogra-
p hie récemment, ne ressemble pas
plus à une crêpe qu 'à une omelette.
Aussi puisque omelette il y a, restons-
en à l'omelette volante, et bornons-
nous à constater que les victuailles
elles-mêmes suivent le chemin aé-
rien de la batterie de cuisine.

Aurons-nous d'ici peu des côtelet-
tes f lo t tantes , des charlottes-aux-
pommes volantes , des asperges vo-
lantes , des tripes volantes , des cer-
velas volants ? Verrons-nous bientôt
l'ailloli volant venir de Toulon à la
rencontre de la choucroute volante
venue des bords du Rhin , et le plum-
pndding volant se croiser dans les
airs avec le spag hetti volant , tandis '
que le Bernerplatte volant évoluerait
gracieusement an-dessus de Klo ten,
en compagnie du bricelet volant,'
f lanqués  d'un ou deux schabzigérè
volants ? Ce serait charmant. Avec
quelques saucissons d'Arles volants,
un bon bi f teck  volant et, pour le
dessert, quel ques . bons pets-de-
nonne volants, on se croira transpor-
té au pays de Cocagne, et ce sera
le début d' un nouvel Age d 'Or, à
condition , toutefois , que ces noms
appétissants ne dissimulent pas
d'horribles eng ins meurtriers capa-
bles d' envoyer à travers les airs les
véritables soucoupes non volantes
sur lesquelles nous posons encore
nos tasses stables , à côté des assiettes
immobiles où nous entassons les
nourritures qu'un mouvement lent,
régulier et multimillénaire fa i t  voya-
ger par les airs jusqu 'à notre bou-
che , sans l' aide d'aucune machine,
infernale ou non.

OLIVE.
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ÉCHANGE
On offre appartemen t

de trois chambres et
grand vestibule avec vue
et soleil , côté est de la
ville, contre un de trois
ou quatre chambres, à
Colombier . Adresser offres
écrites à S. A. 253 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Belle chambre meublée,
indépendante, vue sur le
lac. Champ-Bougin 36,
3me à droite. ,

Belle chambre
pour fin avril. — MalUe-
fer 25, 1er à droite.

'Aux environs Immédiats
de la ville (tram)

belles chambres
tout confort , avec ou
sans petit déjeuner. Si-
tuation tranquille et en-
soleillée. Tél. 7 54 76.

Belle chambre, balcon
et confort , avec pension
soignée. Rue Coulon 8,
3me. tél. 5 27 93.

Pension est offerte pour
long ou court péjour à

GARÇON
ou fillette de 10 à 12 ans,
dans une propriété de la
banlieue de Neuchâtel. —
Offres sOUs chiffres R. B.
250 au bureau de la Feuil-
le d'avis.

Home de l'Ermitage.
Neuchâtel.

PENSION
pour couples et person-
nes isolées et convales-
cents. Vue guperbe. Bel-
les chambres à partir de
8 a 12 fr., service B %
Tél. 5 33 14

Jolie chambre meublée,
bonne pension, part à la
salie de bains. — Mme
Hess, Beau regard 1.

Pension de j eunes filles
CLOS-BROCHET 2

1er étage - Tél. 5 28 10
Jolies chambres, tout con-
fort moderne, soleil, bal-
cons, avec pension très
soignée. Leçon» de fran -
çais, d'allemand, d'an-
glais et d'italien . Bonnes
référencs.

Dans une grande pâtu-
re neuchâtelolse on cher-
che pour le 1er mai un
bon

aide-berger
S'adresser à Léon Wln-

geler, Petit-Berne 11, Cor-
celles (Neuchâtel), tél.
6 18 79.

On cherche
JEUNE HOMME "tl

pour aider aux travaux de
la campagne. Bonne occa-
sion d'apprendre l'alle-
mand et bons aoins assu-
rés. Adresser offres à
Max Hârlng-Zuber, Aris-
dorf (Bâle - Campagne) .
Pour renseignements : M.
Poyet, Olos-de-Serrlères
29.

On demande

jeune fille
de confiance, pour tout
faire, dans cuisine et mé-
nage soigné, Mme GUn-
tlher, Lulsenstrasse 18 a,
Berne.

Je cherche

JEUNE FILLE
de 16-20 ans, pour aider
ou faire le ménage. —
Adresser offres écrites
avec photographie à P.
N. 220 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche

JEUNE FILLE
pour servir au magasin.
Faire offres avec référen-
cea et prétentions de sa-
laire à la boulangerie B.
Magnin , Savon 22 , Neu-
châtel,

Famille avec deux en-
fants de 1 Vj et 2 ^ ans,
cherche pour le 1er mal,
et Jusqu'au 1er novem-
bre,

JEUNE FILLE
pour aider au ménage et
au Jardin . Occasion d'ap-
prendre a cuisiner ainsi
que la langue allemande.
Vie de famille assurée .
Gages selon entente. —
Adresser offres à Mme R.
Teutsch-Widmer, viticul-
teur , Schaffls / Grléresse
(lac de Blenne), tél. (032)
7 21 54,

Je cherche

COIFFEUSE
pouvant travailler seule,
pour un remplacement
de cinq à six mois. En-
trée : 1er mal ou date &
convenir . Adresser offres
à Salon de coiffure, hôtel
de la Loyauté, les Ponts-
de-Martel .

Nous cherchons, pour
entrée Immédiate,

une ou deux bonnes
couturières

qualifiées et habiles. Pla-
ce intéressante et bien
rétribuée.

Manufacture de bonne-
terie de Fleurier - S.-, A,i
Fleurler (Neuchâtel).

Monsieur dans la sep-
tentalne

cherche dame
de 55 à 65 ans, de goûts
simples, affectueuse et de
confiance, pour tenir le
ménage de deux person-
nes à la campagne. —
Adresser offres écrites à
G. B. 257 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche auprès de
deux personnes , dans villa
avec Jardinier dans la
maison.

PERSONNE
de confiance sachant en-
tretenir un ménage et
cuisiner. Offres : Photo-
haus Schatzmann , Aarau .

JEUNE FILLE
de 16 à 17 ans sérail
engagée en qualité de
lébutante dans un com-
merce de gros de Neu-
châtel. — Faire offres
avec prétentions sous
chiffres P. 2721 N. à
Publicitas, Neuchâtel.

Nous cherchons,
pour notre départe-
ment de réparations
et d'entretien, un

monteur-
électricien

très au courant de
cette branche. Con-
naissances appro-
fondies des mo-
teurs électriques,

machines à laver
automotiques, etc.

Faire offres avec
curriculum vitae ,

prétentions de sa-
laire et références ,

sous chiffres j
M. A. 241 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche pour le 20
avril

SOMMELIÈRE
Débutante acceptée1. —
Adresser offres écrites &
P. N . 252 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche pour la
saison,

CUISINIER
comme extra, pour les
samedis et dimanches, à
partir du 30 avril. Faire
offres avec conditions à
P. Bourquin , hôtel du
Jura , les Brenets.

On cherche pour un
petit ménage

JEUNE FILLE
recommandée. — Adresser
offres écrites à T. B. 254
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche une

gentille personne
pour aider aux travaux
d'un ménage et pour une
petite fille. — Adresser
offres écrites à E. F, 258
au bureau de la Feuille
d'avis. i .

On cherche

domestique
dans exploitation moyen-
ne. Place stable, entretien
complet, vie de famille ;
gages selon entente. —
S'adresser à Constant
Trlpet , Saint-Martin.

Jeune fille
de 17 ans, cherche place
dans tea-room ou maga-
sin. Parle l'allemand, par-
faitement l'anglais et un
peu le français. Accepte-
rait éventuellement aussi
place de bonne d'enfants
ou d'alde-ménage. En-
trée : 1er Juin. — Offres
sous chiffres A. 3610 Y.,
à Punlloitns , Berne.

JEUNE FILLE
ayant terminé son ap-
prentissage dans la bran-
che boucherie et désirant
.se perfectionner dan s la
'langue française , cherche
place de

VENDEUSE
avec éventuellement aide
au ménage. — Adresser
offres écrites à N. Valitr,
p. a. Boucherie Bogli ,
Davos-Platz .

Commerçant
sérieux, s'intéresserait
comme agent dépositaire,
à la, commission, à arti-
cle de premier ordre déjà
introduit. Dispose d'une
voiture et d'un petit ca-
pital. — Ecrire1 jou s chif-
fre s R- *4337 X., Publi-
citas, Genève.

%N(jl Neuchâtel
Vente

de bois de feu
L'Etat de Neuchâtel

mettra en vente par voie
d'enchères publiques, le
samedi 15 avril 1950.
les bols suivants prove-
nant de la forêt canto-
nal» du Bols L'Abbé :
112 stères de hêtre,
69 stères de chêne,

475 fagots ,
3 Vi tas piquets de chêne.

Rendez-vous des mi-
seurs à 14 heures à la
Prise Godet, paiement
comptant.
L'inspecteur des forêts I:

J.-L. NAGEL.

Cave f r i g orif ique
à loUer Pour boucheries

charcuteries
primeurs

Tou s renseignements par
Entrepôts de la Brasserie du Cardinal
Crêt-Taconnet 10 (Tél . No (038) 511 04)

NEUCHATEL.

A vendre i

domaine à Enges
comprenant une maison d'habitation
de trois appartements, un rural con-
tigu , un verger avec ja rdin et 25 poses
| de champ en trois mas. S'adresser à

l'étude Gaston Clottu, avocat et no- \
taire à Saint-Biaise, tél. 7 53 56.

Immeuble près de Lausanne
& vendre à Renens (centre industriel ) dans situa-
tion tranquille et ensoleillée, vue Imprenable, trois
appartements deux pièces et confort, trois garages,
dont un grand pour camion, le tout en parfait état.
1200 m= de terrain . Taxe officielle : Fr. 70 ,000.-—.
Rendement: Fr. 4400.—. Prix de vente: Fr. 80.000.— .
Conviendrait pour entrepreneur, camionneur ou
autre commerçant. — S'adresser : U. Cuche, Salnt-
Légier sur Veveyv tél. (021) 5 44 74.

A vendre à Peseux

VIL LA
FAMILIALE
cinq pièces, confort , gara-
ge. Libre tout de suite.
Adresser offres écrites à
P. O. 265 au bureau de
la Feuille d'avis.

Grève du lac
A vendre 2000 m» de

grève. S'adresser à An-
dré Nicollier, La Ralsse
s/Concise. Tél. 6 74 23.

Ménage soigneux de
trois personnes cherche à
acheter ou à louer, de
préférence dans la région
ouest de Neuchâtel,

maison familiale
ou

logement
de quatre pièces

Adressez offres écrites
à H. N. 211 M. T. au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Dans quartier

EST DE LA VIILE
on cherche à acheter (ou
à louer) petite maison ou
terrain & bâtir . Adresser
offre» écrites à, B. O. 269
au bureau de la Feuille
d'avis.

B. de CIIAMBKIER
?lace Purry l, Neuchâte l

Tél. 517 26
Bureaux a Lausanne

it à la Chaux-de-Fonds
VENTE ET GÉRANCE

D'IMMEUBLES

A vendre, a Neuchâtel.
immeuble locatif

mode rue
construction 1949

Situation splendide, do-
minant la ville. Huit lo-
gements de trois pièces,
bains, chauffage local. —
Rapport brut, 6,4 %. Né-
cessaire après 1er rang :
100,000 fr. 

A vendre ou à louer
dans localité à l'ouest de
Neuchâtel,

jolie propriété
soit villa de neuf pièces,
em un ou deux logements.
Confort moderne, garage ,
Jardin , 2800 m» . Vue éten-
due. Facilités de paie-
ment.

A vendre à la Béroche
jolie villa
familiale

îonstruction ancienne ,
mtlèrement modernisée,
j inq pièces, bain , chauf.
Cage central. Jardin , belle
situation dominant le
lac. Prix avantageux .

Occasion avantageuse
d'acquérir à LAUSANNE,
une

villa locative
trois logements de trois
et quatre pièces, véranda,
bains, jardin. Jolie situa-
tion. Rapport brut : 6 %.
Nécessaire pour traiter :
25,000 à 30,000 fr.

A vendre Joli

chalet
de vacances

situé grève de Colombier ,
complètement meublé et
installé , avec bateau.
Eventuellement échange
contre voiture américai-
ne. Demander l'adresse du
No 274 au bureau de la
Feuille d'avia. j

Portalban
à vendre terrain de
1000 m2. Eau potable,
électricité, arbres frui-
tiers. Adresser offres
écrites à C. P. 261 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A louer à demoiselle de
confiance, belle chambre.
Conditions avantageuses.
Jouissance d'une terrasse
sur le lac. S'adresser dès
18 heures, rue Breguet
12, 1er à droite.

Chambre confortable.
Beauregard 18, rez-de-
chaussée, à droite.

Belle chambre moderne,
meublée, à deux lits, con-
fort , salle de bains. —
Demander l'adresse du No
271 au bureau de la
Feuille d'avis.

Belle chamb re à louer.
S'adresser : rue Pourta-
lès 1, 2me étage, tél .
5 37 46.

A louer deux chambres
meublées, avec chambre
de bains. — Demander
l'adresse du No 251 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Belle grande chambre,
tout confort, au centre.
Demander l'adresse du No
217 au bureau de la
Feuille d'avis.

Pensionnaire
VACAN CES D 'ÉTÉ

On cherche pour un fils d'industriel alle-
mand, âgé de 19 ans, pour six semaines, dès
le 22 Juillet , pension dans une famille très
cultivée habitant la ville ou la campagne,
parlant exclusivement le français, avec pos-
sibilité de prendre des leçons de français.

Offres sous chiffres O 52555 Q à Publici-
tas, B&le.

A louer

LOCAL
pour salon de coiffure au
autre commerce, aveo ap-
partement de trois cham-
bres, cuisine et dépendan-
ces. S'adresser a Paul
Clerc , Coffrane.

A LOUER
pour le 24 Juin ou pour
date à convenir, dans
maison privée, grand ap-
partement moderne de
quatre pièces. Loyer men-
suel 176 fr . Offres sous
chiffres P. 2756 N., a Pu-
blicitas, Neuchâtel .

A louer à l'ouest de la
ville, pour le 24 septem-
bre,

LOGEMEN T
de trois chambres dans
maison moderne, aveo
tout confort. Prix 120 fr .
par mois. Ecrire sous chif-
fres O. M. 275 au bureau
de la Feuille d'avis.

A louer dès le 24 avril,
pour un mois, région des
Dralzes,

appartement
meublé, de trois cham-
bres, cuisine, salle de
bains, garage, téléphone.
Téléphoner au 844 94.

A louer aux Portea-
Rouges

garage pour auto
avec eau et lumière. Libre
immédiatement. Agence
romande immobilière, pla-
ce Purry 1, Neuchâtel ,
tél. 5 17 26. .

A louer
à Cortaillod

ime cave de 50 m3 et un
>ressoir de 60 ms. S'adres.
;er à Mme Maurice Guln-
;ha,rd, Cortaillod, télépho-
ne 6 42 56. J

A louer a couple une
ihambre et une cuisine (
neublées, entrée lndépen-
iante, dans maison pri- :
vêe. — Adresser offres
écrites à X. B. 225 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A louer
à la campagne

logement de deux cham-
bres, cuisine1 et dépendan-
ces. Prix modéré. Convien-
drait pour couple retraité.
Ecrire sous chiffres E. L.
194 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer

APPA RTEM ENT
de trois chambres, en vil-
le Préférence sera don-
née a fiancés. Ecrire sous
chiffres O. R. 266 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Avenue des Alpes
appartement de trois
chambres, salle de bains
et chauffage par apparte-
ment. Libre : 24 septem-
bre 1950.

Rue du Château
une chambre Indépen-
dante, W.-C. et petite cui-
sine. Libre : 24 Juin 1950.

Adresser offres écrites à
R. A. 242 au bureau de
la Feuille d'avis.

Nous cherchons

REPRÉSENTANT RÉGIONAL
visitant les agriculteurs, ainsi que les marchands-
forains pouvant s'adjoindre un

OUTIL AGRICOLE
de fabrication suisse de Ire classe. Affaire sérieuse,
commission élevée. Offres sous chiffres SA 6019 Z
à Annonces-Suisses S. A,, Zurich 23.

Nous cherchons pour entrée
immèdiaite

quelques
faiseurs d'étampes

connaissant la fabrication de
moules pour presses à bakélite

et machines à injecter
Faire offres écrites en indiquant

salaire, date d'entrée , etc.,
ou se présenter à

Electrona S.A., Boudry

Famille parlant le français et l'allemand cherche

JEUNE FILLE
aimant les enfants, pour aider au ménage.
Jolie chambre et bon salaire , vie de famille.

Entrée : début mai
S'adresser a Mme Tschitppiit, Beaumont s/Blcnne,

tél. (032) 2 06 84.

On cherche à louer

LOCAL
pour atelier d'horlogerie
pour une dizaine d'ou-
vriers, et un petit bureau.
Adresser offres écrite's a
L. C. 227 au bureau de
la Feuille, d'avis.

On cherche un

appartement
de trois pièces, bains,
balcon , éventuellement
échange avec un de trois
pièces. Golay, Coulon 10.

Couple cherche

grande chambre
meublée aux environs de
Neuchâtel. Moyen de fai-
re la cuisine, confort. —
Adresser offres écrites à,
E, S. 256 au bureau de
la Feuille d'avis.

Appartement
de deux ou trois pièces,
confort, est demandé pour
le 1er Juin , par deux da-
mes solvables et tranquil-
les ; si passible quartiers
1er Mars, Stade, Saars,

Adresser offres écrites
à G. B. 243 au bureau
de la Feuille d'avis.

Aviculteur demande à
louer pour date à- conve-
nir un

parc avicole
petite propriété ou- an-
cienne ferme. Adresser
offres écrites à C. A. 249
au bureau de la Feuille
d'avis.

Demoiselle, c h e r c h e
chambre meublée avec
cuisine ou chambre meu-
blée indépendante . —
Adresser offres écrites à
O. M. 268 au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer une grande et
belle chambre , avec pen-
sion. Prix raisonnable. —
Tél . 5 4596.

Chambre
et pension
sont cherchées par un élè-
ve de l'école de droguiste.
Offres sous chiffres W.
3465, ù. Publicitas S. A.,
goieurc.

Beau studio avec pen-
sion, pour étudiant. Con-
fort . Centre. Tél. 5 20 95 .

Belle chambre i un ou
deux lits au midi , avec
pension soignée, pour étu-
diant ou employé. Pen-
sion Monnard, Beaux-Arts
No 3.

f 
¦ ' ' "'"¦

Ecriteaux
Baux à loyer

EN V E N T E
AU BUREAU
DU JOURNAL

*•— 

Monsieur seul cherche

CUISINIÈRE
connaissant bifen sonv .métier,, travail-
leuse et de toute confiance, capable, de
tenir son ménage soigné. Responsabi-
lités. Initiatives. Bons gages à personne
qualifiée. Entrée : 1er juin. Faire offres
par écrit avec certificats à M. René
Sutter , directeur , Fleurier (Neuchâtel).

NOUS CHERCHONS |

tailleur- I
retoucheur I

I 

connaissant son métier à fond. U
Place stable et bien rétribuée '<¦}
(1er tarif). Faire offres écrites

avec copies de certificats . \ \
Vêtements W1TTWEN |

NEUCHATEL |

Nous cherchons pour tout de suite :

bons gratteurs - mécaniciens
Offres avec certificats case postale 38, Renens.

COMPTABLE-DACTYLO
Société commerciale et Industrielle à la Chaux-

de-Fonds cherche demoiselle pour service comp-
table, correspondance, contentieux. Place stable,
intéressante, indépendante.

Offres manuscrites avec photographie et pré-
tentions de salaire sous chiffres P 10312 N a
Publicitas S. A., la Chaux-de-Fonds.

Cuisinière
est demandée pour home d'enfants
à la campagne. Adresser offres et

références à M. A. Grosclaude ,
Monruz , Neuchâtel .

Couturières
et coupeuses
ou personnes sachant très bien coudre
sont demandées pour l'atelier. Place stable.
Faire offres ou se présenter à la bonnete-
rie E. APOTHÊLOZ & Cle, COLOMBIER.

.j r/as, *à."v" •- ¦ , vSecrétaire particulière
est demandée , possédant les langues
(français, allemand, italien, anglais) et
pouvant tenir la comptabilité de sociétés
(comptabilité Ruf) . — Adresser offres
manuscrites avec photographie, sous

chiffres P. 2551 N. à Publicitas,
Neuchâtel.

Les chaussures BALLY S. A.
de fabrication , à Schonenwerd

(Soleure)
cherchent pour leur société sœur à Lyon

un

CHEF-MÉCANICIEN
pour le service d'entretien du parc des

machines et des installations.
Age maximum : 30 ans.

Nous demandons : de l'Initiative, une
bonne expérience de la mécanique géné-
rale et les qualités de caractère néces-

saires à. la conduite d'un groupe
de huit à dix hommes.

Le poste est" stable. Il est à repourvolr par
suite de décès du titulaire. Une première

mise au courant de quelques mois
aura lieu a Schonenwerd .

Faire offres manuscrites . (en français)
avec biographie , . copies de certificats,
références et photographie aux chaussures

BALLY S. A., service « Machines »,
Schonenwerd.

On demande

représentant
en publicité

routine, pour publication
ayant clientèle faite , por-
tefeuille à disposition sus-
ceptible - d'augmentation.
Ecrire , â-ge et détails, sous
chiffres L. C 210 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

JEUNE EIEEE
de 17 à 19 ans, est de-
mandée pour le 1er mal,
en qualité de débutante
sommelière et aldc-ména-
ge. Vie de' famille . Café
de la poste, la Côte-aux-
Fées. Faire offres à C.
Perrln , rue des Uttln s 20,
Yvenlon.

Je cherche pour tout
de suite, un Jeune hom-
me de confiance en qua-
lité de

commissionnaire
S'adresser à la bouche-

rie Juvet , Peseux. Tél.
6 15 39.

Sommelière
est demandée en ville.
Tél.. 5 12 95,

Jeune ménage, trois en-
fants, chetrche (pour aider
au ménage) une

jeune fille
bonne éducation, sortant
de l'école ; entrée immé-
diate. — Burkliardt, in-
génieur , Balsthal. Tel
' (092 ) 8 74 03.

Jeune homme, Suisse
allemand , 16 ans, cher-
che place de

volontaire
pour apprendre la langue.
(Agriculture exclue ,) —
Adresser offres détaillées
a F. Tona, Zurich 6, Bru.
rtcrhofweg 15.

Employé
de commerce

21 ans, Suisse allemand,
une année de stage dans
commerce à Neuchâtel ,
au courant de tous les
travaux de bureau, cher-
che nouvelle si tuation
dans commerce ou indus-
trie. Adresser offres écri-
tes à K. A. 219 au bureau
de la Feuille d'avis.

Plusieurs Jeunes filles
hors des écoles cherchent
places de

volontaires
et de

bonnes à tout faire
dans bonnes familles pour
faire leur année en Suis-
se romande. Prière de
s'adresser au bureau Ex-
press, soleure, tél . 0(65)
3 26 61.

Bureau d'architecte a
Neuchâtel prendrait un

apprenti
dessinateur

Adresser offres écrites à
C M. 142 au bureau de
la Feiitlle d'avis

Jeune fille de 16 ans
cherche place

d'apprentie
de bureau

ou

apprentie
vendeuse

Libre tout de suite. —
Adresser offres écrites è
C. P. 240 au bureau d«
la Feuille d'avis.

Apprentie
vendeuse

est demandée par la Pa-
peterie moderne , Ter-
reaux 7 .

Jeur.e hemme ayant si
poss'.ble suivi le? écoles
secondaires s<Tait engagé
en qualit*

d'apprenti
tapissier
S'adresser :

^fc- 'TAPISSIER
CHAVANNES 12

Lire la suite
des annonces classées

en 10me page

CONCERTS - CONFÉRENCES - SPECTACLES
l/> o
LU p

S TOUS CEUX rn
O (117/ ORGANISENT DES ®

l

1 manifestations s
UJ L2
J±| ont intérêt à utiliser le moyen 3

Q publicitaire le plus e ff i cace
(J et le plus économique :

L'ANNONCE §
£ DANS LA « FEU ILLE D 'AVIS £
H DE NEUC HATEL » m
Z 2.n °
U SPECTACLES DIVER - CONFÉRENCES $

Jeune fille
de 16 ans et demi ayant
déjà travaillé un an dans
un ménage et un maga-
sin en Suisse romande,
cherche place dans ma-
gasin et tea-room. Offres
avec prétentions de salai-
re à EstJher Frey, Stock,
Khttlgen (Argovle).

Jeune fille
de 18 ans, au courant de
tous lea travaux du mé-
nage

cherche place
dans bonne famille avec
enfants, à Neuchâtel. Vie
de famille exigée . Offres
sous chiffres J. 21663 U.,
à Publicitas, Bienne.

Jeune

COUTURIÈRE
de Zurich cherche une
place à Neuchâtel . Entrée
immédiate ou pour date
à convenir. Adresser offres
à case postale 246, Zurich
32.

Femme de ménage
Jeune, habile et propre,
cherche à faire quelques
heures par semaine. —
Adresser offres écrites à
S. B. 239 au bureau de
la Feuille d'avis .

Nous cherchons pour
une dizaine de Jeunes fil-
les de 15 à 16 ans , pla-
ces

d'AIDES DE MÉNAGE
dans familles protestan-
tes. Bonne occasion d'ap-
prendre le français et vie
de famille sont exigées
Ecrire à l'office de place-
ment pour mineurs, 56
rue Alfred -Bûcher , Zurich .

Jeune homme de 16 ans
cherche place en qualité
de
commissionnaire
pour apprendre le fran-
çais. Boulangerie préfé-
rée. Adresser offres â E.
Motto, Worbstrasse 75,
Mûri (Bj rne).

Personne
de confiance

cherche place dans mé-
nage de deux personnes.

Adresser offres écrites
à M. H. 270 au bureau
de la Feuille d'avis.

Jeune dactyio, 18 ans,
présentant bien, cherche
emploi en qualité de

demoiselle
de réception

chez dentiste. A déjà oc-
cupé une place analogue.
Eventuellement dans bu.
reau ou dans magasin.

Adresser offres écrites
à P. O. 263 au bureau de
la Feuille d'avis .

Personne de confiance
demande à fa ire des heu-
res de repassage et de mé-
nage. Demander l'adresse
du No 269 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune Suissesse alle-
mande de 15 ans, hors
des écoles,

cherche place
dans bonne famille avec
enfants, pour apprendre
la langue française. —
Adresser offres écrites à
famille PflsteT - Strelt,
Dachslernstrasse 87, Zu-
rich 48.

Employée de bureau
expérimentée, libre tout
de suite, cherche place
Langues : français , an-
glais, allemand, Italien ;
bonne sténodactylo, —
F. Boshard , chez Canto.
va , Ecluse 58, tél. 5 3447.

MODISTE
cherche travail , trois à
quatre Jours par semaine.
Adresser offres écrites à
F. G. 245 au bureau de
la Feuille d'avis.

Deux Jeunes

peintres
cherchent places pour le
1er mai . Neuchâtel pré-
féré. Offres à A. Bchôl-
ler , Freiestrasse 48, Wln-
terthur-Toss.

tiSÊÊËszm
6BAND GARAGE DU PRÉBARREAU

J.-L. Segessemann NEUCHATEL l'ôJ 0 26 88

Office fiduciaire G. LEUBA
Successeur de Schwelngruber et Leuba

Temple-Neuf 4 - NEUCHATEL Tél. 6 42 TJ
Comptabilités à forfait , par abonnements

Organisation - Contrôles - Expertises
Fiscalité

^
EMPLOYÉ DE BUREAlf
marié, 32 ans, sachant le français, l'anglais et
l'allemand, cherche place stable dans une
maison de commerce ou dans l'industrie.
Adresser offres écrites à P. O. 238 au bureau

de 'la Feuille d'avis. ',

V — J
Jeune Suisse allemand, terminant ce printemps

un apprentissage de trois ans chez un notaire et
gérant d'une agence de la Banque cantonale de
Berne, cherche, pour début de mal, place dans

banque, assurances, notariat
ou ADMINISTRATION COMMUNALE

pour se perfectionner dans la profession et la lan-
gue française. Prétentions' modestes. — Offres sous
chiffres D 3588 Y à Publlcltns, Berne,

Jeune fille de bonne famille , 20 ans,
de nationalité danoise,

CHERCHE PLACE
on Suisse pour apprendre les ' langues en aidant
au ménage ou en s'occupant d'enfants. Désire
être engagée chez gens bien, sérieux, gentils et
parlant le ou les langues correctement . Pour
tous renseignements, s'adresser à M. H. Hostett-
ler , p. a. M. Duvoisln , laiterie , Villars-Burquin ,

près Grandson (Vaud) .

Jeune homme, ayant pratique commerciale
et bancaire, cherche place

d'EMPLOYÉ de BUREAU
ou COMPTABLE

dans Industrie, maison de commerce ou banque.
Adresser offres écrites à G. V. 276

au bureau de la Feuille d'avisv J



A vendre

canot acajou
magnifique occasion. Lon-
gueur six mètres, ponté,
huit places, mât démon-
table, gréement « Marco-
ni », dérive, motogodille
« Archimède » quatre et
demi C. V., deux paires
de rames, bâches, chaînes,
ancre et accessoires. Le
tou t en parfait état d'en-
tretien.

Visible au port de Neu-
châtel . Pour traiter et vi-
siter , s'adresser à F. Mai-
re, Neuchâtel, Collégia-
le 1, tél. 5 3537, ou à W.
Kolliker, location de ba-
teaux, port de Neuchâtel,
tél . 5 20 30.

Ripolin Express
Vernis émail
rapide pour
carrosseries

meubles , etc.
?; Résistant

Bon marché

PAUL SCHNEITTER
NEUCHATBL

POUSSINS
Leghorn lourde, à gros

oeufs-, 1 fr , 60 ; Bleu de
Hollande, très précoce,
1 fr . 80 ; Sussex hermlnée,
pondeuse d'hiver, 2 fr.

Expédition chaque se-
maine â partir de dix
poussins ; emballage gra-
tis

Poussins de pure race,
exempts de maladie.

Se recommande : Jean
Schllpbach , père , Lucens,
tél. 9 92 30.

CABRI
extra

au détail
Fr. 3.— le <A kg.

LEHNHERR
COMESTIBLES

TRÉSOR 4

fFRIDENl
présents

THE NEW MODEL

ULTRA - MATIC
ST-W

Agence

ROBERT MONNIER
Machines ' de bureau

l Bassin 10, tél. 5 38 84 !

^FAUTEUILS \
et DIVANS M

à la portée de toutes R
les bourses û

Adressez-vous à [S
MEUBLES !gj

SUaa I
1 NEPCHATEL, £

MOTO
« Calthorpe-Norton », 350
T. T., à vendre ; très bon
état de marche. Bas prix .
Adresser offres écrites à
P O. 244 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre un

BATEAU
en acajou , six mètres de
long, avec moteur « John-
son », huit Ps et acces-
soires. Un bateau à voile
en acajou, quinze mètres
carrés, avec accessoires, et
une yole vingt-deux mè-
tres carrés. S'adresser à
M. W. Dùrr-Noyer, Morat,
tel 7 28 48.

A vendre

moteur « Sachs »
2 HP

pour canoë, parfait état.
Prix : 400 fr . Adresse :
Bosset, Pommier 5, tél .
51128 OU 5 42 53.

A vendre une forte

machine à coudre
« Singer », â pied , 70 fr .
S'adresser rue des Gran-
ges 2, rez-de-chaussée, à
gauche , Peseux.

A vendre beaux plan-
tons de

FRAISES
( Moutot) , à 8 fr . le cent.
Mme veuve A. Nydegger ,
la Croisée, Saint-Blalse,
tél. 7 55 62.

A vendre une

POUSSETTE
claire, & l'état de neuf.
M. Burkhardt, Moulins 25,
4me.

A vendre 600 & 600 kg.
de

FOIN
S. Freiburghaus, Cor-
naux.

Notre riche assortiment de

PANTALONS pour dames
à prix avantageux ! -," ' - " . .." ' ,..'".
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Nos ravissants

pullovers et ensembles
à prix avantageux

PULLOVER en laine rnnuni et rayures modernes , ¦*)HS|
15.50 14.50 12.90 10.50 J

PULLOVER en laine 4 r nn
fantais ie , dernières créat ions , I ^5U
29.50 26.50 23.90 21.50 18.50 ¦ W

OBLETS de Sains * r *m
longues manches, teintes i jj UU
unies , 29.50 25.50 19.80 I W

ENSEMBLES en laine fi^nn
unis ou fantaisie, pullover m i uU
et gilet , 54-_ 39,_ £« f

GRAND CHOIX EN

Pullovers et jaquettes
POUR FILLETTES

© PASSAG ES
NEUCHATFX S. A.

Temple-Neuf — Rue des Potaux '

La célèbre Ecole Elizabeth Arden
aura lieu à

UTEUCHATIX

COURS UNIQUE
p our soins de beauté personnels

(Home Treatment I.essons)

Jeudi 20 avril de 20 h. à 23 h.
Vendredi 21 avril do 14 h. 30

à 17 h. 30 et de 20 h. à 23 b.
a l'Hôtel City

Place Piaget

*
Au cours de trois heures intéressantes vous
apprendrez , par une app lication prati que sur
votre propre visage, comment vous soigner et
vous maquiller selon la fameuse méthode
Elizabeth Arden , de réputation mondiale. Ces
connaissances vous seront utiles votre vie
entière.

•

Prix du cours Fr. 20. — . Produits compris

*
Kensei gnements et rendez-vous

Droguerie-Parfumerie
Kindler

Hôpital 9, tél. 5 22 69
Parfumerie Jenny
Grand-Rue 12. tél . 5 15 24
La Nouveauté S. A.,

Au Louvre
Neuchâtel . tél. 5 3013

La p lus agréable des écoles vous attend !

Demandez le prospectus
détaillé.

10Jll »»MWlim .lllJMMH,HlllllLJJ -D.iUJIIJIIJailM —

A VENDRE

MOTOGODILLE
« Ewinrude » quatre cylindres, 33 CV.
{tourné 20 heures), rodée très soigneuse-
ment, état de neuf absolu . Valeur neuve

Fr. 3.200.— cédée 'pour Fr. 2.200.—.
G. DUVOISIN, «La Traversière »
Colombier - Tél . C 34 64

A VENDRE

«SIMCA» 8
1947, 5,5 CV. ayant roulé 20,000 km.,

en parfait état .
GARAGE DU POISSON, AUVERNIER

?

« MARTIN »
moteurs hors-bord

2 temps à soupapes
d'admission
commandées

mécaniquement
Représenté par le

Garage du Poisson ASS

M Nos bonnes occasions £
lH Machines à écrire portatives fe
m̂ légèrement usagées V

&2l entièrement revues dans notre atelier ; |£k
^ffl chaque machine est vendue avec une BSS
^H garantie de trois mois wr
Km « Smlth-Corona-Cllpper », sans tabulateur B&

:] « Smith-Corona-Clipper », sans tabulateur B^
Si « Continental » , portative , sans tabulateur EN

>B3 « Hermès-Baby », sans tabulateur EjV

^H « Hermès » 2000, avec tabulateur ^Ê
Beè « Hermès-Média », sans tabulateur JD

JS\ i Olympia », sans tabulateur Fr. 276.— K
SB Ces machines sont exposées dons notre BHj
«I vitrine regardant sur la place Numa-Droz jff

W, Machines de bureau f Ê g ê H Vf f iv  H
^B Saint-Honore ' fè.

ÎS 1̂
H ROSÉ-GUVOT

iGothic
1 Kestos
B sont les noms

I soutien - gorge
Sa qui dépasse
yj comme forme
j .-J et genre tout  ce
ïM Qui a été créé
H jusq u 'à ce jour.
pf Mesdames !
D Nous vous ren-
B seigneronssans
fi aucun engage-
H ment.

|H S% Timbres S. E. H. & J. J

A VENDRE
Antiquités

Pendule Louis XIV ,
Boule, bronze incrusté
dan? du bois d'ébéne ;
pendulette Empire , en
alabastre , forme d'urne ,
bronz?s dorés au feu ,
grande sonnerie1 aveo ré-
Pétition ; pendule Louis
XVI / Directoire , marbre
rouge et bronze. Télépho-ner au 5 50 19

OCCASION
A vendre un vélo

d'hommes, trois vitesses,
en bon état Prix modéré .
S'adresser : M. Machler,
Grand-Rue- 7.

A vendre bon

veau génisse
S'adresser à André

Aeschllmann, Engollon .

A vendre chien

boxer blanc
de dix-sept mois, magni-
fique bête. Tél . 5 45 96.

A vendre pour
GARÇON

de 12 à 14 ans
c o m p l e t s , pantalons,
manteau de pluie. Le tout
en bon état et à prix
avantageux. Tél. 5 49 95 .

A vendre
moto

« Indian-Scout »
modèle 1948, en parfait
état, pour raison de santé .
S'adresser à W. Yersin ,
Draizes 58.

MOUTONS
Quelques belles brebis

p o r t a n t e s  ou avec
agneaux , ainsi qu'un Jeu-
ne bélier de huit mois ;
aveo leur laine, tous de
grande race du Jura , sont
à vendre chez Emile Gl-
rardler , Boudry-Viaduc.

A vendre

POUSSETTE
moderne en osier, bon
état . Occasion avantageu-
se. Ainsi qu'un veston-
sport , beige, teille 46.

Téléphoner au 5 45 57.

A vendre , pour cause
de double emploi un

lit de fer blanc
en très bon état. S'adres-
ser au Corset d'Or.

A vendre pour un gar-
çon de 12 à 14 ans, un

complet
et un

manteau de pluie
en parfait état. S'adresser
Maladlère 12, dès 18 heu-
res.

La belle
chemiserie

chez le spécialiste

rhomicec «85»! col tenant
V/Hemises américain , mar- IQ 7e
que « Résiste » .1 .",!; .  . . "'' »

Chemises, popeline
couleur unie, très belle qualité nÂ Cfj
col souple ou col dur . . . tliOU

Chemises, popeline
de qualité, col américain, sou- «7 Qf|
pie, nouvelles rayures . . . . « «  I™

Superbes chemises
en très belle popeline, rayures nouvelles
cols superflex, manchettes Q9 Sf|
doubles OtitJU

Un choix de l»KA V A 1L O SEU1S pré-
cédent à dessins Inédits, pure C AA
soie, depuis UiSU

Savoie-
/ êtitiaietïe
Spécialistes # S. A.

NEUCHATEL - Rue du Seyon |



fiancés».
votre chambre à cou-

cher I
votre salle a manger
votre studio

de chez

, vous donnera
toujours satisfaction ,
et sur demande arran-
gements de paiement

Vous recevrez
gratuitement
le 25me paquet de café,
en rapportant les cornets
vldea aux Magasins Mêler
S. A.

LA SONATE
PATHÉTIQUE

FEUILLETON
de la « Feuille d' avis de Neuchâ tel »

par 39
SAINT-ANGE

Chennevière ne pouvait plus par-
ler. Comme un pauvre qui sollicite
une aumône , il lui tendit la main.
Elle s'approcha doucement et lui re-
mit la sienne. Il la serra. Il aurait
voulu la garder longtemps ainsi. Il
aurait voulu s'incliner sur cette pe-
tite main char i table , dispensatrice
d'harmonies , et la baiser. Mais c'eût
été une inconvenance qu 'il ne pouvait
se permettre.

Pourtant , le désir de ce baiser était
si fort en lui , que ses paupières se
gonflèrent  de larmes.

— Vous êtes content , Monsieur ? se
risqua-t-elle à prononcer.

— Au delà de ce que les mots peu-
vent signifier...

Elle eut une minute de vertige. Il
lui semblait que les immenses pru-
nelles magnétiques allaient la fasci-
ner. La main de Claude la brûlait.
Elle se penchait  dangereusement sur
un feu prêt à la dévorer. Elle subis-
sait la tentation folle de s'y jeter , en
dépit de toute ,réflexion. Claude

n 'avait plus besoin de mots pour ma-
nifester sa passion naissante. Elle sa-
vait qu 'il l'aimait , qu 'elle était deve-
nue sa joie et sa raison de vivre. Elle
en fut secrètement fière. Un besoin
de dévouement , d'abnégation , la sou-
levait toute...

Pourtant , elle recula , les joues en
feu. Leurs doigts se dénouèrent. Une
porte venait de s'ouvrir. Ils entendi-
rent la voix de Mme Larnac.

— Allons , Prince Bleu , passe de-
vant. Comment , toi aussi avais été
tenu à l'écart ?

Puis la massive silhouette apparut
sur le seuil de la salle à manger.

— Bonsoir , Mademoiselle. Bonsoir ,
Claudie. Tu vas faire servir le thé à
une heure impossible.

VI

Bertranne , pour une fois , fut  pres-
que soulagée par l'arrivée de Mme
Larnac.

Qu 'aurait-clle dit ? Qu 'aurait-elle
fait dans l'état d'exaltation qui ve-
nait d'être le sien V Quels engage-
ments prématurés aurait-elle pris ?

Elle préférait que le tête-à-tête eût
été interrompu. Il n'en allait pas de
même pour Claude qui , lui , se ren-
cogna dans les coussins avec une
mirre contristée.

La jeune fille s'en aperçut et le
regarda fixement. Ne comprendrait-
il pas le langage muet des beaux
yeux verts ?

Oui, pendant que sa tante se ré-

pandait en vains bavardages, il fi-
nissait par comprendre.
' « Voyons, n 'êtes-vous pas satis-
fait ? Cette première entrevue vous
a-t-elle déçu 1 Vous avez l'air de
bouder ! Si vous persistez, mainte-
nant , c'est moi qui vais m'attrister
et devenir mélancolique I >

Les prunelles de Chennevière dési-
gnèrent furieusement l'intruse.

« C'est à elle que j'en veux. Ne vous
y trompez pas. Nous étions si bien ,
tous deux. Nous n 'avions même plus
besoin de parler ! »

Et les yeux verts rétorquaient :
« Pour prix des minutes que nous

avons connues ensemble, je vous
supplie de sourire à nouveau. Ne me
laissez pas vous quitter sur une
image de vous inquiète. »

Chennevière , enfin , céda brusque-
ment .

— Eh bien ! ma tante , je suppose
que Mlle de Tessé appréciera de
goûter. Faites donc servir le thé, s'il
vous plaît.

Adélaïde opéra son entrée , précé-
dée du chariot , servi comme à l'or-
dinaire.

Mme Larnac, rendue muette par la
convoitise, commença à officier avec
précaution . Elle offrit une tasse à
Bertranne, puis à Claude.

— Non , merci !
— Pourquoi n'acceptes-tu pas ?...

Je t'aiderai à manger et à boire . Tu
ne vas pas nous regarder ?

L'infirme rougit et pâlit. Il répon-
dit, crispé:

— Si, je vous regarderai .
« Stupide femme, pensait Bertran-

ne. Ne se rend-elle pas compte
qu'elle l'humilie odieusement '? »

Elle parut s'attacher à contem-
pler le Prince Bleu , qui se frôlait
à ses jambes .

— Qu'il est beau ! On croirait
d'ailleurs qu'il le sait , tant il prend
des poses avantageuses. C'est lui ,
Monsieur Chennevière, qui trahit
votre présence, là-haut, à la tri-
bune. Dès que je le vis, je me doutai
qu 'il possédait un compagnon , que
ce compagnon était son maître ,- en
même temps que le maître de céans.

Elle détacha les dernières sylla-
bes.

Ce fut au tour de Mme Larnac
d'avaler son humiliation. Elle au-
rait aimé répliquer : « Alors, moi,
pour qui me preniez-vous ? », mais
elle se contint .

A ce moment , la sonnerie du télé-
phone retentit et la vieille dame dis-
parut dans la bibliothèque. Elle en
revint presque aussitôt.

— Ton cousin est en bas et s'in-
forme s'il lui serait possible de ve-
nir nous rejoindre.

Claude fronça les sourcils. Il eut
l'air d'interroger Bertranne, qui le
gratifia d'une expression aimable qui
pouvait être un acquiescement.

— Oui , bien sûr , qu 'il vienne.
Bertranne songeait :
« Il urge , en effet ,  que j e les con-

fronte tous. Peut-être qu 'à la faveur
d'une réunion générale j'arriverai à

discerner les sentiments qui les rap-
prochent ou les opposent. »

Mme Larnac s'absenta à nouveau ,
et Claude crut devoir annoncer :

— Vous verrez, c'est un garçon un
peu rude , pas artiste , sportif, avec
tendance à se laisser emporter par
un optimisme qui lui cache certaines
réalités dangereuses. Mais le voici !

Bertranne s'émerveillait de ce j u-
gement qui paraissait compréhensif
et sûr.

« Après tout , M. Chennevière le
connaît depuis plus longtemps que
moi ! »

Georges marchait  devant sa mère.
Vêtu d'un complet de tweed beige ,
cravaté de cachemire, il avançait
d'un pas souple et balancé.

Chacun do ses mouvements tra-
hissait une force musculaire conte-
nue. Bertranne vit luire ses yeux
noirs et ses dents aiguë. Il s'arrêta
devant elle , joignant les talons, s'in-
clinan t un peu roidement.

La voix sourde de Claude le nom-
ma :

— Mon cousin Georges Larnac.
Elle le salua, sans lui tendre la

main.
— Je connaissais déjà Monsieur

qui , un soir, usurpa la place de votr e
chauffeur.

Georges, très à l'aise, répondit , la
main sur la poitrine :

— Usurpa... usurpa... comme on
écrit l'histoire. C'était une Bonne
Action , une B. A., comme disent les
scouts. Ce pauvre Alexis était à
demi mort et toussait à fendre
.l'âme, et je crus pouvoir renvoyés

se coucher au lieu de vous attendre.
Après cette mise au point , Georges

se détourna de Bertranne , se saisit
d' un sandwich au caviar et s'assit
sur le bord de la chaise-longue,
devant Claude qu 'il prit par le cou
sans façon.

— Et toi , comment vas-tu ?
Il mangeait, parlait, mais Bertran-

ne sentait que son attention était
uniquement concentrée sur elle et
ne la quittait pas.

« Il me guette comme le chat la
souris, il voudrait  deviner l'impres-
sion que me fait son cousin. Non,
malgré l'indulgence de M. Chene-
vière à son égard, je ne change pas
d'op inion : ce garçon est dange-
reux. »

Bertranne ne voulait pas s'avouer
que la vivacité de Georges, son ai-
sance à discourir , faisait paraître
Claude plus lent à s'exprimer et
comme frappé d'une immobilité plus
terrible.

Le contraste entre les deux j eu-
nes hommes fu t  soudain si pénib le,
qu 'elle préféra partir. Elle consulta
son bracelet-montre.

— Mon Dieu, j' oubliais qu 'une élè-
ve m'attend. Je vais être obligée de
vous quitter.

— J'ai vraiment l'air de provoquer
votre fuite , Mademoiselle , dit Lar-
nac.

— Je ne fuis j amais, rétorqua-
t-elle.

Claude commençait à s'agiter avec
fébrilité.

(A suivre)

I -  
a | artériosclérose, hypertension artérielle , palpitations du cœur fré- ;P H »¦
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Qg \Q CllCUIaTlOll  CUBE Fr. 19.75, chez votre pharmacien et droguitte. HC ^l O S B BC»

avec mes plants de qualité :
Quatre saisons sans filets: «Baron Solemacher»
et «Reine des Vallées», 25 p. 4fr. 50; 50 p. 8 fr.;
100 p. 15 fr. «Hedwlge», quatre saisons f liantes,
beaux fruits savoureux : 50 p. 7 f r.; 100 p. 13 fr.
Expéditions avec mode de culture et plantation

Pépinières W. Marlétaz, BEX
Tél. (025) 5 22 94

Citroën 1949
n i.

à vendr e, faute d'emploi.
Adresser offres écrites à E. M. 221 au bureau

de la Feuille d'avis.

Vos LUNETTES
chez le spécialiste

r ^^Motofaucheuses
\ Petits tracteurs *

neufs et occasions
André MOSER

Chemin de VUlard 3
Lausanne

L Tel (021) 2 10 95

« Camping » et « Sport »
TOUTES GRANDEURS

TOUTES TEINTES
TOUS LES PRIX

pour dames depuis Fr. 9.90
pour enfants depuis Fr. 4.50

l^WAfr* ^MAROQUI NIER
• NEUCHATEL

Trop n'est pas toujours trop ...

Un verre de trop, c'est grave
pour le chauffeur. Mais pour
le moteur, mieux vaut un peu
trop d'ENERGOL* dans le carter
que pas assez.

URPJ\S9Ay *Des vitamines pour votre moteur en
\»̂  vente aux stations vertes et jaunes.

Roulez avec prudence, lubrifiez avec ENER&OL
\

j A vendre
«VW » I

I 0 CV, limousine normale , couleur t
j grise, entièrement contrôlée , ayant I;
j peu roulé. — Prix : Fr. 4200.— i

Garage PATTHEY & FILS [
\ NEUCHATEL |

Pour le bobinage
des moteurs électriques

adressez-vous à

E/ectro - ̂ SMBBBSLJMécanique\ . ,, ,

>S? ŝ (Ll > t !»««.« «ri gt~
—f BM NEUC HATEL g H EPONGES ^̂ ^̂ v I

DE LAVAGE «S*̂  ^^L

M.THOMET 1
Ecluse 15 - Neuchâtel la |

i POLITURES MB/ ê/L 1américaines ^ï&mrW 1

NitroceU fKÊ/ 1

j AUTOS lB j

nmwjj—main—i i n ¦IMIIIIIIII IH «m i il UMMMMC

A vendre faute d'emploi

JAGUAR 1947
six cylindres 3,5 1. 18 CV.

165 km./heure ; ayant roulé seu-
lement 43,000 km., limousine gris
vert ; toit ouvrant ; intérieur en
cuir vert ; phares ; ailes avant
et arrière transformées comme

modèle 1950
A céder à prix très avantageux

Fr. 7500 
S'adresser pour essais et renseignements :

Grand Garage du Prébarreau
J.-L. Segessemann , Neuchâtel

Tél. 5 26 38

EmHHduauuau EZsmiM \ m JU JWWBJU-Jiiwuii j jurnnwBTNKanaMHn»

^^ 
l 'eau qui f ait

•j; Bm **• ŜMWL \. J>' ' ' Sffite» * " Tiff». #\

avec votre ap éritif !

Vignoble neuchâtelois : ROBERT VŒGELI, eaux minérales
PESEUX - Tél. 611 25

l'̂w Une belle chambre à coucher
^  ̂ Une belle chambre à manger

Un beau studio
Un meuble combiné
Un meuble rembourré
s'achètent chez le spécialiste

René RACHETER
É B É N I S T E

Avenue Dubois 2 - Téléphone 5 40 97

^
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Devis sans engagement • Catalogues â disposition

fanatomiquefonctionnel

totale liberté de mouvements,
correction parfaite C. ¦¦ 3

'en toute circonstance / Il A—*JU

y i j Contre l'artériosclérose jjj

u /Tf } ) ^ \ hypertension, retour d'âge,

I MïafflSw troubles de la circulation et
I (GZjèjl £'e l'estomac.

I I ^"*  ̂ I E x i 6 E Z  LES V E R I T A B L E S

1̂ | 

i « SCOTT - ATWATER »
iâiiiËLr ^e moteur hors-bord
IsiP  ̂

qu
* 

triornPhe
»£< Wk- Modèles de 3 Y,, 5 et 7 % CV.

spllff l Grande vitesse , le meilleur ralenti.
P  ̂ Sur demande avec embrayage et marche arrière

449-tio Représenté par le

garage du Poisson, Auvernier
fptep Tél. 6 2148

/«L^- spécialisé pour la 
réparation 

de 
moteurs

C*fp? hors-bord



A VENDRE AU DÉTAIL

95 baignoires
fonte émaillée, 168x70, à

murer et sur pieds.
neuves et d'occasion

LAVABOS, ÉVIERS, W.-C.

Chaudières à lessive
& bols, 165 1., galvanisées,
avec chaudron neuf , 145
francs.
Comptoir Sanitaire S. A.
9, rue des Alpes, Genève.
Tél. 2 26 43. On expédie.
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'•Sg^L'encausti que de cire d' abeille ĝSj
p KASPAIE1M %jBë>. parfumée et non parfumée ^§3

Ëjgè>- En vente dans tous les magasins s-SJaB
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«SPI BOOT »
tout en métal léger à la Foire
d'échantillons, entre la halle 9

et l'école de Rosenthal,
exposé en plein air.

M. SPIEG1, BERNE
Constructions en métal léger

i 

Représentation officielle 
RflH Veuil,ez m'en

pour le canton de Neuchâtel SBwll voyer sans

mM/rrwv&toW&'Êff Mi frais et sans ensa^empntmtf STEin lET*BERNINA
Grand' Rue Seyon 16 Nom .

NEUCHATEL
! Tél. (0?8) 5 34 24 6 : 

Lieu:
La maison où vous serez bien sei vi f M

* " "' <m . 

Obtenir, oui !
SON COSTUME TAILLEUR,

mais à un prix comme à nulle part ailleurs.

Obtenir, oui !
SON COMPLET,

mais en payant un prix qui satisfait.

A LA MODE DE CHEZ NOUS
Fabrique de vêtements - Rue des Moulins 31

WW|^^33iBBBI LA CUISINIÈRE 
avec 

CHAUFFE-EAU incorporé
*^wj  gpHf i ' * r

'wk (brevets déposés)

i - ? - ^K m _ "-¦ ¦ ¦ -- ¦ 
^^g^T' v

r y 'H j F̂ _ i . -f T~ ~̂ \̂ *m*k\ P L A Q U E S  à anneaux mobiles, en acier inoxydable, pour
", -|| à .WJB» ,̂, « ItâSÈ ustensiles du type courant. Rendement et vitesse de cuisson

H mm - «H Ĥ, " ' maximums.

i 2  M WZ\ "-lk\  ̂ EL !̂i| 
FO

U R normal - 3vec P° rle viE ™e-

. '. '¦' ¦ j | mmmm„___ S SL ^BÉl C H A U F F E - E A U  incorpore , de 40 1.

Iv-^g "~ î • SS». Economie de place - Lignes élégantes
\:;r - 'yV.: î ', --- ,~ j -  •£*>. Prix avantageux
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f- ^ :j ^T.r : {SjirM m̂9 "" 7 " '

, ; * - "̂ HH ŜSiSShw

FOIRE DE BALE - Stand 1257 - Halle V

IIRfiEI^ T ^ A l 'émettre immédiatement,
UnUtn I i pour cause de maladie,

atelier de gypserie-peinture
situé au centre de la ville. Ecrire à C. D. 223

au bureau de la Feuille d'avis.

DE NOMBREUX
CONSOMMATEURS

apprécient et préfèrent,
& cause de leur
qualité supérieure,

les zwiebacks
hygiéniques

AU MALT
Médaille d'argent

Zurich 1939
de la confiserie-pâtisserie

Tri i•l 'i 'i
r ĉvxl

Tél. 6 9148 ~"

Nombreux dépôts en ville
et dans la région

MENUISERIE - ÉBÉNISTERIE

Ami BIANCHI
2, rue Erhard-Borel

SERRIÈRES - NEUCHATEL
Atelier, tél. 5 15 52 Domicile, tél. 5 49 52

Menuiserie en bâtiment
Agencements de magasins
Tous genres de meubles

sur commande
Vente de chambres à coucher

salles à manger, studios
Travail exécuté consciencieusement aux

meilleures conditions

Royal Enfield

350 cm3 populaire Fr. 2250.— + Icha
350 cm3 suspension arrière Fr. 2750.— + Icha
500 cm3 deux cylindres, suspension arrière,

Fr. 3050.— + Icha

J. Jaberg, ffiygs Saint-Biaise

A vendre

machine à calculer suédoise
électrique « Original Odh.
ner », état de neuf , 980
francs.

machine à écrire
« UntlerwOod » neuve , 980
francs. Chaque machine
cédée bien en-dessOus de
sa valeur , pour cause de
non-emploi. Adresser of-
fres écrites à E. N. 233
au bureau de la Feuille
d'avis.

'FRIDEN
présents

THE NEW MODEL

ULTRA - MAT1C
ST -W

Agence

ROBERT MON NIER
Machines de bureau

i Bassin 10, tél. 5 38 84 .

A vendre

FRIGOS
de 46, 75 et 100 litres.
3 et 5 ans de garantie.
Prix avantageux.

Frigo-Service Quain
Tel 6 43 82 Cortalllod

SEULE MAISON dans le canton

¦ ' ' "¦' H^
MMM ' B

9 M l g B8HB Bl: l ' ai

WmÊKiBHSttBÊFj '̂ * t. " i
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Dans cette machine entièrement automatique, les plumes sont époussiérées,
dégraissées par un lavage à la vaipeur et sèchées rapidement. Débarrassées de toutes

les impuretés, elles reprennent l'aspect du neuf.

Par hygiène, pour ménager et économiser votre literie, faites REMETTRE A NEUF
vos duvets, traversins, oreillers

Profitez de notre langue expérience et demandez-nous renseignements et tarifs
sans engagement.

VOTRE VISITE A NOTRE NOUVELLE INSTALLATION NOUS FERA PLAISIR
Nous nous chargeons également de la confection et réparation de tous articles en

plumes, duvets, édredons-piqués, etc.,
ainsi que sommiers, matelas, meubles rembourrés.

LA MAISON SPÉCIALE DE LITERŒ

C. Baser f ils -Au Cygne
FAUBOURG DU LAC 1 - NEUCHATEL - Téléphone 5 26 46

SERVICE A DOMICILE

L. S

® 
Motos BMW

i LA MARQUE APPRÉCIÉE

250 oc, 1 cylindre, 12 HP , bloc-moteur,
i vitesses. Transmission Cardan. Four-
oie télescopique . . . .  Fr. 2280.-

Pour catalogue, renseignements, essais, s'adresser au magasin
de cycles et motos

A. GRAND JEAN, avenue de la Gare 13, Neuchâtel

FIANCÉS
Nous mettons en vente à des
conditions très avantageuses

3® 
BUFFETS DE

O SALLES A MANGER
de très beaux modèles
du simple au plus riche

Voici quelques prix :
Fr. 295.— 375.— 425.— 560.—

650.— 750.— 850.— 950.—

et ainsi de suite jusqu 'à . . Fr. 1990.—

FIANCÉS : vous aurez ra rement  vu un choix aussi considé-
rable que celui que nous vous présentons. Profi tez  donc de
cette off re  spéciale qui vous perm et t ra  de réaliser de sérieuse s
économies. Pullr VOUK en r endre  compte montez à Peseux , le ;
t r a m  No 3 vous amènera  à la po r t e  du magasin . Visitez sans j
e • i. ;.' !:L' i>nt nos vastes expositions ; vous ne regretterez pas
votre  (ié;::acenicnf , car vuros t rouverez  chez nous le meuble

convenan t  à votre goût et à votre bourse.

LES MEUBLES

(̂ l̂ kxabal
V JL! J; / PESEUX

^-̂ _
__

^/ donnen t  toujours sa t i s fac t ion

Demandez le prospectus illustré — Facilités d« paiement
Nous réservons le mobilier jusqu'au moment de la livraison



LES PROPOS DU SPORTIF
La très nette suprématie italienne
en ce début de saison du cyclisme

Les trois premièr es grandes cour-
ses de l' année cycliste , Milan - San
Remo , le Tour des Flandres et Paris-
Roubaix ont permis au cyclisme ita-
lien de surclasser le cyclisme de tou-
tes les autres nations européennes.
Cette suprématie prend un mérite
accru si l'on tient compte du fa i t
que , mise à part la course Milan -
San Remo , les coureurs transalp ins
eurent à se battre sur des parcours
qui ne sont pas du tout dans leurs
spéciali tés puisqu 'il s 'ag issait de
courses « nordi ques ».

Si l'on veut une expression p ré-
cise et en c h i f f r e s  de cette supréma-
tie, l'on recourra au classement in-
ternational du challenge Desgranges-
Colombo qui se présente ainsi pour
l 'instant :

1. Italie , 141 points ; 2. France ,
99 points ; 3. Belgi que , 98 points :
4. Suisse , 3 points.

Le classement individuel met en
évidence les coureurs suivants :

1. Fiorenzo Magni , Italie , 48
points ; 2. Maurice Piot, France,
30 points ; 3. Louis Caput , France ,

26 points ; 4. Fausto Coppi et Gino
Bartali, 20 points ; 6. Nodo Logli et
Brick Schotte, 17 points.

Il va sans dire qu 'il ne f a u t  pas
attacher une importance trop abso-
lue à ce classement individuel , cer-
tains coureurs, dont Bartali et Coppi
n'ayant pas participé à toutes les
courses.

Milan - San Remo est revenu à
Bartali ; le Tour des Flandres à
Magni et Paris - Roubaix à Coppi.
Ce sont donc les trois « grands » du
cyclisme transalpin qui se sont atta-
ché les trois victoires importantes
de ce début de saison.

Bartali a surpris tout le monde en
remportant un sprint à San Remo ,
alors que dans son peloton se trou-
vaient les meilleurs sprinters de l'heu-
re. Magni a surpris davantage en-
core en ' remportan t le Tour des
Flandres. Cette épreuve était jus-
qu 'alors une « chasse gardée » des
Belges qui, sur ce parcour s plat , re-
vendi quaient toujours le couronne-
ment de leurs talents de routeurs.
Enf in , Coppi f u t  le maitre f i e r  et
incontesté de Paris - Roubaix. Le
deuxième, le Français Piot , ne f u t
pas pour lui un très grand danger.
Quant au troisième, il ne f u t  autre
que Magn i et ce vieux renard put
ainsi s'emparer de la première place
du challenge Desgranges-Colombo.

L'excellente condition de ces trois
vainqueurs, a f f i chée  immédiatement
en ce début de saison , a quel que
chose d'étonnant qui doit nous fa ire
admettre leur grande classe.

Il n'en est pas de même parmi les
cyclistes des autres nations. En
France , les meilleures vedettes n'ont
pas encore fa i t  parler d' elles. Piot ,
Caput , Castes , Moujica,  Bobet sont
les meilleurs pour l 'instant.

En Belg ique, ceux qui se distin-
guent sont les « couronnés ». Van
Steenberghen, assez malchanceux,
Kint , Schotte ; mais ces champ ions
ne sont pas encore au mieux de
leur condition. Ou alors , si leur con-
dition est bonne , elle est bien e f f a -
cée par celle des champ ions ita-
liens.

Des Suisses, il y a encore peu à
dire. Notre participation aux cour-
ses étrangères parait devenir plus
f r équen t e  qu 'au cours des années
précédentes . Il f a u t  sans doute s'en
réjouir. Néanmoins, apparaît  un
manque d' expérience et aucune sur-
prise agréable ne s'est produite.
Schaer se distingua dans Milan •
San Remo : Jean Brun dans Paris -
Roubaix. Ni l' un ni l' autre ne s'est
cependant bien classé. Quant à Ku-
bler , il f a u t  dire de lui qu 'il n'a en-
core accompli aucun coup d'éclat.
Après  sa saison d'hiver très chargée ,
an cours de laquelle il remplit un
nombre élevé de contrats sur piste ,
notre champion suisse recherche
lentement sa f o rme  de « routier ».

_ Ce ne sont là que des considéra-
tions de début de saison. Avant les
« grands tours », tout peut encore
changer et les victoires ne seront
certainement pas seulement italien-
nes. R. Ad.

NOTRE CHRONIQUE DU FOOTBALL
Les malheurs de la f oule du lundi de Pâques
Vers un éclaircissement en championnat ?

La p lupart  des amis du football
se sont sans doute réjouis que 42 ,000
spectateurs se soient réunis à Berne
le lundi  de Pâ ques pour assister à
l'exp l icat ion entre Cantonal et Lau-
sanne.

Mais , parmi ces 42,000 personnes,
il en est de nombreuses qui ne fu-
rent pas très contentes de leur sort
et qui , durant  cette semaine, nous
ont fa i t  part  de leurs doléances.

Cette foule énorme a en effet  mis
en évidence un fai t  bien "connu :
nous n 'avons plus en Suisse un slade
qui puisse of f r i r  suff isamment d'es-
pace au public.  Tous nos terrains , si
vastes soient-ils, sont main tenant
trop petits. Le Wankdorf , qui par
ailleurs est une superbe installat ion
sportive , s'est révélé soudain exigu ,
mal compris... Et pour tant , c'est le
plus grand dont nous disposions.

Avait-on vendu trop de billets ?
Nous l 'ignorons. Toujours est-il que
les spectateurs qui avaient choisi une
place debout , se trouvèrent compri-
més. Les gras devinrent maigres et
les maigres inconsistants !

Quan t  à l 'évacuation des lieux ,
elle fu t  plus p énible encore. Cha-
cun bien sur se souvînt alors de la
« por te  é t roi te  » et se dit  que le pa-
radis  était à la vérité réservé à peu
d'élus.

classement ? On peut le penser.
Bâle, le leader , paraît  en effet

avoir les moyens de vaincre Lugano.
Certes, cette dernière équi pe vient
de battre Chiasso et les Rhénans de-
vront travailler ferme pour s'en dé-
faire. Lausanne qui gravit très rapi-
dement les échelons, et affiche de
sérieuses prétentions au titre, ne
commettra pas la faute  de céder sur
son terrain un point  à Bienne, un
club sans éclat ces temps-ci.

Si Lausanne parait  donc pouvoir
compter 24 points dimanche soir ,
lequel des autres clubs de tête en
comptera-t-il au tant  ? Servette ? il
est peu probable que les Genevois
rentrent  victorieux de Bellinzone,
car quel que chose ne va pas dans
l'équipe des Charmilles. Zurich ?
Peut-être ! mais ses visiteurs chaux-
de-fonniers seront difficiles à ter-
rasser. Chiasso ? Oui ; ces Tessi-
nois-Ià cont inueront  d'accumuler les
points  ; ils n 'auront  pas grande dif-
f i cu l t é  à détrousser le t imide Saint-
Gall qui ne franchira pas le Gothard
sans de fortes appréhensions.

Signalons enf in  que Young Fe l-
lows pourrai t  l'emporter de justesse
au Neufeld sur Berne et que Granges
et Locarno se livreront une lutte  très
confuse.

Mais la ne s'arrê tèrent  pas les
aventures du spectateur . Des mil-
liers d'automobil is tes  avaient l'in-
t en t i on  de quit ter  le parc de voitu-
res au même moment .  Ils se concen-
t ra ien t  tous près d'une même sortie
où , gout te  à goutte , un ruisselet de
voitures se formait .  Les dernières
pa r t i r en t  une heure après les pre-
mières...

Nous ne voulons pas incr iminer
les organisateurs du Wankdorf  qui ,
chaque année , ont  toujours bien fa i t
leur travail et se sont souciés de l'or-
ganisat ion avec l'app licat ion que
l'on trouve toujours  chez les habi-
tants de la vi l le  fédérale.  Cette fois-
ci , ils fu ren t  débordés. Ils durent
di r i r*T une masse humaine  sur un
esp"- ? trop restreint.

Cet incident causera inévitable-
m e n t  un grand tracas aux diri-
geants de l'A.S.F.A. qui ont la char-
ge d'organiser les champ ionnats du
monde de 1954. Pour l'instant , nous
n 'avons absolument  aucun stade qui
soit digne d'une mani fes ta t ion  de
cette amp leur... Le travail ne man-
quera donc pas dans les années à
venir.

f *s  / **/ / >s

On attend toujours que la clarté
se fasse dans le champ ionnat  de li-
gue na t iona le  A. La journée de de-
main  contribuera-t-ell e à d iminuer
la confusion qui règne en tête du

En ligue B, bien que privé de
Facchine t t i , blessé, Cantonal ne sera
pas inqu ié té  chez lui par Thoune,
porteur de la lanterne rouge.

L'intérêt sera concentré sur le
match Grasshoppers - Young Boys.
De lui dépendra qu 'il y ait deux ou
trois clubs de tête dans la catégorie.
S'il n 'en reste que deux , la question
de l'ascension sera prati quement ré-
glée ; s'il en reste trois, la discus-
sion se poursuivra.

Aussi, Cantona l  aura i t - i l  i n t é rê t
à voir Young Boys battre Grasshop-
pers . Mais les Sauterelles n 'ont  pas
encore dit leur dernier  mot et elles
en tameront  ce match avec au tan t  de
chances que leur rival.

Les autres matches ne présentent
qu 'un in térê t  très relatif .  Si , en
queue de colonne le sort de Thoune
paraît  réglé, celui de Bruhl ne l'est
pas encore tout à fait. Le résultat
du match que cette formation livre-
ra contre Fribourg sera significa-
tif.

Les quatre autres rencontres se-
ront  au demeurant  très équilibrées :
derb y jurassien , Etoile - Moutier ,
soulèvera une certaine passion dans
nos montagnes. Aarau - Lucerne,
Urania - Mendrisio et Zoug - Nord-
stem peuvent connaître les issues
les plus diverses sans provoquer de
profonds bouleversements au clas-
sement. B. ARMAND.

Emissions radiophoniques
Samedi

SOTTENS et télédiffusi on : 7.10, inform.
7.20 , concert matinal ,  11 h ., de Beromuns-
ter : émission commune. 12.15, variétés po-
pulaires . 12 30, Les petits chanteurs à la
croix de bois. 12.45, signal horaire . 12.46,
inorm . 12.55 . Giselle , balle t d'Adam . 13 h.,
vient de parai:re ... 13 h , musique légère et
chansons. 13.25 deux mélodies par Michel
Dens. 13.30, musique lyrique . 14 h., le
micro-magazine de la femme. 14.30, fem-
mes artistes . Ninon Vallln . 15 h , les enre-
gistrements nouveaux . 15.30, la bourse aux
disques . 15.30, initiation à l 'écoute de l'or-
chestre : « La Suisse est belle », d'Emile
Jaques-Dalcroze. 18.29 . signal horaire. 16.30,
de Monte-Cener i : concert pymphonique .
17.30 , swing-sérénade. 18 h , communica-
tions diverses et cloche3 de Chamoson.
18 05. le Club d :-s petits amis de Radio-
Lausanne . 18 40 . le courrier du secours aux
enfants *. 18.45. Ondme. de Lortzing. 18.55,
le m'.cro dan s la vie. 19.13, l'heure exacte
19.14, le programme de la soirée . 19.15. in-
form . 19.25 !e miroir du temps. 19.45,
Sam 'di-Magazme . 20 10. imagss de ce demi-
siècle , par Samuel Chevalier, 20.35 , voulez-
vous rire avec nous ? 21.05 . « Desdémone » ,
pièce de Maurice Tumeîelle , 22 h., chan-
sonniers peints par eux-mêmes- : Roméo
Cariés 22.30 . inform . 22 35 , musique de
danse.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 7 h .,
inform. 11 h „ musique française . 11.35,
les compagnons de la musique 12 05, voix
célèbres 12 30. Inform . 12 40. C. Dumont
et son orchestre . 13 15, la semaine au Pa-
lai s fédéral . 14.10, l'anecdote. 14.30, nou-
veaux disques . 15 h ., Bâle la belle vieille
cité 16 30. de Monte-Cenerl: émission com-

mune. 17.30, causerie de zoologie. 18.20,
une visite à la collection préhistorique au
Musée d'histoire naturelle de Bâle. 19.30,
inform. 20 h ., le troisième samedi , soirée
variée. 21 h„ le disque de l'auditeur. 22 05,
Quintette en ut majeur , op. 163, de Schu-
bert.

Dimanche
SOTTEN S et télédiffusion ; 7.10, réveille-

matin . 7.15, inform. 7.20, concert matinal .
8.45, Grand-messe. 9.55-, sonnerie de clo-
ches. 10 h., culte protestant. 11.10, L'œu-
vre pour orgue de J.-S. Bach. 11.40, le dis-
que préféré de l'auditeur. 12.15, problèmes
de la vie rurale . 12.30, le disque de l'au-
diteur . 12.45, signal horaire. 12.46, Inform .
12.55, le disque de l'auditeur. 14 h., .un
Jeu de René Jaubert : Rapsodie hongroise,
14.30, promenade en pays romand . 15.10,
variétés musicales. 15.30, reportage spor-
tif. 16.45, musique de danse. 17 h., chants
sans paroles , de Mendelssohn . 17,05 , Re-
quiem , de Johannes Brahms, par la So-
ciété chorale de Neuchâtel , Maria Stader,
soprano , Diego Ochsenbeln , baryton, l'Or-
chestre de la Suisse1 romande, à l'orgue,
Samuel Ducommun , direction : Paul Ben-
ner. 18.26, Arioso, de Flocco. 18.30, l'émis-
sion catholique . 18.45, résultats de cour-
ses! cyclistes et Prix automobile. 19 h.,
résultats sportifs. 19.13, l'heure exacte.
19.14, le programme de la soirée . 19.15,
inform . 19.25. le monde, cette quinzaine.
19.45, le globe sous le bras . 20 05, Jane
et Jack . 20.20, Jacques Hélian et son or-
chestre . 20.40. Plaques tournantes : L'ex-
press de nuit 21.20, Rendez-vous avec
L?har , gala public de musique viennoise.
22.20, humour, délice et orgue.. 22.30,
inform. 22.35 . au goût du Jou r .

BEROMXJNSTER eti télédiffusion : 7 h.,
Inform. 9 h., culte protestant. 10.15, con-
cert. 11.15, une causerie : le roman fran-
çais contemporain . 12.30, Inform. 14.20,
causerie agricole. 15.30, mélodies autri-
chiennes. 15. 50, reportage d'un match de
football de Ligue nationale . 16.40, C. Du-
mont et son orchestre. 18.10, Die Waage ,
émission pour ceux qui aiment à réflé-
chir. 18.55. concert Bach. 19.30, Inform.
19.40, chron ique sportive. 19.50, quelques
pages de Tcbaïkovsky. 20.20 . voix du
temps : Der Tod des Handelsreisenden,
22.05, Predy Scrmyder et ses musiciens.

j. ' Spécialiste de la réparation M
H 20 années d'expérience £9
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EN QUELQUES MOTS...
FOOTBALL

Une causerie d'arbitre
à Neuchâtel

Ce soir à Neuchâtel . M. Fontanet , de
Paris , membre de la Fédération fran-
çaise de football , traitera dans une con-
férence de quelques questions d'arbi-
trage.

GYMNASTIQUE
ARTISTIQUE

Une nouvelle rencontre
franco-suisse

Depuis quelques années, les meilleurs
gymnastes à l'artistique, de chaque
côté de la frontière , rivalisent d'adres-
se et de technique dans um tournoi où
triomphen t les meMleurs aux anneaux ,
aux- barres parallèl es, au cheval, aux
préliminaires et à ta barre fixe.

La tradition fut  renouée aux Bre-
nets immédiatement après la guerre
et, dès lors, elle se pou rsuit alternant
d'une année à l'autre entre la France
et la Suisse.

C'est aux Verrières, le 22 avril , que
se déroulera la prochaine rencontre.
Spectacle à ne pas manquer et qui
attirera certainement à la grande salle
les amateurs de belle gymnastique qui
reste, surtout quand il s'agit d'engins,
particulièrement populaire chez nous"!
si nous en jug eons par la foule qui a -
suivi la finale à Berne l'autre d iman-
che et l 'intérêt soulevé par la dernière
fédérale.

CYCLISME
Au Tour de Suisse

La marque Stella sera représentée au
Tour de Suisse par Bobet , Mahé, Lam-
brech t, Molineris, Dussault , Barbotin ,
de Cortès et Malilej ac.

Au Tour de Romandie
Kubl er participera au Tour de Ro-

mandie.  11 sera accompagné de Gold-
schmidt et des Italiens Fanti et Pe-
droni.

Franco-Sports alignera au départ de
cette épreuve : Kléber. Piot (et non
Diot), Massai. Fachleitner et MJenon.

En revanche , les frères Weilenmann ,

Schaer et Stettler n 'ont pas encore si-
gné leur contrat. Comme coureur ita-
lien , l'on peut signaler déjà Ortelli.

CROSS-COUNTRY
Le championnat suisse

à Saint-Imier
Demain aur a lieu à Saint-Imier,

sous le contrôl e de la Fédération suisse
d'athlétism e amateur, le championnat
suisse de cross-country. Les organisa-
teurs ont  reçu près de 130 inscriptions.

Le 6me cross neuchâtelois
à l'aveuglette

Devenu maintenant  t radi t ionnel , le
cross neuchâtelois à l' aveuglette aura
lieu le dimanche 7 mai. Toutes les équi-
pes de Suisse y sont cordiad ement invi-
tées et l 'Office cantonal d 'éducation
physique s'a t tend  h de nombreuses ins-
criptions. Celiles-ci peuvent être formu-
lées jusqu'au 1er mai.

Ces catégories de concurrents sont
prévues. Comme il se doit , l'on ignore
où aura lieu cette épreuve. Puisse-t-elle
remporter  ur t  succès semblable à celui
qu 'elle ' remporta les années précéden-
tes. ., .. '

BOXE
1(3! ¦

Avant le combat
Di Benedetto - Pierluigi

C'est un combat très violent que
nous offrira vendredi le Club de boxe
de Neuchâtel. On se souvient que cet
hiver , Di Benedetto a battu Ben AHem
et que Pierluigi a bat tu  Marini .

Ces deux vainqueurs , boxeurs de la
catégorie des poids moyens, étaient des
« frappeurs ». Ils n 'avaient pas été les
boxeurs les plus f ins  que nous ayons
vus. Ils avaient  été ceux qui aimaient
le plus la « bagarre ».

Aussi ce match sera-t-i'l probable-
ment  d'une extrême sévérité. Ni l'un
ni l'autre des combattants  ne craindra
les coups et les amateurs de sensations
fortes ne seront pas déç>u R par l' expli-
cat ion de ces deux professionnels.

NOU VELLES DE L 'ECRAN
LES CHEVAUX CRITIQUES DE CINÉMA ?

Non , mais James Blondell , qui aime les chevaux autant  que le cinéma ,
ne voulut pas priver son favori  des plaisirs de l'écran . C'est pourquoi  il
l'emmena dans une salle obscure où le brave animal prit un vif intérêt

au film présenté.

VN CONGRÈS I N T E R N A T I O N A L
DU CINÉMA AURA LIEU EN MAI

A BERNE
Un congrès international du cinéma

aura lieu à Berne du 13 au 21 mai . Il
sera consacré , en particulier , aux pro-
blème s du fi lm culturel et documen-
taire. Patronné par la Chambre suisse
du cinéma , le congrès est organisé par
le Cinéma populaire et scolaire suisse,
l'Union du film documentaire , l'Asso-
ciation des producteurs suisses de f i lms
et l ' Inst i tut  suisse du fiilm sc ient i f i que .
M. Ph. Etter. conseiller fédéral , assu-
mera la présidence d'honneur et M.
Mauerhofer (Chambre du cinéma) celle
du congrès.

On estime qu 'une vingta ine  de pays
prendront  part à cet te  manifes ta t ion.
Chacun d' eux pourra présenter pendant
une  heure une sélection de ses courts-
métrages. Des f i lm s  culturel s de long
métrage, accompagnés de documentai-
res suisses , seront en outre projetés
pendan t  toute la durée du congrès à
l'écran d'un cinéma , dont le programme
changera chaque jour.;Les séances de travail permettront
de discuter dan s le cadre d'une assem-
blée à caractère in te rna t iona l  les nom-
breux problèmes et d i f f icul tés  que sus-
cite la réalisation de f i lms documentai-
res et d'examiner également les condi-
tions auxquelles il pourrait , le cas
échéant , être utile de créer une orga-
nisat ion in te rna t iona le  dans ce do-
maine.

Le émigrés de Berne est la deuxième
m a n i f e s t a t i o n  de ce genre depuis la
fin de la guerre. Le premier congrès
eut lieu à Hambourg an mois de mai
de .l' année dernière.

AU PALACE :
« L'ESCALIER SANS FIN »

avec Pierre Fresnay, Madeleine Renaud ,
Georges Lacombe et Suzy Carrier , est in-
contestablement un bon film. Pierre
Fresnay , c'est le mauvais garçon amen-
dable , Madeleine Renaud , une sorte de
sœur visitante qui gravit Jour après
jour l'escalier sans fin des misérables
taudis de bas-quartiers. Elle tombe
amoureuse de Pierre Fresnay qui lui pré-
fère cependant sa sœur (Suzy Carrier),

jeune ingénue au cœur pur et aux yeux
transparents. Finalement tout s'ar-
range... sauf pour Madeleine Renaud qui
poursuit son dur labeur.

Il y a d'excellentes séquences, de sai-
sissants contrastes entre l'étincelante at-
mosphère de music-hall et la sordide mi-
sère des maisons de pauvres. Les scènes
de cirque et de music-hall étoffent cette
histoire qu 'on suit avec plaisir grâce à
sa brillante distribution.

En 5 à 7 : « La valse blanche». C'est
un film qui restera gravé dans la mé-
moire de chacun de par son scénario et
sa beauté.

LES F I L M S  DE CHARLIE CHAPLIN
VONT REPARAITRE

Les comédies cinématographiques de
Charlie Chaplin ,  qui ont fait  se tor-
dre de rire M y a quelques années des
millions de spectateurs, vont être de
nouveau projetées sur l'écran.

L'«United Artists Corporation», dis-
tributrice des films de Charlie Cha-
plin- n annoncé qu'elle était en train
de composer un programme pour pré-
senter aux nouvelles générations les
œuvres du génial comique de l'écran.

La première comédie projetée sera
« Les Lumières de la Ville ».

AU THEATRE :
« TRAIN POUR ALCATRAZ »

Le dernier voyage d'épaves humaines
dangereuses , en même temps que pitoya-
bles , avant la prison... mais ces hommes
ne veulent pas encore accepter leur sort.
Une seule pensée occupe tous ces dam-
nés : fuir , et le train qui les transporte
est le théâtre d'événements d'une grande
puissance dramatique.

En complément : un second film,
« Mexicana » , avec Gène Autry.

AU REX :
« LES HOMMES DE SA ,VIE' » _ .
Où aller pour se retremper dans une

ambiance de beauté , de tendresse' et de
. grâce que berce une musique de rêve ,

sinon au REX , qui présente un film très
beau et très émouvant qui vient de pas-
ser dans une salle lausannoise ?

« Les hommes de sa vie » , ce sont les
pages troublantes de la vie d'une dan-
seuse qui , passionnément éprise de son
art et assoiffée de gloire , brisera la vie
des hommes qui se sont épris de sa beau-
té , pour atteindre plus vite le but qu'elle

s'est assigné. Dans le rôle de la danseuse
Vera Varsaniva , Loretta Young est bou-
leversante de sensibilité et, à ses côtés, on
pourra voir une dernière fois le grand
acteur Conrad Weidt , aujourd'hui dis-
paru , dans une de ses plus belles créa-
tions.

« Sparky. l'ami des chevaux »
Les matinées sont réservées à un beau

technicolor qui soulève l'enthousiasme.
Sparky, le turbulent ami des chevaux;
un réel spectacle de famille auquel les
enfants sont admis.

LES VICTIMES
DE LA « FOSSE AUX SERPENTS *

M. Domenico Gaudino , ancien com-
battant italien , est tombé évanoui à la
vue du film américain < The Snake
Pi t»  (La fosse aux serpents), qui relate
la vie dans un asile de fous. Il a fallu
le transporter hors do la salle.

A la mêm e représentation , lo Dr Lui-
gi Canderinn a dû quitter la salle en
toute hâte . « Mes nerf s ne peuvent sup-
porter cel a ». a-t-il déclaré . Le Dr Cnn-
derina est précisément, spécialiste des
maladie s nerveuses.

AU STUDIO:  « ÉCHEC A BORGIA »
Cette œuvre magistrale , tirée du cé-

lèbre roman de Shellabarger , prend
place parmi les plus beaux films réalisés
Jusqu 'à présent. Le metteur en scène ,
Henry King, a tourné son. film dans les
palais de la Renaissance italienne-, ceux-
là mêmes où vécurent César Borgla et ses
complices. L'histoire se déroule donc dans
le cadre grandiose de l'Italie du XVme
siècle. César Borgia est personnifié de fa-
çon imposante par Orson Welles. Tyrone
Power manie l'épée avec maestria et le
madrigal avec grâce ; l'habit de l'époque
lui sied à ravir. Wanda Hendrix , dans le
rôle de Camille , la femme du duc de Ve-
rano , est souverainement belle et sédui-
sante.

Samedi et dimanche , en fin d'après-
midi et mercredi en matinée , : « Tombé
du ciel » , avec des artistes français de
tout premier ordre : Claude Dauphin ,
Jacqueline Gauthier , Gisèle Pascal , Ou-
dart , etc. C'est un film d'esprit bien
gaulois, plein de verve et de quiproquos ,
qui vous fera rire aux larmes. Car vous
aussi , vous viendrez chercher à qui est ce
beau bébé... presque tombé du ciel.

LA TÉLÉVIS ION ,
CONCURRENT DANGEREUX

L'Association des artistes de cinéma
a accusé la télévision de la fréquen-
tation qui va en diminuant des salles
de cinéma aux États-Unis. Ce désinté-
rêt croissant entraînerai t  une diminu-
tion de la production de films à Hol-
lywood et poserait do graves problè-
mes, constituant un,e menace de chô-
mage pour les acteurs et les employés
des firmes cinématographiques.

A L'APOLLO :
« L A  VALLÉE DES PASSIONS »

(Tap Roots)
En première vision , un film historique

en technicolor évoquant le drame , la
trahison , le péril et l'amour dans un
décor grandiose , avec Van Heflln , Susan
Hayward et Boris Karloff.

Avant de mourir , Sam Dabney demande
à ses enfants dé défendre la vallée du
Lébanon contre, les Etats du Sud et de
rester fidèles aiîx traditions des Etats du
Nord. Quand le Mississippi adhère à la
Confédération , les enfants Dabney, se
souvenant de leur promesse , organisent
avec l'aide du vieil Indien Tishomingo
et, .du journaliste Kelth Alexander la . dé-
fense de la vallée. . • - - .-,., f

Clay Maclvor , le fiancé de Morna , ' tra-
hit les siens et s'enrôle dans l'armée du
sud. Dans les événements suivants 11 se
montre tout à fait indigne de sa fiancée.

En 5 à 7 : « Sérénade ». Afin que tout
le monde puisse le voir , prolongation
du chef-d'œuvre de Jean Boyer « Séré-
nade », avec le prestigieux Louis Jouvet ,
Lillan Harvey, Bernard Lancret et « les
Petits chanteurs à la croix de bois ».
Musique de Franz Schubert.

ÉTAT C I V I L  DE N E U C H A T E L
NAISSANCES. — 4. Walthert , Claude-

Alain , fils de Claude-René , commerçant ,
à Neuchâtel , et d'Yvonne née Vôgeli. 5.
Castoldl , Jean-Francis, fils de Francis-
Ferdinand , boucher , de nationalité Ita-
lienne, à Cudrefin , et de Maria-Juliette
née Jolliet ; Schneider , Francine-Lucy,
fille de Paul-Francis , coiffeur , à Cernier ,
et de Lucy-Hélène née Tripet ; Kull ,
Yvon-Michel , fils de Pierre-Armand , ma-
gasinier , à Neuchâtel , et de Solange-Ma-
rie-Hortense née Vuilleumier. 6. Duriaux ,
Francine-Jeanne , fille de Georges-Joseph ,
conducteur C.F.F., à Neuchâtel , et de Si-
mone née Challandes ; Baumann , Jean-
Jacques , fils de Hans-Edgar , inspecteur
d'assurances , à Neuchâtel , et d'Anna née
Hâhlen ; Michel , Monique-Maria-Léa ,
fille de Louis-Félix , douanier , à Goumois,
et d'Anne-Marie-Rosa née Régis, 7. Per-
ret , Bernard , fils de Roland-Teddy, mé-
canicien , à Saint-Biaise , et de Manon-
Yvette née Burret ; Jean-Petit-Matile ,
Yvette-Suzanne , fille d'Albert , ébéniste ,
à Corcelles , et de Jeanne-Marguerite née
Reymondaz ; Mtigeli , Josiane-Hélène , fille
de Jean-Rodolphe , garde-police , à Marin-
Epagnier , et d'Hélène-Rosa née Schmid.
8. Haag , Pierre-Eugène , fils de Robert-
Auguste , inspecteur d'assurances , à Neu-
châtel , et de Claudine-Françoise née Pla-
get ; de Reynold , Isabelle-Marie-Chris-
tlne , fille d'Henri-Romain , technicien , à
Peseux . et de Madeleine-Marie née Du-
puis. 9. Humbert-Droz , Patrice-Georges-
Pascal-Henri , fils d'André-Samuel , cais-
sier-comptable , à Neuchâtel , et de De-
nise-Marie née Perrln ; Kâmpf , Daniel ,
fils de Fritz-Ernest , conducteur C.F.F.,
à Neuchâtel , et de Frieda née Aemlseg-
ger ; Glauser . Francis-Bernard , fils de
Jean-Pierre , manœuvre , à Colombier, et
de Francine-Paulette née Vaucher ; Du-
bois-dit-BoncIaude , Josée-Mariette , fille
de Marcel-Charles , machiniste , à Neu-
châtel , et de Gertrud-Nellv-Germaine
née Durni. 10. Grânicher . Renate , fils
d'Eduard. carreleur , à Cressier , et de
Frieda née Kaser : Bonfils , Gérard-André ,
fils de Raymond-Joseph , mécanicien , à
Coffrane . et d'Angéline née Perret : Bo-
vet , Edith, fille de Roger-Auguste , comn-
table , à Neuchâtel , et de Blanche-Ed-
mée née Gatolliat. 11. Stirnemann. Pas-
cal , fils d'André-Robert, employé P.T.T.,
à Hatiterive , et de Marie-Louise née
Schmutz : Colomb , Jean-Pierre, fils de
Charles-Alfred , manœuvre, à Peseux , et
de Josette-Emma née Cavln.

PROMESSES DE MARIAGE. — 12. For-
nachon , Edouard-Emile , ouvrier commu-
nal ,, et Vuilleumier , Georgette-Mina , tous
deux à Lausanne. 13. Luscher , Rudolf ,
fonctionnaire à la direction des télépho-
nes , à Berne , et Buchs , Simone-Anna , à
Neuchâtel ; Nussbaum , André-Samuel ,
chauffeur de camion , et Cornu , Jacque-
llne-Bluette-Berthe , tous deux à Neu-
châtel.

MARIAGES CÉLÉBRÉS. — 4. RUegger ,
Hans , employé de banque , à Bâle , et
Deschenaux , Denyse-Elise-Mélanie , à
Neuchâtel. 5. Jaquillard , Paul-Albert ,
musicien , à Neuchâtel , et Nordentoft ,
Grethe , de nationalité danoise , en séjour

à Berne. 6. Jeanneret-Grosjean , André-
Frédéric , Ingénieur, à Neuchâtel , et
Wyss, Verena-Frleda , à Petit-Lancy, Ge-
nève. 8. Vaucher , Claudi-Paul , chromeur ,
à Neuchâtel , et Testa, Irene-Ines, à
Saint-Morltz (Grisons); Hofmann , Lu-
cien-Robert , charbonnier , et Rosset , Vio-
lette-Joséphine, tous deux à Neuchâtel.
11. Monnier , Edgar-André , agent de po-
lice , à Neuchâtel , et Jeanrenaud , Made-
leine-Monique , à Valangin. 12. Goetschl ,
Walter-Frledrich , boulanger , à Roggwil ,
et Walder , Alice-Marguerite , à Neuchft-
tel. 13 Kienholz , Paul , boulanger-pâtis-
sier , à Neuchâtel , et Vollenwelder , Berta ,
à Lanterswil (Thurgovie). 14. Girard ,
Henri , directeur de banque , à Neuchâtel ,
et Borle née Wyss , Bertha , à Boudevll-
liers ; Gross , Gilbert-Alphonse , manœu-
vre , et Auderset , Marie-Louise , tous deux
à Neuchâtel.

DÉCÈS. — 6. Nicolat-dit-Félix , Charles-
Albert , né en 1879, sans profession , à
Neuchâtel , divorcé. 9. Jeanjaquet , Jules-
Edouard , né en 1867, professeur retraité ,
à Neuchâtel , époux de Rosa née Born ;
Ecuyer , Laure , née en 1864, ancienne di-
rectrice de pensionnat , à Neuchâtel , céli-
bataire. 10. Hauser , Louis, né en 1891,
facteur , à Neuchâtel , époux de Berthe-
Loulse née Cattin ; Messeiller née Gam-
meter , Léa-Bertha , née en 1865, mé-
nagère , à Neuchâtel , veuve de Messeil-
ler . Charles-Henri ; Noyer , Louise , née en
1886 , ménagère , à Mur , commune du
Haut-Vully, célibataire. 11. Wagner , Ja-
nine-Rose-Marie , née en 1950, fille de
Jean-Pierre , technicien , à Neuchâtel , et
de Marie^Louise née Geneux ; Robert-
Grandpierre née Valcupi , Armida-Marla-
Pia , née en 1883, ménagère , à Neuchâtel ,
épouse de Robert-Grandpierre , Charles-
Frédéric ; Layaz née Mori , Jeanne , née en
1907, ménagère , à Neuchâtel , épouse
d'Albert-Alphonse Layaz .

US H2
H Avant le repas , le vrai gourmet H

| H Se fait servir un D1ABLERETS S

ÏÏÏËZ avr11 Gala « Gillette »
BOXE

Grand combat professionnel 10 rounds poid moyen

DI BENEDETTO (Italie) contre PIERLUIGI (France)

Amateurs : Berne-Neuchâtel
Louez d'avance chez Jika-Sports

BRUNETTES, la cigarette des as, l'as des cigarettes MARYLAND '

Hémorroïdes
varices, jambes ouvertes , éruption s,
p la i es  infectées et lentes à guér i r , ab-
cès, croûtes, furoncles  et autres derma-
toses, blessures, brûlures , pieds écor-
chés. démangeaisons , rougeurs des bé-
bés, coups de soleil, se soignent vite et
bien avec la Pommade au Baume
Zeller , onguent  vulnéra i re aux effets
balsamiques certains . Le tube Fr. 1.75.
— Pharmacies et drogueries. Max Zeller
Fils, Romanshorn. Fabricants des Spé-
ciali tés Zeller bien connues , depuis
1864. 17

e

leunes époux , Jeunes pères,
«surez-vous sur la vie à la

Caisse cantonale
l 'assurance populaire

''NIQ ÛJÏ  ̂ NEUCHATEL, rue du Môle 3
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, «Corvîno» /Vl » I H

le manteau eoton - une l M W WÂ
exclusivité PKZ - satlslait f » f B|\

les plus difficiles. I 11 • T' \
Façon raglan. ~>Ji *m

^

frs. 105." A» S
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PRINTEMPS
Faites recouvrir vos meubles a neuf
Faites refaire vos matelas
Faites refaire vos stores

Nos choix de tissus
Notre atelier bien équipé

permettent de livrer un travail supérieur
à un prix avantageux.

Maison

Lavanchy
ORANGERIE 4 "
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) GRUTLI
ne vous coûtera que

Fr. 5.-
par semaine

aprè* un acompte minimum à la livraison de

Fr. 20.-
Par l'intermédiaire de ses agents régionaux bien connus,
la Manufacture de cycles |an S.A., à Lausanne, vous offre :

• les prix les plus bas pour
' *» une qualité imbattable

• des conditions de payement avanta-
geuses grâce au

• système de vente à crédit Rotac qui

• sans aucune formalité et avec une
• discrétion absolue, permet de rouler sur

• la grande marque suisse, qui offre

• les plus hautes garanties

demande? à l'agent régional le plus proche de vous présen-
ter sans engagement son incomparable choix de bicyclettes
Cilo ou GriJr.ll.

Consultez la liste des agents officiels.

Seuls les marchands indiqués ci-dessous vendent les vélos

GrUtil et "-̂ =PlS\ ^lon les conditions avantageuses du

système de vente a crédit Rotac.

Agents régionaux :
U BRÉVINE : Fernand Cattoliat
CHAUX-DE-FONDS : Lucien Voisard , nie Léopold-Robert
FLEURIER : Lambelet & Cie
LE LOCLE : André Froidevaux
NEUCHATEL : René Schenk, Chavannes 4
PESEUX : Arthur Niederhauser
6AIOT-BLAJSF, j JMB, Jftbera

Sauvez vos cheveux

«. l'EAU D'ORTIE
du pasteur Kneipp

Régénérateur puissant à base de plantes
Droguerie Klndler, Hôpital 9
Coiffure Goebel, Trésor 1

AMPUTES l; InlEWS B %J B Ban ta? «
La nouvelle prothèse de cuisse avec tût  !
adhérant et genou physiologique Strlede
supprime les bretelles, vous assure une
sécurité totale et une démarche absolu-

I ment naturelle .
Faites-vous démontrer par nos patients la
supériorité de ce nouveau système.
Tous renseignements auprès de H. BOTTA ,
orthopédie , BIEHNE, Tél . (032) 2 43 15.

Fourneaux de cuisine

Pt «L'IDÉAL»
à gaz de bols, émail granité,

plaques chauffantes,
four à rôtir,

bouilloire cuivre nickelé,
depuis Fr. 330.—

appareils robustes, soignés et garantis

Fabrication de

Chauffage Prébandier s. A.
Moulins 37 - NEUCHATEL - Seyon 11

Maison centenaire 1RS0-10 ÇO

commerce
bien introduit, éventuellement avec logement.
Gain Fr. 2000.— par mois. Faire offres sous chiffres
AS 6227 J aux Annonces Suisses S. A., Bienne.
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N O B L E S i S E
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Un grand vermouth M
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•fj i C I R A V E G N A  & C IB S.A.  G E N È V E

«|Rk Conservez mes oeufs au

9p|B ôamrcbf
»ffiïis»JÉaF ''s demeureront frais et bons.
j f Ê f f lg l ^f  Et, en ce faisant, vous réaliserez

^^̂ Traf̂ E-rw encoreuneéconomie , puisque le
**̂ \jT prix de mes oeufs augmentera

Pommes de terre
A vendre pommes de terre de
table, ainsi que semenceaux
« Woran », « Erdgold s> et
« Ackersegen », au prix de
Fr. 24.— les 100 kg. Importa-
tion 1949.

S'adresser à ALBERT GEISER
ENGES - Tél. 7 62 02

OCCASIONS
Chambres à coucher,

armoires, commodes, ta-
bles, chaises, divans, ma-
telas, duvets et oreillers
neufs, bahuts, porte-ha-
bits, poussettes de cham-
bre, berceaux, chaises
d'enfant, secrétaires, buf-
fet de cuisine, radios, ac-
cordéons, disques. Soldes
et ' occasions, Marcelle
nemy, passage du Neu-
bourg, sous la voûte,
tel 5 12 43.

A VENDRE
armoire, table, chaises, bi-
bliothèque, bureau, fau-
teuil « Voltaire » , table de
radio, machine à coudre,
etc. BAS PRIX. Malherbe,
Ecluse 12 (à côté de la
poste).

e maladie

//ISA-GLORIA

Choix énorme
dans tous les articles

d'enfants

Poussettes et
pousse-pousse

avec
gros pneus

Demandez catalogue
gratuit

« Arrangements
de paiement sur

demande

¦a ĤKmiULMMiMBrzasE.'sraHaw

Dès le 12 avril

rabais de 20 % -
sur les

articles 
de Pâques

façonnés —
en chocolat, massepain

Zimmermann S.A.
HOme année

A vendre pour cause cU

d

£&¦ 'f clf - UA'ictMJZ-'

céramique
« Venise et ses
objets d'art »

2, Trésor

Pour le riz...

POULES
DU PAYS

à Fr. 3.— le & kg.

LEHNHERR
Comestibles
TRÉSOR 4

« Sans blague 1» Nous parlons évidemment au sens ligure. Il n'en esl pas moins vrai que conduire une

$Êjà\ Ford V-8 ou 6 cyl. avec surrnullipllcalion, c'est économiser 15% d'essence dans le Irallc quotidien — - ,  , „

davantage encore s'il s'agit de longues randonnées. La surmulliplicalion — une transmission planétaire
¦ ¦ ' ' " 

'
''

.. , . ,, de complément — réduit de 30% le nombre de tours/minute du moteur.
. i .  ¦ ¦ ¦

. 
¦ 

, • ' ¦

Le fonctionnement en esl extrêmement simple, elle embraye et débraye automatiquement aux vitesse!

d'environ 42 et 33 km/h. El si le désir vous prend de revenir à la conduite « classique », il suffit de

tirer la manette prévue au tableau de bord pour la mettre hors-circuit.
Qui plus esl, la surmulliplicalion ménage le moteur, du fait qu'une vitesse réduite cause moins d'usure.

Conduire la Ford — qui s'est révélée la voiture possédant

 ̂
1° meilleure reprise — offre tant de 

perspectives insoup-

f̂mmJf k

Chaufferette et dégivreur fournis comme équipement standard sans augmentation de prix

Neuchâtel  : Grand Garage Robert
Bienne : Grand Garage du Jura S^A. ¦, f Le Lucie Garage dés Trois-Rois S.A,
Fribourg • Garage A. Maradan. Montreux : L. Mettraux et fils S. A.
Genève : Autohall  Métropole , rue d'Italie 6. Payerne : Arnold Lschi . garage de la Pro-

Autohal l  Servette S.A. menade.
La Chaux-de-Fonds : Garage des Trois Rois Porrentruy : Lucien Vallat.

S.A. Sion : Kaspar frères.
Lausanne : Garage Red Star S.A. Yverdon : Garages L. Spaeth et Bel-Air.R. Mettraux .

Délégué : O. Gehrlger , Zurich
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DISTH1BUTKUH OFFICIEL DE LA FOHD MOTOH CUMPANV (BKL GH IMl S. A. Téléphone 531 08



L'AGRICULTURE EST DEVENUE UNE INDUSTRIE
Evoluant à un ry thme de p lus en p lus rap ide/ T^A N S  les p laines f luv ia les  de la

J f  Mésop otamie, un paysan gé-
"̂ "̂  niai eut un jour , dans les
temps très anciens, l'idée d'attacher
un bœuf  à une houe ou à un autre
instrument. Il inventa ainsi la char-
rue, appli quant pour la première
f o i s , dans l'histoire du monde, la
mécan ique à l'agriculture.

Grâce à cette découverte le culti-
vateur put  produire p lus de nourri-
ture qu 'il ne lui en fa l la i t  po ur lui-
même et pour sa famil le  et rendre
ainsi un certain nombre de ses com-
pagnons disponibles po ur d' autres
tâches.

C'est donc avec l'apparition de la
charrue que commença la division
du travail et cet instrument nouveau
permit le prog rès de la civilisation.

Cependant , beaucoup d'eau a coulé
dans l 'Eup hrate et dans le Tigre de-
puis celte époque à la nôtre qui don-
na naissance au tracteur labourant
en un temns record des étendues
de terre mille f o i s  plus grandes que
celles que labourait l 'inventeur de
la charrue.

Contrairement à ce qu 'on aurait
pu s'imag iner, l'invention de _ la
charrue ne favor is a pas l 'évolution
de l'agriculture. En e f f e t , pendant
des siècles, voire pendant des mil-
liers d'années , le travail de la terre
s'e f f e c t u a  toujours de la même fa-
çon. La charrue primitive ne subit
aucun perfect ionnement  et le p ay-
san labourait et travaillait le sol

comme le faisaient ses ancêtres. A
la f i n  du X l X m e  siècle encore, au-
cune évolution intéressante n'était
mentionnée dans les annales de
l'histoire. Péguy nous en donne la
preuve :

Après la guerre de 1870, écrit-il ,
une ferme de Beauce était inf in iment
plus près d'une ferme gallo-romaine
ou plutôt de la même ferme gallo-
romaine, pour les mœurs, pour les
statuts, pour le sérieux , pourj a gra-
vité, pour la structure même et
l ' inst i tut ion , pour la dignité — et
même, au fond , d'une ferme de Xé-
nophon — qu'aujourd'hui elle ne
se ressemble à elle-même.

On parle d'évolution
Au reste, c'est surtout à part ir du

X X m e  siècle que l 'évolution de
l'agriculture commença de se ma-
ni fes ter  puis de s'accélérer au f u r
et à mesure que se développait la
technique.

Cette évolution, bien qu'elle ne f û t
pas partout la même sur le globe ,
exerça aussitôt une très grande in-
f luence  sur l 'économie des peuples
dits civilisés ; encore que cette in-
f luence  f û t  plus ou moins profon-
de suivant les pays sur lesquels
elle s'exerçait, que ce soit aux Etats-
Unis, en Europe occidentale, en
Australie on dans les p laines russes.
Le perfectionnement technique eut
pour première conséquence de trans-
former du tout au tout la structu-
re même des exp loitations agricoles.
Le développement des moyens de
communication, la découverte de
pays neu f s , l'accroissement des
échanges commerciaux, tout cela
contribua à rompre l 'équilibre de
la production agricole mondiale.

Le paysan neuchâtelois est à la
merci des cours mondiaux. Son blé ,
il ne peut pas le vendre comme il
veut ni au prix qu'il désire. C'est
'aux Etats-Unis que les p rix des cé-
réales sont f i x é s  sans tenir compte

Un magnifique attelage
Partout dans les campagnes, les paysans font les semailles de printemps,
La terre riche donnera ses fruits à l'automne. L'avenir est plein de promesses.

des frais  d'exploitation qui varient
d' une région à l'autre, de continent
à continent. L 'agriculteur suisse ,
comme l'agriculteur f inlandais, com-
me l'agriculteur japonais, n'est plus
qu'un p ion sur un échiquier. Sa li-
berté n'est que relative. Sa vie en-
tière est à l'échelle du monde bou-
leversé par les progrès de la tech-
nique.

Certes, il a le droit à l'existence
et il peut se réjouir des fac i l i tés
que lui procurent les derniers pe r-
fectionnements de la technique
agricole. Mais ne risque-t-il pas
d'être asphyxié par le colosse qui
produit à lui seul autant que des
milliers d'ouvriers ?

L'agriculture , autrefois mode de
vie, est devenue un métier , une in-
dustrie. Le souci de la terre et celui
de la famil le  disparaissent devant
le souci de l'individu.

Technique nouvelle
Quels sont les derniers perfect ion-

nements de la technique et leurs
conséquences ? Telle est la question

que nous avons posée à un spécia-
liste rentré récemment d' un voyage
aux Etats-Unis. Autrefois , on ne ré-
coltait que le fourrage  qui avait su-
bi un fan age naturel. Les récoltes,
bonnes ou mauvaises, dépendaient,
essentiellement des intempéries. Il
en est tout autrement aujourd'hui.
Petit à petit , des solutions mécani-
ques ont été apportées aux problè-
mes du fanage et du ramassage. Ci-
tons les machines récentes qui fau-
chent et ramassent le fourrage vert
et combinent en une seule machine
la faucheuse et la ramasseuse en
réalisant ces deux opérations en un
seul passage.

Pour les récolles de céréales, on
utilise actuellement des machines
qui non seulement ramassent les
gerbes, mais battent les ép is de tel-
le fa çon  qu 'à l' extrémité de la ma-
chine , les grains sortent dans des
sacs et la paille en bottes.

Dans un autre domaine, les e f -
f o r t s  des chercheurs tendent à l'heu-
re actuelle à fournir  à l'agriculture
des moyens de lutte plus efficaces et

moins coûteux contre les maladies
cryptogami ques ou parasitaires.

Dans les nouvelles techni ques de
traitement par poudrage électri que ,
la physique et la chimie se sont al-
liées pour obtenir les résultats les
plus économiques et les plus dura-
bles. Les physiciens ont songé à
utiliser les p hénomènes d'électrisa-
tion des particules de poudre sus-
pendues dans une atmosphère sou-
mise à l'action d'un courant élec-
tri que , en termes techniques, dans
un champ ionisé.

Les particules sont chargées d' un
courant néga t i f .  Elles sont d i f f u s é e s
dans le champ créé , ce qui évite
les déperditions de poudre et aug-
mente l'adhérence sur les végétaux
traités. La production du champ
ionisé s'obtient en chargeant de cou-
rant des pointes ou des f i l s  f i n s  par
une source de haute tension conti-
nue.

La machine le p lus couramment
utilisée est la poudreuse ordinaire.
Elle a été complétée par une ma-
chine électrostatique de fa ib le  puis-
sance : i watts, et de fa ib le  poids :
2 kg., n'ayant pas un volume supé-
rieur A celui d' une bouteille d' un
litre. La lance métallique des pou-
dreuses ordinaires est remp lacée
par un tube isolant qui comporte à
son extrémité un or if ice  en queue
de poisson muni de deux pointes
vives distantes de 10 cm. et reliées
à la source d'énergie électrique. C'est
là que se forme  le champ électrique
où les particules de poudre se char-
gent.

Les Insecticides
La mise en valeur d'immenses

territoires neufs , en Afr ique ou en
Indonésie, par exemple, n'a pu être
imaginée sans la destruction des in-
sectes les plus dangereux et qui
véhiculent les maladies.

L'extension de la monoculture,
d'autre part , a provoqué la pullu-
lation d' espèces phytophages dont
les ravages peuvent s'étendre avec
une rapidité déconcertante, ruiner
les exploitants et a f f a m e r  les popu-
lations. En f in , la sélection des plan-
tes cultivées en vue des plus grands
rendements a eu souvent pour co-
rollaire une f ra gilité plus grande à
leurs attaques. Ainsi, l'explorateur,
l' urban iste, le cultivateur, doivent
sans cesse lutter contre les insectes

et ils ont appelé à leur aide les
biologistes, les chimistes et les agro-
nomes.

C'est avec les moyens les plus au-
dacieux qu 'or, est passi à l'attaque.
L' avion, l'atomiseur, la poudreus e
électri que sont les engins qui désor-
mais vont répandre sur les multiples
f r o n t s  d'une attaque permanente les
insecticides appropriés à chaque
cas.

En quelques années, la chimie des
insecticides emboîtant le pas à tou-
tes les techni ques modernes a fa i t
des progrès considérables.

Le dernier-né des insecticides est
le parathion (paranitrophény ldié-
thylthiophosphate).

Cet insecticide quasi universel a
une activité environ sept f o i s  plus
élevée que le D.D.T. et se prête à de
multiples usages en raison de son
innocuité vis-à-vis des végétaux les
p lus délicats. Le parathion permet-
tra, grâce à son extrême polyvalence ,
de réduire le nombre des traitements
et de produire plus économiquement.

Conclusion
La techni que agricole va-t-elle en-

core évoluer ? En Suisse , nous som-
mes déjà très en retard dans ce
domaine. Réussirons-nous à rattra-
per le train en marche ? Telle est
la question angoissante que nous
nous posons en concluant cet arti-
cle. D' ailleurs, tout se tient dans la
nature. Les progrès accomplis dans
le domaine de la technique pure
sont à eux seuls alarmants. L'hom-
me en sera-t-il réduit à subir ses
propres découvertes ?

sa.

Bien que la fièvre aphteuse ait fait
son apparition en France, on ne signa-
le pas de cas dans notre pays grâce,
notamment , aux mesures de précaution
prises à la frontière lors de l'arrivée
de fourrages concentrés d'origine étran-
gère.

y /̂ t*J *̂ J

Un escargot géant vient de faire son
apparition en Californie après avoir
bouclé lentement mais sûrement , plus
de ta moitié du tour du monde. Parti
d'Afrique en 1800, signalé par le natu-
raliste français I3osc à 1 île Maurice
quelques années plus tard, de là trans-
porté aux Indes par un Angla i s ,  il a
envahi l 'Extrême-Orient, puis les îles
du Pacif ique , d'où il a fa i t  de l' auto-
stop pour rall ier San-Francisco. L'es-
cargot géant qui mesure 15 à 20 cm.
fai t  la joie des gourmets et le déses-
poir des agriculteurs.

r\/ /x* / /̂

Dans une station expérimentale de
la Caroline du suri, un nouvel appareil
électrique a été mis au point qui per-
met de supprimer les cornes des veaux
en deux minutes et demie contre treize
à dix-neuf minutes quand on applique
les méthodes ordinaires par li quide ou
baguette caustique. L'appareil consiste
en un fer à souder électrique. Quand on
le met  en contact avec les cellules gé-
nératrices , celles-ci sont détruites., et

j ne réapparaissent plus.

CHAUFFAGES CENTRAUX
Installations nouvelles ; transformations ; revisions ;
détartrages de chaudières, de boilers ; décapages
d'installations ; pompes ; régulateurs thermiques ;
compteurs de chaleur ; réducteurs de foyers ; chau-
dières pour le bois ; brûleurs à gaz de bois ; brûleurs
à mazout . -

PENSEZ A CELA... ET CONSULTEZ-NOUS SANS TARDER !

PISO 'L I & N A G E 1
Téléphone 5 35 81 NEUCHATEL

Motos TRIUMPH VÉLOS :

et MATCHLESS ÇILO - TITAN
Agent pour les districts RALEIGH
de la Béroche - Neuchâtel

Vai-de-Ruz Tous accessoires

Dépositaire pour Neuchâtel des célèbres petites motos
98-125 et 200 cm3 « James »

René Schenk CH^™mL5

j^^^̂ pF'̂  ̂ J
\tltTr| Neuctiltel

CHIFFONS - MÉTAUX - PAPIERS
sont achetés au plus haut prix par

L. HOEFLER
PLACE DES HALLES 5 NEUCHATEL

POUR VERNIR LE BOIS DES

chalets et clôtures
Protection efficace contre les champignons

et la moisissure du bois
¦

REPRÉSENTATION EXCLUSIVE ET DÉPÔT

M. T H OMET gjgjjt

,̂ /̂y/ lf
2 Les outils modernes

(L « UL Q> 1 \ demandent moins d' efforts et augmentent
^** *w ^^ 

*»J pourtant le rendement

Baillod S. Â.
NEUCHATEL.
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Votre 

avantage
iWMÊÈIÊIÊ&m. Chaussez-vous chez,

mlfliiiii
' 

nÉÊJm\\ ifli ' JT | I Rue du Seyon - Angle rue du Râteau

/^^(,'ixiî^^^^M^^^^^S et vous aurez la qualité
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et <l cs Pr ix avantageux
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Les

Engrais Lonza
font prospérer vergers, jardins et

cultures maraîchères.

L'Engrais complet Lonza
et

le Nitrate d'ammoniaque
d'emploi facile et économi que

garantissent de hauts rendement"

«eant 

peine et argent.

Le Compcsto

transforme rapidement

feuilles, tourbe etc. en

Sellerie et carrosserie automobile

Gérald STEINER
NEUCHATEL

Maison fondée en 1872 - Tél. 514 57

Courroies de transmissions
Housses en tous genres

STORES EXTÉRIEURS

Depuis 75 ans

LA MAISON FERDINAND HOCH

ED. GERSTER, marchand grainier
successeur •

livre à sa nombreuse clientèle

des semences qui répondent

A . j ,  i T/.,il /, . Pour l'entretien, la réparation et la révision de
JigrïCltltettrS J V lttCUU&UrS I vos tracteurs et motoculteurs de toutes marques

| Voitures «Austin» de 6 à 20 CV. Camions et fourgons de livraison de 500 à 5000 jjgT]
ADRESSEZ-VOUS EN TOUTE CONFIANCE AU GARAGE

VIRC HAUX & CHOUX
SAINT-BLAISE - Téléphone 7 51 33

Fabrique de caisses d'emballage
EN TOCS GENRES

Spécialité de marquage pour l'exportation

SCIERIE - COMMERC E DE BOIS
C & F. MARTENET

maison fondée en 1885

SERRIÈRES-NEUCHATEL Téléphone 512 sa
Force hydraulique : 90 CV Force électrique : 30 CV

Les bonnes GRAINES W
qui continuent à faire leurs preuves IEE?

s'achètent chez :

»r̂ ijFmrtiiniS H I, ira

H. TSCHIRREN, successeur, marchanrl-grainier
LAUSANNE - Adresse provisoire : Montée Saint-Laurent 13

Le noyau d'abricot est utilisé d'une
curieuse façon en France. Le centre de
Courbevoie qui assure la révision des
moteurs des « Constellation » d'Air-
France consomme environ 100 kg. de
noyaux d'abricots par mois. Ceux-ci ,
réduits à l 'état de granulés , sont em-
nloyés pour le sablage des pièces en
alliage léger , en particulier des pistons
et des cylindres sur lesquels les diffé-
rents lavages aux solvants habituels
ont laissé subsister des traces d'impu-
retés. Le noyau d'abricot présente ce
double avantage de ne pas corroder le
métal tendre et d'assurer un décapa-
ge parfait.

Vingt-huit experts français font  ac-
tuellement un voyage d'étude aux Etats-
Unis. Ils se familiarisent  avec les mé-
thodes de l'agriculture du Nouveau-
Monde dans le but d'augmenter la pro-
ductivité agricole en France. Afin de
facili ter leurs recherches, ils font leur
stage par petits groupes, chacun d'eux
s'intéressant à un sujet particulier.



L'aviculture suisse dans une situation difficile
Dans une de nos récentes chroni-

ques (voir la « Feuille d'avis de
Neuchâtel » du 23 mars), nous nous
étions fa i t  l'écho des difficultés et
des soucis que les aviculteurs suis-
ses doivent présentement surmonter.
Notre article : « A  propos du prix
de vente des œufs » a suscité un
certain intérêt .  Il nous a valu quel-
ques remarques intéressantes et des
précisions.

Personne n 'ignore que pendant  la
guerre l'avicul ture  suisse a fait  un
remarquable effort pour assurer,
dans la mesure de ses moyens, le
ravitaillement partiel de notre po-
pulation . Grâce au travail accompli
par les avicul teurs  et les paysans, le
marché des œufs a pu être al imenté
dans des proportions faibles, il est
vrai , mais satisfaisantes.

Dès le moment où les importa-
tions furent  reprises, après la fin
des hostilités, les œufs étrangers ar-
rivèrent en quant i tés  toujours plus
grandes à nos frontières et à des
prix très inférieurs  à ceux fixés en
Suisse. Les producteurs de chez
nous je tè ren t  un premier cri d'alar-
me qui n 'empêcha pas une baisse
du prix des œufs. En effet , en jan-
vier de cette année déjà , l'Associa-
tion des aviculteurs professionnels
romands (association fondée en
jui l le t  1949) décidait  d'envoyer une
délégation auprès de M. Landis, di-
recteur de la division agricole du
département  fédéral de l 'économie
publique , a f in  de lui exposer les
soucis des avicul teurs .

La délégation fu t  effect ivement  re-
çue le 25 janvie r à Berne. L'entrevue
n'eut pas de résultats directs puis-
que le contrôle des prix décréta
une baisse du prix des œufs à part i r
du. 3 février sur la base suivante
actuel lement  encore en vigueur :

25 c. pour les œufs fournis aux
détaillants , 26 c. pour les œufs ven-
dus à des consommateurs par grandes
quantités , 28 c. pour les œufs vendus
au détail (un supplément de 2 c. pou-
vant être prélevé pour les œufs à
gober).

Une résolution impérative
Le 2 mars, réunie à Lausanne en

assemblée ext raordina i re , l'Associa-
tion des aviculteurs professionnels
romand vota la résolution suivante :

1. L' assemblée constate que la
baisse massive et préma turée du prix
des œ u f s  menace l' existence même
des aviculteurs .

2. Les frais  de production ne sont
plus couverts, même si l'on tient
compte des prix plus élevés payés
en temps de fa ible  production.

3. L 'agriculture est directement in-
téressée à cette recelte supp lémen-
taire et nécessaire , recette qui ne
doit pas devenir dérisoire au mo-
ment où le budget agricole est déjà
très tendu.

!h L 'assemblée propose qu 'il soit
prélevé une taxe à l 'importation des
œufs  étrangers pour alimenter un
f o n d s  de compensation servant à
soutenir le prix des œ u f s  indigènes.

5. L'assemblée insiste pour que les
œ u f s  p rovenant de l'étranger — y
compris ceux de la zone franche  —
soient timbrés « importé ».

Une entrevue
avec M. Rubattel

Ainsi que nous l'avons indi qué
dans notre chroni que du 23 février ,
l'assemblée des délégués des coop é-
ratives pour l'ut i l isat ion des œufs
décida de demander au chef de no-
tre économie publi que fédérale de
reconsidérer la question.

M. Rubat tel  reçut le 7 mars une
délégation composée de huit mem-
bres, représentant les aviculteurs de
toute la Suisse. Ces représentants,
au nombre desquels figuraient p lu-
sieurs conseillers na t ionaux , expo-
sèrent au conseiller fédéral les dif-
ficultés des producteurs avicoles.
Signalons à ce propos : d'une part ,
qu 'un œuf coûte au producteur 26 c.
et que celui-ci doit le vendre 25 c,
et , d'autre part , qu 'un œuf étranger
arrive à la douane au prix de 14 c.

M. Rubat tel , au cours de cette en-
trevue, ne donna pas sat isfact ion aux
aviculteurs qui fu r e n t  très déçus de
l'a t t i tude  du représentant de l'auto-
rité fédérale.

Génération nouvelle
Les poussins fra îchement  sortis de l'œuf se laissent facilement apprivoiser.

Qu'ils sont gracieux dans leur plumage immaculé !

La situation n'a donc pas évolué
et jusqu 'à ce jour aucune nouvelle
baisse n 'est intervenue , ce que crai-
gnaient beaucoup les producteurs.

Soucis légitimes
Quoi qu'il en soit , l'aviculture

suisse traverse actuellement une pé-
riode critique. Le prix de vente des
œufs a baissé, mais celui des ali-
ments n 'a pas varié , puisqu 'il a été
stabilisé. Ceci revient à dire que
les frais de p roduc t ion  demeurent
ceux de l'année dernière.

Toutefois , il, convient  de préci-
ser, pour être équitable , que les im-
portateurs ont  décidé , afin de dé-
gorger la surproduct ion pr intaniè-
re , de prendre en charge 66 millions
d'œufs. C'est pour cette raison que
les importations ont été momentané-
ment  suspendues.

En conclusion , nous devons recon-
naî tre  que les revendications des
aviculteurs suisses sont légitimes.
Mais nous ne doutons pas que nos
autorités feront  tout ce qui est pos-
sible pour remédier  à une situation
qui risque de nuire aussi bien à no-
tre avicul ture  en par t icul ier  qu 'à no-
tre économie en général.

JEAN DE LA HOTTE.

JE CULTIVE
MON JARDIN

Je crois avoir eu raison, dans mon
dernier article, de conseiller aux
amateurs en jardinage de ne point
trop se presser cette année. D'ail-
leurs, quelques courses que j 'ai
faites dans la première décade
d'avril m'ont montré que les gens
prudents sont plus nombreux que
je ne l'aurais pensé ; en effet , rares
étaient encore , jusqu 'au 10 avril , les
jardins labourés et ensemencés. Je
parle surtout ici des régions de
moyenne a l t i tude  (régions des val-
lées, comme on dit à l'école), sises
entre 600 et 800 mètres ; peut-être
ose-t-on se hasarder davantage dans
les districts du « Bas » ; pourtant , là
aussi , les belles chaleurs printaniè-
res n 'étaient pas encore installées à
ogtte date. Toutefois , rien n 'est en-
core perdu , et une fois que la lia»
tuhe se met en branle , les retards
sont vite rattrapés, car les végétaux
semés ou plantés un peu tardive-
ment bénéficient d'une terre et d'un
air plus chauds, et poussent alors
avec d'autant  plus de vigueur et de
célérité , ce qui est très bon pour
leur qualité.

Vers cette mi-avril, on a vu en-
core les hauteurs de notre canton
couronnées de neige, et ce n 'est que
lorsque cette neige s'en va défini-
t ivement que le vrai printemps nous
arrive , celui des beaux jours et des
belles cultures .

.Pourtant, bêchons déjà...
Le moment est cependant venu de

commencer les vrais travaux. Les
décombrages et nettoyages sont faits ,
et l'on peut maintenant  sortir bêche
et râteau. Ne bêchons pourtant  que
les surfaces que l'on peut utiliser
tout de suite ; en effet , un bêchage
op éré trop tôt n'est pas à conseiller,
si le carreau , bien fini , doit encore
at tendre  une ou deux semaines les
graines ou plantons délicats ; vos
carreaux trop tôt faits risquent en
effet de se tasser, d'être écrasés par
les pluies possibles, et au bon mo-
ment il vous faudrait  les remuer à
nouveau , ce qui vous donnerait  dou-
ble travail.

Bêchons simplement deux ou trois
carreaux pour y mettre les plantes
ou semis indi qués au paragraphe
suivant .  Si vous n 'avez pas fumé
votre terrain en au tomne (ce qui
serait le mei l l eur ) ,  tâchez de vous
procurer du fumier , car la terre ,
épuisée par le t ravai l  fourni  l'an
passé, demande  à être régénérée ;
le fumier , qui sera toujours le meil-
leur engrais, cont ient  outre ses élé-
ments  fert i l isants de la paille et des
détritus qui , se décomposant , don-
nent un excellent  terreau ; si vous
en met tez  chaque année , surtout
quand votre , terre est pauvre , peu
profonde ou lourde et caillouteuse ,
vous l'améliorerez chaque fois un
peu plus , et f i na l emen t  vous obtien-
drez un beau terreau bien noir et
léger ; une  a d d i t i p n  de poussière de
tourbe , lorsque cela est possible , est
une chose excellente.

Avez-vous déjà remarqu é, en re-

Printemps retardé
gardant un jardinier  professionnel
Bêcher son jardin , combien sa terre
est légère et de qualité ? C'est que
le jardinier , homme exp érimenté , ne
ménage pas le fumier , et surtout le
répand sur son jardin à la fin de
l'automne, comme je le recommande
ici chaque année, puis vient immé-
diatement le bêchage à grosses mot-
tes, qui enterre ce fumie r , et ce der-
nier a le temps de se décomposer
pendant l'hiver.

Si vous mettez le fumier  mainte-
nant , ne l'enterrez pas trop, faites
p lutôt des raies «ssez serrées , afin
qu 'il soit bien réparti  sur toute la
surface ; et surtout priez le paysan
de vous donner  du fumier  assez
vieux , et non pas le dessus du tas ,
qui est trop frais et tout en paille.

La largeur des carreaux peut va-
rier selon la place dont vous dis-
posez. La largeur la mieux calculée
est 1 m. 20. Si le carreau est trop
étroit , il y a trop de sentiers et de
p lace perdue ; trop large , alors vous
avez de la peine à placer les p lan ts
ou à semer dans le mi l ieu .  Bêchez
profond et défaites bien la terre
ensui te , avec le râteau de fer , tout
en donnan t  le dernier  coup de fi-
gnolage.

Que semer et planter
maintenant ?

Les premiers semis seront les pois ,
qui s'accommodent fort bien d'une

terre encore un peu froide et des
rigueurs possibles encore en avril.
Comme la saison est retardée cette
année , vous pouvez même attendre
la deuxième qu inza ine  d'avril pour
les semer , c'est bien assez tôt. Dans
un carreau de 1 m. 20 de largeur ,
on sème trois raies de pois , dis-
tantes de 45-50 cm. ; observez bien
ces in te rva l les , sinon votre carreau ,
une  fois les plantes bien dévelop-
pées , aura 1 aspect d'un fouillis
inext r icable .  Les grains de pois se-
ront  enterrés à 3-5 cm. de profon-
deur  et à 2-3 cm. environ l'un de
l'autre.

Vous pouvez aussi p lanter main-
t e n a n t  (ou d'ici à la f in  d'avril)  les
pe t i t s  oignons , qui sont déjà en vente
depuis un cer tain temps. N'a t t e n d e z
pas qu 'il  n 'y en ai t  plus, vous pou-
vez déjà les acheter  et les conserver
une  ou deux semaines , mais dans un
endroi t  assez frais , sinon ils com-
menceron t  à émettre  des pousses
vertes déjà dans  le « cornet » ! Votre
carreau é tan t  bien préparé et la terre
bien meuble , vous p lan tez  ces oi-
gnons en les prenant  entre deux
doigts et les enfonçan t  à 4-5 cm.,
de maniè re  qu 'ils soient  juste recou-
verts d' un peu, de terre. Placez-les
à 20 cm. de distance dans  tous les
sens. Pour un carreau de 3 m. sur
1 m. 20 , il en f au t  à peu près 250 gr.

(A suivre.) RUSTTCUS.

Petits échos de chez nous et d'ailleurs
Chacun se souvient encore du plan

Wahlen dont l'exécution procura tant
de bienfa i ts  à notre économie pendant
toute la période de guerre. La Confé-
dération avait demandé que la surface
consacrée à la culture soit maintenue :
soit 300.000 hectares. Or , l'année der-
nière, elle n'était plus que de 266.870
hectares. Il y a donc eu 30.000 hectares
qui ont été « fermés », ce qui signifie
un apport important  de fourrage vert
et sec ayant pour résultat  une augmen-
tation de la production de lait. Cette
si tuation présente un danger , car lors-
qu 'il y a surproduction , les prix bais-
sent aussitôt. Il faut  souhai ter  que cette
année , les 300.000 hectares soient de
nouveau atteints. Il y va de l 'intérêt
des agriculteurs , quoi qu 'on en dise.

f ^i  —*• .̂

Selon les estimations officielles pu-
bliées récemment , la récolte de riz en
Malaisie atteindra un nouveau record.
On l'estime à 400.000 tonnes contre
330.000 en moyenne dans les années
d'ayantTguerre.

Les producteurs français s' inquiètent
depuis quel que temps déjà d'une sur-
production laitière printanière.  De fré-
quentes réunions ont lieu dans tout
le pays. Le thème des discussions est
celui-ci : prati quer une politi que cohé-
rente en const i tuant  des stocks (le
stockage a toujours été, au temps heu-
reux ' où on l ' ignorait  les réglementa-
tions dirigistes , le régulateur des mar-
chés et des prix) et en d iminuant  les
importat ions.

Une poule italienne vient de battre
un nouveau record de ponte. En effet ,
un fermier du sud de la péninsule affir-
me qu 'une de ses poules a pondu 70
œufs en 2i7 jours... Mais , dit son maî-
tre, elle mange en grains ce qu'elle pro-
duit en oeufs !

*̂ . 1-̂  r*.

L'Insti tut  technique français du vin
qui cherche à lutter d'une manière plus
efficace contre toutes les maladies
cryptogami ques , a fai t  tourner un fi lm
sur le mildiou à l'aide de remarquables
microphotos réalisées avec le concours
de l 'Institut Pasteur. Les prises de vue
ont été tournées dans la région du
canal de Beaucaire.

L'Office fédéral des assurances socia-
les estime à 330 jours la durée annuelle
du travail dans l'agriculture. Cette ba-
se est une moyenne , à notre avis, un
peu faible. Connaissez-vous des pay-
sans qui puissent s'accorder cinq se-
maines de vacances , de détente totale ?

/^/ i>s **/

En Calabre, 35.000 hectares de terre
ont été occup és par des ouvriers agri-
coles. Des mouvements semblables se
développent dans d'autres régions.

/%^ r*s r*/

Un cultivateur français habitant  Les-
cun , petit village sis à 500 mètres de la
frontière espagnole, vient d'hériter de
100 mill ions de dollars d'un de ses
frères parti au Mexique en 1910. Le
défunt  laissait une fortune total e de
300 millions de dollars. J. de ïa~H7

Demandez les

PRODUITS SAC0L
en sacs plombés !

j< «.. .
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^AGRICULTURE!; VITICULTURE
•u DISTRICT m OOUODy
OPPICB COMMERCIAL

COLOMBIER-
tlUPHONÏ 62197 CH.WITAUX IV.48S

CASE POSTAI* 27 |
COLOMBIER <NW1

«Aux Travailleurs »
Maison Cercle national , rue des Flandres 1

Complet
Veston fantaisie
Pantalon flanelle gris et brun

depuis Fr. 24.—
Chemiserie - Sous-vêtements
Sestrière - Manteau de pluie
Chapeau - Casquette

Pour vos graines potagères
Pour vos graines fourrières

Exi gez des graines de germination contrôlée
provenant de cultures sélectionnées et adressez-vous

à la maison

Les Fils de E. SCHMUTZ
Graines d'élite

NANT-VTJ1.LY (Fribourg) - Tél. (037) 7 24 06
Demandez notre catalogue Illustré gratis

Pantalons de travail
17.90 22.90 25.90

Complets de travail
Façon amér ica ine  « ESCO »

19.80 28.90 32.-
Tabliers de jardiniers et tonneliers
Blouses : blanches, kaki et grises

Chemises de travail
10.25 12.90 15.90
Venez jeter  un coup d'oeil ,

cela en vaut la peine 1
La bonne maison pour le vêtement
de travail solide et soigné « ESCO >

A la Bonne Maison
SEYON 7 (à côté de la Migros S. A.)

E. EVARD , G R A I N E S
SEYON 19 a Tél. 5 12 63 NEUCHATEL

TOUTES SEMENCES FLEURS ET LÉ GUMES
ENGRAIS — PRODUITS CHIMIQUES

NOURRITURE POUR CHIENS ET CHATS ,

MONNET FRÈRES Métiers
QUINCAILLERIE - ARTICLES DE MéNAGE

OUTILLAGE - VERNIS - HUILES

C YCLES ET R ÉPARATIONS
QUALITÉ ET PRIX AVANTAGEUX - Tél. 9 12 74

Pour vos ECHELLES doubles, à coulisses, simples,
adressez-vous en toute confiance à y ;

MARCEL MATTHEY J. * j J
MENUISERIE-CHARPENTE H K Wfl iTéléphone 6 4110 *X H ™ j8L fP

I '
M Edouard R O U L I N
|P* RADIO - SPÉCIALISTE

rO installera l'appareil qui vous donnera
entière satisfaction

Agence

kétëtf a SEYON 18 - Tél. 543 88
** ! Magasin spécialisé ne s'occupant que de radio

w§^|w *-a marque
15§bSi\ de confiance
K ÎLU^Cl^ 

Prix 

avantageux
iUm, i ,£ï̂ m« cma" Grand choix

A. GRANDJEAN ^
Saint-Honoré 2 - Neuchâtel

Courroies de transmission
ACHAT DE PEAUX BRUTES

CHAMOISAGE - TANNAGE

CUIRS^ ET PEAUX

Rue de l'Hôpital 3 - NEUCHATEL

él  
I Ameublement

vlllUÇU Garnitures pour auto
SAINT-BIAISE T Bâches pQur fQuf usage
Tél. 7 52 33

Toujours un grand
choix de belles jmtâÊËÈSÊÈt:*. 

Agences
voUu , , s  mnmirW m*±. ROVERd'occasion f̂îw P̂l x̂rWri P̂  ̂

VtI^
MifillMn§ll!l!l LllrA M0RRIS

prix actuel s ^¦wtjgiaSmî î BË^aiaEMfi^^Igmai SIMCA
très bas 

,; 
n ffiN BARM fiP ÇHAT _ Wm

Tél. (038) 7 52 77



Aspirateur
« Electrolux » très fort ,
comme neuf , garanti en-
core huit mois, à vendre
pour 225 fr. (superbe oc-
casion ) S'adresser tél.
5 23 13, Neuchâtel.

A vendre1 un

DIVAN-LIT
complet, un bols de lit
une place et demie et une
place, une table ronde et
une carrée , un sommier
métallique une place , sur
pieds, avec protège-mate-
las et matelas. Le tout en
parfait état . Demander
l'adresse du No 277 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre

« Peugeot 202 »
modèle 1946-1947 , en par-
fait état de marche, in-
térieur et pa '.nture neufs ,
cédée à 3000 fr., pour
cause de désart. Adresser
offres écrites à J. K. 260
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre un

casque
de coiffeuse

220 volts , à l'état de neuf.
Echange éventuel contre
un fauteuil de coiffeur et
Un lavabo . Adresser offres
écrites à L. A 246 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A vendre

aspirateur «Rex»
en bon état. Demander
l'adresse du No 267 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Une

machine à coudre
d'occasion

« Singer » , navette cen-
trale, cousant en avant et
en arriére , installée pour
repriser les bas et le lin-
ge, table à renversement,
bâti bols (noyer). Garan-
tie, facilités de payement.
H. Wettstein , Seyon 16,
Grand-Rue 5, tél. 5 34 24.

« Chevrolet »
14,5 C. V. , modèle 1938-
1939, en parfait état de
marche, à vendre. Even-
tuellement échange avec
une auto 4 à 6 C. V. —
Demander l'adresse du No
255 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre une chienne
croisée

berger allemand
une année, hauteur 50
centimètres, forte gar-
dienne, pour 25 fr . Adres-
ser offres écrites à R. B.
273 au bureau de la
Feuille d'avis.

BOIS DE FEU
" Oartelage sapin à 30 fr .
rendu à domicile. S'adres-
ser à Raoul Stubl , Mont-
mollin , tél. 614 47.

A vendre

cuisinière à gaz
le « Rêve », 30 fr.. — Rue
de l'Hôpital 8, 4me.

A vendre un

vélo de dame
« AUe'gro » , à l'état de
neuf. Prix avantageux. —
Tél. 5 37 16.

VÉLOS
Quelques superbes occa-

sions, homme, dame et
garçon, depuis 70 fr . à
220 fr. W. Schneider, cy-
cles, Parcs 50.

N'oubliez pas
la Joie que procure un

TAPIS DE SMYRNE
noué par vous-même
Dames et messieurs
peuvent faire ce tra-
vail d'une grande

simplicité
Leçons gratuites
Facilité d'achat

Mme Ladine
Poudrières 23
Tél. 515 85

(Exposition
permanente)

Votre «Lien» m'a sorti
de l'isolement

et je vous en suis recon-
naissant , nous écrit un de
nos membres. Ne voulez-
vous pas aussi tenter
l'expérience et adhérer
au « Lien amical par cor-
respondance », Case pos-
tale 1734, Lausanne 1.
(Merci pour le timbre-ré-
ponse.)

EMPRUNT
Qui prêterait la somme

de 4000 à 5000 fr „ Inté-
rêts suivant entente, sur
maison neuve, rapport
6 îî % ? — Adresser offres
écrites à R. A. 248 au
bureau de la Feuille
d'avis.

ANGLAIS
Conversation, corres-

pondance commerciale.
Leçons Individuelles ou
par petits groupes par
professeur diplômée. Meil-
leures références. Ecrire
sous chiffres O. N. 272 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune famille d'agricul-
teurs cherche à emprun-
ter la somme de

Fr. 3000.—
pour l'achat de bétail.
Remboursement avec in-
térêts dans une année ou
pour date à convenir . —
Adresser offres écrites à
P. O. 247 au bureau de
la Feuille d'avis.

A tonte demande
de renseignements
¦prièr e de joindre
un timbre pour la
réponse.

Administration de
la « Feuille d'avis

; de Neuchâtel »

Pousse-pousse
en bon état est demandé
à acheter. Faire offres
avec prix ou téléphoner
au 7 53 83.

On cherche à acheter
d'occasion

agrandisseurs
pour photographies 4 ,5/6 ,
ou agrandisseur réglable .
S'adresser : Jean Mauma-
ry, Evole 14.

On cherche à acheter

BATEAU
acajou ou pin , en très bon
état ; 4 m. 50 à 5 mètres
de long. Adresser les of-
fres sous chiffres P. 6122
Yv., à Publicitas, Yver-
don.

11 §i fi TTT'jB PTiTfPTj^l
Perdu

plaque d'auto
No 9329 , entre Montézll-
lon et Rochefort . Prière
d'aviser Charles Robert,
Peseux. Tél . 6 1145.

PERDU
ANGORA NOIR
Très bonne récompense
Maujobia 95, tél. 5 56 03.

rT| i S|  i Swg ' 19 iTTnXI i. 1̂

Cabinet dentaire

Max-E. Riittimann
Technicien-dentiste
Rue de la Treille 5

NEUCHATEL
Consultations

tous les jours
de 9 h. à 18 h.

BHaHBlIBEIBHBHI

PÉDICURE
autorisée par l'Etat

Soins très consciencieux

Madame

Jane-Alice PERRET
Rue Coulon 1

Tram No 1 (Université)
Neuchâtel TéL 5 3134

—

Aux Pendules neuchâteloises
Saint-Maurice 1 - NEUCHATEL - Tél. 5 32 17

RÉPARATIONS
DE MONTR ES ET PENDULES

Toutes marques
Travail soigné et garanti

R. PORTENIER
successeur

horloger-rhabilleur

GASTON FREY

I 

MAITRE RELIEUR j
NEUCHATEL i

vous informe qu'il a créé j : _' .'.j
dans son atelier Croix-du-Marchè jr  j

un département r "j

ENCADREMENT

Entreprise de fabrication mécanique,
ayant relations avec l'administration
fédérale

cherche

CAPITAUX
Association éventuelle. — Adresser
offres écrites à GP 264 au bureau

de la Feuille d'avis.

Bulletin d'abonnement

le souscris un abonnement à ta
Feuille d'avis de Neuchâtel

p our le prix de

* Fr. 5.80 jusqu'au 30 luin 1950

x T? i o en Jusqu'au" tr .  1*2.50 30 septembre 1950

» c i n on jusqu 'au
" fr. 19. 0̂ 31 décembre 1950
* Biffer ce qui ne convient pas.

Le montant sera versé à votre
comp te postal IV.  178

Nom : 

Prénom : 

Adresse : 

(Très lisible)

Adresser le présen t bulletin sons
une enveloppe non f ermée affran-
chie de S cM

Fadministration de la
« Feuille d'avis de Neuchâtel »

NEUCHATEL

m P
*| Mesdames ! Profi tez des circonstances... |»
«i p
j .;xg Le printemps est là, mais il ne nous grat i f ie  pa s encore S*"-g d'un temps propice aux vêtements légers. ïï:
j£® ££$
J| A f f i n e z  donc votre ligne avant les beaux jours ! §L

m André Birac w
*̂ s Masseur autorisé par l'Etat depuis 1931 W
€ * gf
#S vous o f f r e  cette possibilité par une cure de 10 à 12 séances W
#g avec l'appareil danois S*

1 LE SANOVA C Im . f
#§ PRIX ABORDABLES — SUCCÈS GARANTI f*

UJI 17, Faubourg de l'Hôpital Tél. 5 3Ï 37 jj &H $*.01 Ouvert tous les jours |*
«i W

œs|«» Ligue contre
mHW"m la tuberculose
¦ Neuchâtel et environs

RADIOPHOTOGRAPHIES
ISOLÉES

Prochaine séance : 29 avril
Inscriptions sur appel téléphonique

aux Nos 51172 et 518 33
FINANCES D'INSCRIPTION: Fr. 3^-
( L'installation fonctionne à la Maternité
de Neuchâtel, entrée est, le dernier sa-
medi de chaque mois, de 10 h. à 12 h.

et de 14 h. à 14 h. 30)

Dr Deluz G. VAUCHER
. nar -ATT i  médecin-dentisteABSEN T nl J „ „  .,Place des Halles 13

du 16 au 26 avril 
D£ RETOUR
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Très touches par les nombreux témoignages
de sympathie reçus et dans l'impossibilité de
répondre ;i chacun,

Madame Fritz JENNY-CHAUTEMS
et ses enfants

remercient sincèrement toutes les personnes
qui , par leur présence , ont pris part à leur
grand deuil. Un merci spécial pour les envois
de fleurs.

Mûtlcr-Vully, le 15 avril 1950.
_„ _̂__„„_„ 

I n f i n i m e n t  touchées et reconnaissantes pur
les nombreux témoignages de sympathie reçus
lors du décès de

Mademoiselle Louise NOYER
les famlUes affligées remercient de tout cœur
tous ceux qui les ont entourées durant cette
séparation et les prient de trouver ici l'expres-
sion de leur profonde gratitude.

Mur, le 14 avril 1950.

On demande à acheter

IIIË
anciens

une pendule neuchâtelol-
se, une lanterne de pen-
dule, un petit , meuble à
tiroirs, quatre à six chai-
ses anciennes, une ta-
ble demi-lune, une sellle
en cuivre, un ou deux
fauteuils de style, un bu-
reau à trois corps, une
commode antique, une
table de Jeu , une table à
ouvrage ancienne, un
fauteuil de malade an-
cien, un qulnquet ancien,
une banquette (rembour-
rée, un Ht de repos, chai-
ses et fauteuils Louis
xni, poïceleine et étalA,
une armoire ancienne —
AdxessOT offres jécrltes à
L. C. 262 au bureau de
la Feuille d'avis.

*£•¦¦¦¦*>¦¦¦¦£¦¦•¦!*!«¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ !¦*

Le dispensaire antialcoolique
de Neuchâtel et environs reçoit en

consultations gratuites
AVENUE DE LA GARE 23

Prochaines consultations :
les mercredis 19 avril et 3 mai, de 18 à 20 h.

Par correspondance et sur rendez-vous à case
postale 4652, tél. de l'agent 517 05

; 10.-, 15.-, 20.-... fr. [.:.
¦ | Notre prix fixe mensuel pour I
1 l'entretien de vos propriétés I

: Pas de soucis, ni de grosses factures œj l
et pourtant des vergers et pelouses

toujours soignés j¦-,.

; j Un jardin signé Baudin
g C'est un écrin pour l 'été h

F RAIinill HORTICULTEUR- '
. DAUUin PAYSAGISTE p

¦, Créations - Transformations : -
ÊM Goudron ï ,; ¦
Èi Plans et devis sans engagement m
|f| Tél. 5 33 25 Saint-Nicolas 5 l .<

vm^watatmwiiMmFimMS&M
Cours d'allemand €^>et d'anglais accélérés <jSf£|
Etude Intensive de la langue aile- (3J H
mande et de la langue anglaise, com- /E§§>>3^«Sbinée , sur demande , avec celle de ¦BS'dBJÏB
branches commerciales lm jgL*>

Pour conseils et renseignements. WM-- ' i
s'adresser à la «̂ "^
Nouvelle Ecole de Commerce, Berne
Wallgasse 4, à 3 min. de la gare, tel (031) 3 07 66

HR ' s 
f f Ê J Ê Ê È l È * *  W "T\ anS leS travaux ^u ména8e> chère Madame, vous êtes peut-être sans le savoir !; M

|P >' «m ||W| il -*-  ̂ un Peu chimiste et physicienne, par exemp le pour la lessive. Comme sp écia- f ^illk m ^
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' listes en la matière , nous vous aiderons en énonçant ici une vérité essentielle qui vous i Ol ' » '
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de 

rendre 

votre linge plus beau encore tout en économisant de l'argent : f IS f>
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AUX CHUTES VICTORIA
Le voyage de notre collaborateur René Gouzy en Afrique australe

(SUITE DJB3 LA PRKMIBBa PAOB)

Les missions dont nous avaient
chargés quelques sociétés savan-
tes de chez nous étaient remplies
(dans une certaine mesure, tout
au moins) et; dégagés des préoccupa-
tions et des responsabilités, fort  pe-
santes , que nous imposait notre tâ-
che, nous étions nos maîtres , libres
d'aller où bien nous plairait. Nous
pouvions rentrer à Genève. Mais
par où ?

En tout cas, décidâmes-nous, nous
irons voir les chutes du Zambèze ,
qui sont à deux pas. Car 800 kilo-
mètres, dans ce pays, ça ne compte
pas. Aussi, un beau matin , à l'aube ,
quittions-nous le Betchuanaland
pour gagner la Rhodésie... sans visa.
Ici encore , l'on fut  des plus obli-
geants pour nous et à Plumtree, sta-
tion-frontière , un aimable fonction-
naire nous octroya , sur notre bonne
mine — et sur celle de notre belle
voiture, je crois — un visa de tran-
sit , que nous n'eûmes à exhiber nulle
part , d'ailleurs. Remarquons à ce
propos que dans la Rhodésie du
nord , où l'on pénètre peu avant les
chutes Victoria , l'essence — le pé-
trole , comme on dit ici — est ra-
tionnée.

Pas très exactement , il est vrai.
Mais enfin , à Livingstone, il faut se
procurer des coupons, ce qui nous
inquiétait un peu. Bien à tort , d'ail-
leurs. Car la charmante miss prépo-
sée aux opérations t int  à voir notre
Ford — a wonderful car, dit-elle —
et pour lui prouver que ce wonder-
fu l  car « mangeait » ses quatre gal-
lons aux 100 km., nous l'emmenâmes
prendre le thé aux Falls-Hôtel. Sur
quoi nous eûmes nos coupons , géné-
reusement mesurés. Mais ne le dites
pas, car on pourrait nous accuser de
corruption de fonctionnaires !

Des coupons pour la Rhodésie du
nord , à quoi bon ? demandera peut-
être un lecteur curieux. Eh bien !
voilà !... c'est que, de Livingstone,
nous avions décidé — l'app étit vient
en mangeant 1 — de pousser jus-
qu'à Elisabethville. De îà... mais ne
parlons pas encore de nos projets.
Je vous les exposerai quand nous
serons dans la capitale du Katan-
ga.

Tenter de vous faire ici après cel-
le, magistrale, de son découvreur,
une description des chutes du Zam-
bèze, serait présomptueux. Si les an-

ciens les avaient connues, ils les au-
raient certainement mises au rang
des merveilles du monde. Au cours
de multiples voyages dans tous les
continents , votre collaborateur n'a
jamais contemplé spectacle aussi
grandiose , aussi impressionnant. Le
Boiling Pot , lui , est terrifiant. Quand
on le contemple du pont-viaduc en-
jambant le fleuve à cent mètres de
hauteur un peu en aval , le vertige
vous saisit. À mon grand regret , je
n'ai pu visiter l'île Livingstone d'où
l'on domine l'à-pic des cataractes,
l'accès en étant impossible aux hau-
tes eaux. Par contre il m'a été don-
né d'admirer , de très près, la neu-
vième cataracte , la plus orientale ,
où le « saut » est de 110 mètres à

Les chutes Victoria : la principale chute de Cataract Island.

peu près. Quant à la vue d'ensemble,
j 'ai pu l'apprécier du haut du fa-
meux baobab, sur lequel on a érigé
une plate-forme. C'est là un belvé-
dère incomparable d'où l'on em-
brasse toute la région des chutes.

J'ai vu le Niagara. J'ai vu ITguazu ,
à la frontière de l'Argentine et
du Brésil : je crois d'ailleurs en
avoir parlé ici-même. Ne disons rien
du Niagara , très surfait e t -don t  les
abords , dans une région industriel-
le, ne sont pas précisément at-
trayants. Quant au majestueux - am-
phithéâtre de ITguazu , il peut passer ,
lui aussi , pour une des merveilles 1
du monde. Mais la palme , décidé-
ment , revient au Zambèze.! - . . .-. :.: ¦,. y

- '  - ¦ Hené GOUZY.' '

CARNET 'D U JOUR
SAMEDI

Temple du bas : 20 h. Répétition du con-
cert de la Société chorale.

Cinémas
Palace : 15 h. et 20 n . 30. L'escalier sans"fin.

17 h. 30. La valse blanche.
Théâtre : 20 h . 30. Train pour Alcatraz.
Rex : 15 h. Sparky, l'ami des chevaux.

17 h. 15 et 20 h . 30. Les hommes de
sa vie.

Studio : 14 h. 45 et 20 h. 30. Echec à
Borgia .
17 h. 30. Tombé du ciel.

DIMANCHE
Temple du bas : 17 h. Concert « Requiem »

de Branms.
Cinémas

Palace : 15 h. et 20 h. 30. L'eacalier sans
fin.
17 h . 30. La valse blanche.

Théâtre : 15 h. et 20 h . 30. Train pour
Alcatraz.

Eex : 15 h. Sparky, l'ami des chevaux.
17 h. 15 et 20 h. 30. Les hommes de
sa vie. •Studio : 14 h. 45 et 20 h. 30. Echec à
Borgia.
17 h. 30. Tombé du ciel.

CROQUIS D'AVRIL !Récit de chez nous
Tandis que les nuages s'effilo-

chent 1 sur Chaumont à la pointe des
sapins, le manteau de la forêt d'un
brun de rouille laisse percer , à tra-
vers ses haillons , la verte frondai-
son des premières feuilles.

Ce n'est pas encore la royale pa-
rure des hêtres qui , chaque matin
nouveau , escaladent la pente et
chantent la définitive victoire du
mai très proche sur les giboulées
du fantasque avril.?: Cependant, en
cette belle saison du printemps qui
vient , le soleil déjà caresse et fait
éclore les premières fleurs , dans
une symphonie de teintes et de sub-
tils parfums, qui font oublier très
vite le vieil hiver morose.

Ayant terminé ses folles escapa-
des nocturnes, dans tous les sentiers
du voisinage, Grillon , le matou à la
fourrure de jais , se prélasse volup-
tueusement , tout au long de la plate-
bande. Il s'étend et s'élève, derrière
une touffe de magnifi ques jonqui l-
les toutes fraîches, orgueil de Mme
Marianne. Les yeux mi-clos, il vous
prend un air de philosophe revenu
de tout. On jurerait parfois qu'il va
parler et vous dire : « Tout de mê-
me, il n'y a rien de tel que la mai-
son », pour un peu , il essaierait de
miauler, ce que nous faisait chanter
.Taques-Dalcroze : « Ah ! qu 'on est
bien , qu'on est bien chez nous ! »

Pourtant , ne vous y fiez pas, il
rêve peut-être, tout simplement , à la
« tricolette » de Mme Elise, qui lui
accorda tant de gambades au clair
de lune, en ces nuits de mars !

Beau papillon...
toi qui voltiges I

L'autre matin , alors que les pre-
mières tulipes s'ouvraient toutes
grandes au soleil revenu, l'une d'el-
les attira les regards. Au milieu des
pétales d'un jaune d'or, ' on ne dis-
tinguait pas, comme à ses compa-
gnes, les fines et noires étamines,
frisonnant à la brise fraîche du ma-
tin. Déjà tout intrigué, le grand gar-
çon qui , dans cette maison , s'occu-
pe avec bonheur de l'embellisse-
ment du jardin , s'approcha disant
d'avance : « Est-ce une sorte nou-
velle ? Elle n'y était pas l'an der-
nier ? » Mais , à y regarder de plus
près, il découvrit , reposant au mi-
lieu de la fleur , comme en un somp-
tueux tombeau , un frêle papillon
d'avril aux ailes d'un jaune très
pur. L'air encore vif de la nuit avait
été funeste , au joli papillon , qui
avait cherché un refuge dans la
coupe dorée d'une tulipe à peine
éclose !

Et , songeant au naïf petit chant,
appris jadis sur les genoux de sa
bonne grand-maman : « Beau papil-
lon , toi qui voltiges, sous l'azur écla-
tant du ciel », le grand garçon eut
ce mot mélancolique et charmant ,
qui valait une oraison funèbre :
« C'est beau pour un papillon, de
s'en aller mourir dans une fleur ,
par un clair matin d'avril ».

L'âme des choses
En notre siècle utilitaire, où la

majorité de nos concitoyens parais-
sent ne se soucier que de ce qui
rapporte , il faut chaque jour ren-
dre grâces pour les fleurs écloses
sous nos pas. Elles nous rappellent
qu'en ce monde tout n'est qu 'envie,
orgueil et recherche du profit I Et

I

si quelqu un , par taquinerie, voulait
nous persuader que tous ces beaux
sentiments, c'est très joli , mais cela
ne remp lit pas le porte-monnaie et
qu'au surp lus il faut laisser aux da-
mes, ces faiblesses sentimentales ,
nous serions très à l'aise pour ré-
pondre !

N'est-ce pas un authentique vi-
gneron de chez nous , attache à sa
terre et. à ce qu 'elle lui donne , qui
parle des f lettré," lés yèiix brillants,
la figure épanouie, et sait offrir gen-
timent à ses voisins et amis la fleur
nouvelle qui , dans un coin de ro-
caille , apportera l'harmonie de ses
couleurs.

Nous songeons aussi , avec quel que
tendre émotion , à l'ami bien cher ,
disparu si brusquement , ces derniè-
res semaines, et qui , voici quelques
mois, dans un rassemblement mascu-
lin, avait reçu d'un jeune homme
un touchant témoignage. Alors que la
cloche sonnait pour annoncer le pre-
mier repas de la communauté, un
jeune campeur s'était approché de
son chef , lui avait remis trois petites
campanules cueillies au long d'un
champ de blé, avec ces mots : « Pour
que votre journée soit belle, heureu-
se et parfumée ».

Oui , l'âme des choses...
Alors , en fin de compte, direz-

vous, faudrait donc tous être jardi-
niers ! Vous allez gâter le métier !

Pas de risque ! Si métier, il y a,
il en faut avoir l'amour et le goût !

Ce printemps, un horticulteur de
chez nous , emmenait son gamin dans
ses plantations , en essayant de lui
expliquer ses travaux et ses espoirs I
Mais le garçon , voyant dans un en-
clos, le beau terrain où la verdure
poussait dru , s'exclama , à la grande
mortification du père : « Dis donc ,
là-dedans , ce sont les glaïeuls ? ».

« Nigaud que tu es, réplique le
père, tu ne vois pas que ce ne sont
que des poireaux ».

Puis il conclut navré : « Je sais
ce que j'ai à faire avec toi ! Tu seras
juste bon pour être fonctionnaire ! »

Derrière un. vieux mur I' ¦¦_ .
Nous visitant , certain jour , un ma-

licieux ami nous disait : « Tu sérias
rudement bien ici 1 Oui, il y a cet
ancien cimetière à proximité, mais
après tout , ils dorment bien ceux-
là, et ne te feront pas de mal ! »

Seulement, les pauvres, c'est eux
qui ne sont plus tranquilles 1 Dans
le paisible enclos, où le lierre avait
recouvert bien des tombes, effacé
bien des noms, les bûcherons et les
terrassiers sont venus. Là où repo-
saient les notables de la paroisse,
des médecins, des pasteurs, l'écri-
vain Auguste Bachelin et bien d'au-
tres encore, la hache et la pioche
ont tout démoli. Et durant ce dernier
lundi , où nous prolongions les fêtes
pascales , on dut avoir recours aux
explosifs pour extirper et niveler, ce
qui résistait aux assauts des hom-

mes. Sur un arbre encore debout ,
un couple de pies protestait bruyam-
ment ; ce vieux cimetière, avec ses
buissons, ses arbustes , leur apparte-
nait aussi , conjointement avec de
nombreux merles qui y élevaient
leur famille. Mais les jacasseries
n 'eurent aucun effet , sinon de dé-
clencher une mine supplémentaire ,

.qui' cette fois mit en fuit e les hôtes
. ailés . de „ces lieux ! .-,.. .. . ' . . .
!Ï"<:Et après tout , qui sait, si quelque
fameux théologien , ne va pas trou-
ver, 1 à ce croquis de lundi de Pâ-
ques , un commentaire évangéli que:
des explosifs dans le champ du re-
pos... oui , c'est cela , « ne cherchez
plus parmi les morts, ceux qui sont
vivants ! »

Et sur la cime du hêtre pourpre ,
un merle antidéfaitiste, saluait un
nouveau printemps I

L'avril qui sourit I
C'est alors que, fuyant le bruit et

les grands vents venant du large,
nous sommes allé quel ques jours
plus tard , revoir le sourire du prin-
temps dans la belle vallée reverdie.

Le long de la haie, au-dessus de
l'étang, qui si souvent nous vit ac-
courir , en nos jours de jeunesse ,
nous avons retrouvé , sous les noise-
tiers et parmi les longues herbes sè-
ches, le coin discret ou s'épanouis-
sent, seules de leur espèce , les blan-
ches pervenches. Les mêmes pierres
sont toujour s là, invitant à la sieste,
tandis que le regard parcourt le
vallon étendu à nos pieds.

C'est là une lumière plus douce ,
comme amortie par l'ombre des
grands sapins , qui sont les seigneurs
des forêts de là-haut. Si l'horizon
semble borné de tous côtés par les
montagnes allant rejoindre le ciel ,
il enferme pourtant tout un monde.
Et tandis que le bouquet se forme,
vert et blanc dans nos mains, la
pensée retourne en arrière. Avec le
vent qui passe dans les grandes
branches sur nos têtes , c'est aussi la
chanson des jours anciens que l'on
perçoit. Chanson des heureuses an-
nées, dans le cadre familial et villa-geais, plus étendu , moins dépouillé
qu'en ce nouveau printemps où l'ai-
le noire du malheur a touché tant

Mie foyers.
Chanson d'espérance, aussi, puis-

que tout proclame le renouveau et
que même sur les vieux arbres tou-chés par la tempête, la sève prin-tanière fait éclore de nouveauxbourgeons.

Par delà les vertes campagnes oùl'avril fleurit , nos cœurs, toujoursavides de jeu nesse et de soleil, re-trouveront , heureux et plus légers,le quotidien labeur.
Ils rediront avec un poète oublié:« Ah quelle âme ici-bas n'eut saflore nouvelle , son doux soleil d'a-vril et ses tièdes saisons »,

FRAM.

La mise au pas des intellectuels
dans la république allemande de l est

De la liberté de pensée et d 'exp ression derrière le R ideau de fer

Du « Bulletin des hautes études
américaines » ;
' La mainmise des Soviets ayant pu

se réaliser dans les domaines de la
politi que et de l'économie s'est éga-
lement accomplie sur le plan intel-
lectuel. Le contrôle de l'instruction
et de toutes les formes d'expression ,
notamment l'édition , a permis de fai-
re de celles-ci des alliées sûres de

, la politique stalinienne en Allema-
' grie orientale.

Alignement scolaire
Dans l'éducation des jeunes , la

.mise au pas est préparée dès le dé-
part 'par la centralisation de toutes

les productions de livres d'études ,
cartables ou cahiers ; par la nomina-
tion de nouveaux maîtres pour 70 %
des cadres , et dont les opinions sont
connues ; par l'introduction de ma-
tières nouvelles et l'importance don-
née à certaines études , en particulier
à l'histoire sociale (selon des textes
venus d'U.R.S.S.) et à la langue rus-
se (apprise par 86 % et 92 % des
écoliers en Saxe et Saxe-Anhalt ), ce-
pendant que le français n'est plus
appris et que la langue anglaise se
maintient encore dans le Mecklem-
bourg.

Les examens prennent de plus en
plus un aspect politique. C'est ainsi
qu'au Domgymnasium de Magde-
bourg, la question suivante a été
posée lors de l'examen de maturité
(baccalauréat) : « Au cas où un ac-
cident d'automobile se produirait
dont les victimes seraient des Rus-
ses et des Anglais , à qui porteriez-
vous secours en premier lieu ? Ex-
pliquez les raisons de votre choix ».

Singulier enseignement
de l'histoire

L'enseignement de l'histoire est
naturellement subordonné aux « nor-
mes historico-social'es ». La seule
maison d'édition autorisée à publier
des livres d'histoire , pour les écoles
de !a zone est , « Volk und Wissen
Verlag », n 'édite que des traductions
de manuels employés dans les éco-
les soviétiques. Le manuel le plus
courant est celui de Michouline , dont
l'interprétation de l'histoire est tou-
te nouvelle ; ainsi voit-on écrit dans
son liyre : « L'ère chrétienne débu-
te avec le jour où, selon la tradition ,
Jésus est né. Or, la science a prou-
vé que jamais un Christ n'a existé ».

Un autre livre de classe, celui de
Kosminsky, explique les Croisades
de la manière suivante: «D'après la
tradition se trouvait , à Jérusalem ,
le tombeau du fondateur mythique
de la religion chrétienne... L'Eglise
ne visait , avec les Croisades , qu 'à
accroître ses privilèges et ses riches-
ses ». Il n'y a donc rien d'étonnant
à ce que , au moment des fêtes de
fin d'année , l'ordre ait été donné à
tous les établissements d'enseigne-
ment , de remplacer le terme « Christ-
kind » (enfant Jésus) par « soli-
mannchen » ' (symbole de la solida-
rité humaine),  et celui de « Saint-
Nicolas » par « Tête de Monsieur le
Gel » (Herr Frost).

Cependant que l'on refait l'histoi-
re pour la jeunesse allemande, une
propagande fort bien orchestrée est
lancée par la Société pour l'amitié
germano-soviéti que », et les moyens
qu 'elle emploie sont de nature à l'ai-
der auprès des enfants de zone orien-
tale. C'est ainsi que de nombreux
prix ont été distribués aux gagnants
d'un concours organisé entre les dif-
férentes écoles avec le sujet suivant :
« Pourquoi faut-il être les amis de
Staline ? ».

L'on comprend , dans ces condi-
tions , que le nom de Hennecke, sta-
kanoviste modèle de l'Allemagne
orientale , soit proposé pour un des
prix nationaux institués pour l'an-
née jubilair e de Goethe. Ainsi que le
souligne la « Tâgliche Rundschau » :
« Une forte personnalité se révèle en
décelant les tendances progressistes
secrètes du présent. Et , si nous ap-
précions , selon ce critérium, la va-
leur des candidats aux prix natio-
naux de cette année, il est bien clair
qu'Adolf Hennecke symbolise, de la
façon la plus visible et la plus écla-
tante , l'unité dialectique de la per-
formance individuelle et de la né-
cessité historico-sociale ».

L'équivalence
des diplômes universitaires

n'est plus reconnue
Il en résulte, par contre , que les

universités de la zone ouest se refu-
sent à reconnaître l'équivalence des
diplômes octroy és par les universi-
tés de la zone soviétique, soit celles
de Berlin , Jena , Halle, Greifswald et
Rostock. Elles constatent en effet
que, dès le printemps 1946, lorsque
les études reprirent , l'administration
militaire soviéti que se réserva le
droit d'intervenir dans le choix des
professeurs , ainsi que dans l'établis-
sement des programmes de cours.
Des érudits de grande valeur se vi-
rent dépossédés de leurs chaires au
profit « d'activistes », tel Ley, an-
cien dentiste qui enseigne aujour-
d'hui la métaphysi que à la faculté
des lettres de Leipzig.

Le même arbitraire a présidé au
recrutement des étudiants , admis
plus pour leurs appartenances poli-
tiques, que pour leurs capacités réel-
les. Quant aux facultés en elles-mê-
mes, elles se sont vues bientôt dé-
tournées de leur véritable mission.
L'on projette de réorganiser les fa-
cultés de droit (sauf celles de Ber-lin et Leipzig) et de les spécialiser
dans la formation en masse des « ju-ges populaires » (Volksrichter), ain-si que les facultés de philosophie ,pour en faire de simples instituts pé-
dagogiques. Par ailleurs , de nouvel-
les facultés ont été créées, en l'espè-ce des «facultés pour l'étude scienti-fique de l'organisation sociale », fré-quentées , pour 95 %, par des étu-
diants appartenant au parti d'unitésocialiste, et qui viennent s'y former
pour tenir les postes moyens et su-périeurs dans les différents services
de l'Etat.

De son côté, l'édition a été sérieu-
sement épurée et les écrivains vi-vant en zone orientale savent à quois'en tenir. II est vrai que M. GeorgLukacz a je té l'invective sur un cer-tain nombre d'auteurs classiques del'Allemagne en les accusant d'êtredes précurseurs ou des responsables
d'Hitler. Leur liste est fort longue.
On découvre parmi eux Nietzsche,Thomas Mann pour la période 1914-1917, Stefen Georg, Spengler et ErnstJunger , auteur de « Friede ». Parmiles derniers écrivains à épurer , on aavancé le nom de Bernhard Keller-mann , auteur du « Tunnel », non pasque ce livre ait été lu par Hitler , maisparce que celui-ci était grand ama-teur de ciném a et qu 'il a certaine-ment dû voir à Vienne le film quia été tiré du livre de Kellerman 1Ce livre n 'était-il pas le récit d'unevie d'aventurier ? Nul doute qu'iln'ait influencé Hitler ! Et la respon-sabilité de l'auteur est d'autant plusgrande que le « fûhrer » se laissaitassez facilement dominer par lesfélins. On croit rêver 1

Les écrivains qui demeurent enzone soviéti que sont tous obligatoi-rement groupés dans l'Associa-tion culturelle pour Je renouveau dé-

mocratique de l'Allemagne, dont
le titre suffit pour bien montrer qu 'il
s'agit davantage de politique que de
littérature ou d'érudition. Parmi ces
écrivains, l'on trouve d'abord Johan-
nes Bêcher , président de l'associa-
tion et qui , de 1933 à 1945, émigra
en Russie où il fut naturalisé citoyen
soviéti que. D'anciens écrivains, seuls,
doivent être notés : Hans Fallada ,
Ludwig Renn , Anna Seghers, Theo-
dor Plievier, l'auteur de « Stalin-
grad » qui, bien que domicilié léga-
lement en Allemagne orientale , pré-
fère vivre sur les bords du Boden-
see, â Constance , en zone française.

Programme négatif
Le programme du « Kulturbund »

est essentiellement négatif. II' est
contre l'existentialisme, contre le
surréalisme et se montre violemment
opposé au « nihilisme mondain des
Français ». Par contre , il se déclare
mandaté pour représenter et expri-
mer les « réalités prosaïques ». Mal-
gré ce début de programme, ce ne
sont pas les écrivains allemands de
la « Neue Sachlichkeit », tels que
Dôblin ou Von Salomon qu 'ils pren-
nent comme exemples, mais les
Russes, tels Maxime Gorki. Ainsi
s'explique l'immense succès des tra-
ductions allemandes de Vladimir
Brioussov, Alexandre Blok, de Tols-
toï ou Maïaknvski.

Toute la production littéraire est
soumise au contrôle sévère du « Kul-
tureller Beirat fur das Verlagswe-
sen » qui compte plusieurs centaines
de lecteurs, afin de remplir un rôle
de contrôle littéraire, dont l'exemple
avait déjà été donné par l'organisa-
tion nazie « Reichsschrifttumskam-
mer ». Les œuvres à éditer sont clas-
sées en trois catégories. La première
des trois comprend naturellement
tous les grands classiques du marxis-
me et du stalinisme avec les œuvres
de Marx , Engels, Lénine et Staline
ainsi que les livres, études et innom-
brables brochures de propagande si-
gnés par les dirigeants autorisés de
l'Allemagne orientale avec Pieck, Ul-
bricht et Grotewohl , membres sûrs
du parti d'unité socialiste.

Les classiques revus
et corrigés

Les classiques littéraires et histo-
riques ne viennent qu'au second
rang,, et les lecteurs sont chargés de
veiller à l'épuration de tout ce qui,
dans Goethe ou Schiller, est de natu-
re à gêner la russification de l'Al-
lemagne. Enfin , au dernier rang, l'on
trouve la multitude des livres « tolé-
rables », pour l'édition desquels les
éditeurs trouvent très rarement le
papier et les licences nécessaires.
Toutefois , deux maisons d'édition ont
l'avantage de pouvoir éditer sans
avoir à solliciter la licence et « l'im-
primatur » nécessairement délivrés
par le « Kultureller Beirat » ; ce sont
les deux maisons qui dépendent de
l'administration militaire soviétique,
la société Dietz , imprimeur officiel
du parti d'unité socialiste, et 1' « Auf-
bauverlag », qui dépend directement
de l'association culturelle.

Tous les manuscrits qui ne ren-
trent pas dans les deux premières
des trois catégories , autrement dit
la « littérature tolérable », doivent
nécessairement être soumis trois
mois d'avance à l'examen minutieux
des lecteurs du « Kultureller Beirat ».
Celui-ci transmet immédiatement le
nom et l'adresse de l'écrivain , ainsi
que ses titres , à l'administration mi-
litaire soviétique (S.M.A.) qui s'em-
presse de faire une enquête très ser-
rée sur l'auteur , ses antécédents , ses
relations et ses conceptions politi-
ques.

Le « Kultureller Beirat » n'accepte
le manuscrit proposé que si celui-ci
répond aux normes philosophiques
et sociales, et si son style est celui
d'un réalisme socialiste proche des
réalités présentes et concrètes, rai-
son pour laquelle des écrivains, qui
ne sont pourtant pas des ennemis
avoués du régime politique de la zo-ne orientale , se sont vus proscrits ;c'est le cas de Sartre , Ignazio Silo-ne , Ernst Hemmingway, Faulkner ,Camus, Gide et Eliot.

Mais il n'en demeure pas moins(quelle que soit la qualité des pro-ductions littéraires de la zone orien-tale) que les maisons d'éditions ont ,sur icuis conireres de zone ouest ,l'avantage de publier avec des tira-ges plus importants , qui s'expliquentpar le fait même d'une « littératuredirigée » et par les avantages maté-riels nombreux que donne l'admi-nistration militaire soviéti que auxlivres aptes à défendre , même in-directement , les buts polit iques desSoviets. Ainsi s'expli quent les tira-ges massifs de « Salz der Erde »(Sel de la terre) d'Eduard Clau-dius, avec 20,000 exemplaires enpremier tirage ; des « 22 Balladen »rie St Hermlin , avec 20,000 exem-plaires . Par contre , ainsi que lesouligne le jour nal de Hambourg« Die -Welt », un livre comme le re-marquable roman d'Arno Schmidt,« Leviathan », publié en zone ouest ,n'a obtenu qu 'un succès très limité ,malgré sa valeur intrinsèque.Lorsque l'on évoque la propagan-de sournoise menée en zones occi-dentales par les nombreuses asso-ciations culturelles pour l'étude del'U.R.S.S., il est impossible de mi-nimiser le rôle que peut jo uer, enune Allemagne qui n 'a pas encoreretrouvé sa stabilité intellectuelle ,la production culturell e de l'Allema-
gne orientale , car, à défaut de va-leur, elle offre l'avantage de la for-
ce et de la régularité au service des.buis jpolitiqua s do ia. .Russie,

/voJ atticleâ et no5 document* d actualité
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Ĉa marque
la plus répandue

en Suisse
Neuchâtel . M.-P. Glrardier
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Effacez les boutons

I

qui déparent votre visage
Dé nombreuses personnes s'Inqutè-
ient de la quantité et de la fréquen-
ce des boutons qui éclosent sur leur
corps et sur leur visage sans penser
que, bien souvent, ceux-ci sont l'In-
dice d'une mauvaise digestion.
Le vra i moyen 'de remédier à de
tels symptômes est d'en supprimer
la cause. Tout cela pourra disparaî-
tre grâce à la MAGNÉSIE SAN
PELLEGRINO, qui effacera de votre
visage les disgracieux boutons qui
le déparaient. Une cuillerée à soupe
de MAGNÉSIE SAN PELLEGRINO
prise chaque matin ou chaque soir
dans un demi-verre d'eau ou de lait
vous aidera à retrouver le teint frais
que vous aviez perdu.
LA MAGNÉSIE SAN PELLEGRINO

: est en vente dans toutes
les pharmacies et droaupri°^



Un bon apéritif
bien tassé se boit chez

Louquette
CHAVANNES 5

Nos spécialités :

Fondue
sandwich et

assiette maison
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Jeudi 20 avril 1950 à 20 h. 15

Irand auditoire du Collège des Terreaux (sud)

CONFÉRENCE PUBLIQUE ET GRATUITE
de Monsieur René Bovard

«Sur les traces de Gandhi»
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COUTET

RESTAURANT MONTAGNARD rénové
Cuisine appréciée faite par le chef

TRUITES au vivier
et petites spécialités

SALLES FOTJK SOCIÉTÉS
Tél. 9 22 07 Mm< PETOUD

Samedi et dimanche, 15 et 16 avril

à l'Hôtel du Vignoble - Peseux
Grande fête de printemps

organisée par le Vélo-club
Samedi après-midi ,

dès 15 heures et jusqu 'à 22 heures Vauquille
Samedi soir, dès 20 hf 30 . Danse
Dimanche matin , dès, 11' ligures Vauquille

Dimanche après-midi , dès 14 h. 30,
sur la place de Boubln

Jeu d'œufs
Dès 15 h. 30 Jeu d'oranges

avec distribution aux enfants
DANSE

Dimanche soir, dès 20 heures
Danse Vauquille

En cas de mauvais temps, renvoi aux 22 et 23 avril

THéâTRE
Dès ce soir, à 20 h. 30

r — ...... 
 ̂
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Un programme exceptionnel |; ^

Un grand film d'action , :
et d'aventures » i3Èlll i

Train pour Alcatraz L M.:
Le dernier voyage d'épaves humaines dange- *" >V rm B̂BS^Wr*!.,
reuses , en même temps que pitoyables avant  s- . -̂ :Vi38iû|'
la prison... Mais ces hommes ne veulent pas '̂ TjSSr 

' ^ l̂fe>
encore accepter leur  sort. * ^ff <IËKi$É$

* "" Gène AUTRY g|k "̂ ^ 3̂
MEXIGANA MlËÉÉ» M

DIMANCHE : Matinée à .15 h.
Tél . 5 21 62
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| Restaurant du Grêt, Travers
3 La maison préférée des automobilistes
a CUISINE SOIGNÉE
S Truites au vivier
a JEU DE QUILLES « Morgenthaler »
| Tél. (038) 9 21 78
a Se recommande : Famille P. VUILLE

SONNTAG, 16. APRIL, 15 UHR

Vortrag
von Missionarin Frl. Lydia URECH

Erlebnisse in MALAYA
Herzliche Einladung an jed ermann
Ebenezer-Kapelle, Beaux-Arts 11
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A p o L LO D^nche à 17 hi 30
Lundi à 15 h.

A la demande de nombreuses personnes
et afin que chacun puisse le voir , i -

I 

PROLONGATION du chef-d'œuvre
de Jean BOYER

« SÉRÉNADE »
avec le prestigieux ; j

LOUIS J OUVET S
Lilian HARVEY - Bernard LANCRET K

0 C'est tout e l'époqu e romantique ri
ressuscitée à nos yeux avec ses M
attributs j !

de charm e, de beauté, de poésie , |;

9 et surtout : fi
y L'immortelle musique de U

1 FRANZ SCHUBERT j
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Hôtel des XIII cantons
PESEUX

Beau but de promenade

« Bonnes 4 heures »
avec ses délicieux pains restauration
et toute sa gamme de vins 1er choix

Se recommande : famille Fasnacht.

J
Rhuimaftâsants fA-1]̂ *Ne vous laissez pas terrasser T^~<t£aP§Ipar la maladie. Guérissez-vous Lll LJpBB

aux eaux thermales suifureuses , 1 1  JjPaÎB.
de BADEN près de Zurich. ;̂i-j -:'r ','mŴ>,
Vous trouverez bon accueil à fflwr7TTi**lrrT8SfFMH
l'Sïôtel des Bains de l'Ours, Baden
Tout confort , bonne cuisine, bains et sources ther-
males. Pension depuis Fr. 13.50. Demandez propectus
à Famille G1JGOLZ. Téléphone 2 51 78

Foire de Gernier
Orchestre O il N S E « Rosita »

Dimanche 16 avril dès 14 h. 30
à l'Hôtel de la Paix

Lundi 17 Foire au Restaurant du 1er Mars

Dîners - Soupers - Restauration
Gâteaux au fromage

Se recommandent : les tenanciers
Léon Voirol , tél. 71177 - David Daglla, tél. 71143

LA GAITÉ
C'EST LA SANTÉ

Pour rire s'amuser et
se distraire en famille,
en société, au bal , a
la noce, demandez le
SENSATIONNEL CA-
TALOGUE ILLUSTRÉ
1950 DES ÉTABLISSE-
MENTS LA GAIETE
13, Rôtisserie, Genève,
adressé

GRATUITEMENT
Un millier de nou-
veautés stupéfiantes .
ramme avant-Eruerre

Mariage
Jeune fille, 27 ans,

grande , instruite, très sé-
rieuse, avoir , désire ren-
contrer Jeune homme,
catholique pratiquant ,
cultivé, bonne situation ,
vie de famille. Veuf avec
enfant accepté. Ecrire
avec photographie sous
chiffres P. V. 9287 L., a
publicitas , Lausanne .

PRÊTS |
Ae W0 4 2000 Ir. & fonction,
naire.employé .ouvrier, corn-
morcont , agriculteur , et a
toute personne solveble.Petits
remboutiementi mensuels.
Discrétion absolus ga-
ranti*. Timbre-reponie.
Banque Golay & Cl»,
Pasiag» St-Françoia 12,

Lausanne

J e u n e  fonctionnaire
cherche à emprunter la
somme de

5000 francs
Rembou rsement mensuel
selon entente, intérêt
20%. Faire offre s à case
55. Neuchâtel ville.

Faites accorder
votre piano

par

Fr. SCHMIDT
Mai l le fe r l S, tél . 5 58 97

PRÊT S
très discrets

d personnes sal-
uantes, par ban-
que f ondée  en
U) 11 Condition f
sérieuses. pris
d ' avance de

f rais .
BANQUE

PROCRÉH1 T
Friboura\ J

Je cherche à Neuchâtel ,
pour ma fille , possibilité
de prendre des leçons de

latin - allemand
et

anglais - français
une fois Par semaine. —
Mme E. Muller , Landheim
Erlenhof . Re'inach , Bâle-
Carnpagne.

-S
APPRENEZ
A DANSER

vite et bien
chez

HP Droz-Jacquin
professeur
Rue Purry 4

N E U C H A T E L
i Tel B 31 81

|Jk|HJJJJp *IHj |iv4j Pierre FRESNAY - Madeleine RENAUD j | |

| PAUÇM L'ESCALIER SANS FIN I
B Film' français m Un cocktail capiteux où il entre de
R* moins de 18 pns Jtt I'am°ur. de la violence et une folle gaieté K3

wKîv Pas admis jgj f l  Samedi , dimanche , Jeudi : matinées tyB

M|ÉATRE1 Train pour Alcatraz 1

 ̂
SOUS-TITRÉ JE MEXICANA

aamr A 1101 I t\ B̂ 
la 

trari's0:n. l'amour...

f T!! '.fia J la vallée des passions I
|A Parlé français JE ave0 van HEFLIN - Susan HAYWARD : i

FSTUDIO  ̂ ÉCHEC Â BORGIA J
| 

Tél. 63000 I Matinées à 14 h. 45: samedi et dimanche S. .; '!
tt PARLÉ M .Matinée a 16 heures : Jeudi j j

^  ̂
FRANÇAIS ^Êt Matinées & prix réduits : samedi 

et 
Jeudi I I

Hôtel
du Cheval Blanc

Colombier
Dimanche 16 avril
dès 15 h. et 20 h.

BAL
Orchestre Montparno

I 

Atelier spécial
pour toutes les

marques ;

<R&mdtu>
?:¦ Neuchâtel
% Saint-Honor* 9

TOUS LES . SAMEDIS

TRIPES
au

café des Saars
Se recommande :

Mme G. FERRFN
Tél. 5 49 61

—M PHiiici: mmamm
B En 5 SAMEDI - DIMANCHE 17 h. 30 S
H " * MERCREDI à 15 h. H

g ĵ j È È L  SB "|m une nouvelle œuvre  fie ^':^
vi

'j

j <j lilÉÉ$li ^Vî or^e' iinsPirée par les H
les amateurs du «îf^l^ ?/ , , ,  ,. ; Y '

, j . y Sr plus nobles sentiments. j i

I LA VALSE BLANCHE 1
LISE DELAMARE - ALERME - MARCELLE GÉCNIAT - AIMÉ CLARIOND WÊÊ

' ' ' ^^M\^'̂ "'̂ %'' ', '̂ m Prix : Fr - 1-7° et 2,2° '̂ '̂ 4Ŵ Ŵ ^̂ !$^̂ ^ê

DIMANCHE 16 AVRIL

BÂJLE
Foire d'Echantillons

Départ : 7 h. Prix : Fr. 13.—
Inscriptions :

Papeterie Bickel & Gie 5 ToV,
AUTOGARS FiSOHER T^^21

I LES CAVES DE BOURGOGNE I
! 20, rue de l'Hôpital - NEUCHATEL I

| VINS ET LIQUEURS '

! J vous informent que son excursion de I
printemps Jura-Bourgogne aura lieu f

les 13 et 14 mai !
Voyage organisé et commenté par spécialiste ,
très intéressant au triple point de vue histo-
rique, œnologique et... gastronomique. Les
dames y éprouvent autant de plaisir que les
messieurs.
Neuchâtel départ au train de 12 h. 56 pour
Pontarlier. Retour Neuchâtel dimanche soir en

1 autocar à 23 h. La Chaux-de-Fonds 23 h . 30.
I Itinéraire. Samedi 13. Neuchâtel-Pontarlier-
1 gorges de la Loue-Besançon-Dijon (souper, H
i chambre, petit déjeuner). i
B Dimanche, 14 mal. Descente nord-sud de la I
1 Côte-d'Or et tous ses grands crus. Gevrey- I
I Chambertin-Clos Vougeot (visite du château)- I
S Nuits-Saint-Gorges-Aloxe-Corton (visite d'un H
¦ important domaine viticole)-Beaune (visite 1
B d'un important commerce des vins) dîner ,
j  Visite des Hospices de Beaune, retour par Dôle I

(souper), Pontarlier-Neuchâtel .
450 km. de voyage , trois grands repas, une 1
chambre, un petit déjeuner, pourboires et I
service compris oour : i

Fr. 50.-
Le programme détaillé sera distribué au maga- S

sin ou envoyé par poste . ri

>•;: '... „ • STUDIO 
^SAMEDI et DIMANCHE, à 17 h, 30

MERCREDI à 15 h.

Une comédie musicale f ollement gaie

oïl l'amour — mais aussi l'humour — régnent en maîtres absolus , et qui s'intitule :

ï avec Claude DAUPHIN - Jacqueline GAUTHIER - Gisèle PASCAL

UN FILM BIEN GAULOIS
plein de verve et de quiproquos qui vous fera rire aux larmes

m Prix des places : Fr. 1.70 et 2.20 Téléphone 5 30 00 |V_ i i —J

LICNIÈRES
Tir d'inauguration

les 6, 7, 13 et U mai 1950

Dotation Fr. 8000.—
Genre de cibles : Tournantes , Chasserai

(rachat i l l imité),  Lignières.
Exercices et concours de groupes de cinq
tireurs. (Plan de tir à disposition.) Ligne
de tir des plus modernes et bien située.

Cantine bien assortie.

mmWmWssmsmmmmmmmmgmmmmm

I 
Excursions Pafithey

DIMANCHE 16 AVKIL ||
Départ place de la Poste à 14 h.

Cueillette des jonquilles B
Région Nods, Prêles, la Neuveville I ..;

Prix : Fr. 5.— par personne
Inscriptions au garage Patthey, télé- I, ¦]
phone 5 30 16 ou au magasin de tabac |v j

Mme Betty Fallet , Grand-Rue pjïj

L'ORCHESTRE TEDDY MEDLEY
conduira le grand

bal de printemps
à l'Hôtel des XIII Cantons - Peseux

SAMEDI dès 20 heures
Prolongation d'ouverture autorisée

DIMANCHE dès 15 heures et 20 heures



Au tribunal de police du Val-de-Travers
(c) Le tribunal de police du Val-de-Tra -
vers, composé de MM. Ph . Mayor , prési-
dent et Ad . Blaser , commis-greffier, a sié-
gé vendred i à Métiers.

A. S., des Verrières, qui, le 14 mars, a
acheté une génisse qu'il a revendue le
lendemain et livrée le surlendemain , n 'a
pas fait établir un certificat de santé, et
le délai de carde ne fut  pas observé . Le
prévenu a payé séance1 tenante les 15 fr.
d'amende et les 7 fr . 50 de frais auxquels
il fut condamné.

Un restaurateur des Verrières , G. S.,
n'ayant pas demandé l'autorisation de
laisser ouvert son établissement après
l'heure de fermeture légale et ayant to-
léré que quelques couples dansen t au son
de l'accordéon , a écopé de 25 fr. d'amen-
de et de 9 fr . de frais.

/v/v,-^
Le 25 mars, une collision s'est produite

à l'intersection des rues Daniel Jeanri-
chard' et du Grenier , à. Fleurier , entre un
motocycliste de Couvet , B. B. et un au-
tomobiliste français, U. C, dans les cir-
constances que nous avons rapportées.

L'automobiliste qui roulait à gauche a
été condamné à 20 fr . d'amende e t '8  fr.
de frais et le* motocycliste à 15 fr . d'a-
mende et 4 fr . de frais .

Deux habitants de Buttes , Mme R. D. et
F. G., prévenus et plaignants à la suite
d'un échange de propos particulièrement
grossiers, ae sont réconciliés, chaque par-
tie s'étant engagée à ignorer, désormais ,
l'existence de l'autre et à ne plus se lais-
ser aller à des débordements oratoires fort
peu académiques. Mme D. doit supporter
le tiers des frais, soit 1 fr . et G. 14 fr.

Le 23 octobre, à la rue Saint-Gervais, à
Couvet, un cycliste G. T. a été renversé par
l'automobile de M. J., domicilié à Lausan-
ne. Ensuite de cet accident T. a été pen-
dant deux mois dans les hôpitaux de Cou.
vet et de Berne.

A la charge du cycliste, le Juge a retenu
qu'il avait soudainement obliqué à gau-
che sans avertir, et l'a condamné à 15 fr .
d'amende et 20 fr. de frais. Quant à l'auto-
mobiliste J., sa vitesse de 45 km. est con-
sidérée comme exagérée sur un tronçon
dangereux, faute sanctionnée1 par 5 fr .
d'amende et 10 fr . de frais.

Rentrant de Pontarller avec des connais-
sances, H. H., de Neuchâtel , ne put ralen-
tir l'allure de son automobile, près du
passage de l'Ebauche, a, Fleurier, et vin t
ee Jeter contre un portail de la S. I. C.
où les dégâts ont été importants. L'acci-
dent ayant eu lieu de nuit, le conducteur
poursuivit sa route Jusqu 'à Neuchâtel pour
faire soigner des personnes qui avaient été
légèrement blessées.

Parce que le conducteur n'a pas adapté
sa vitesse aux circonstances de la route —
verglacée par endroits — et qu 'il n 'a paa
WËÊÊÊOËÊBÊaÊaiÊËËÈMÊËËMËËËËaËËËÊiÊÊËËËÊaiteÊÊÊiti

avisé immédiatement la police , une amen,
de de 15 fr. Vui a été infligée . H. a de
plus 28 fr . de frais à son compte.

/ .̂ / .̂/%/
Enfin , R . C, ouvrier agricole, auteur de

vols de linge à Môtiers et à Boveresse a
été condamné à 45 Jours de prison — moins
25 Jours de préventive — et aux frais ar-
rêtés à 123 fr. 50.

Le prénommé devra encore faire 5 mois
de prison , ayant été libéré condltionnelle-
ment pour ce laps de temps à la suite
d'une condamnation du tribunal correc-
tionnel dans une affaire de mœurs.

Chronique régionale
i . .  , ' ; )

Cultes du 16 avril
ÉGLISE RÉFORMÉE ÉVANGÉLIQUE

Collégiale : 9 h. 45. M. Junod.
Temple du bas : 10 h. 15. M. Lâchât.
Ermitage : 10 h. 15. M. A. Perret.
Maladière : 10 h . M. Reymond.
Valangines : 10 h. M. Roulin.
Cadolles : 10 h. M. Ramseyer.
Serrlères : 10 h. Culte. M. Laederach.
La Coudre : 10 h. M. Slron.
Ecole du dimanche : Salle des conférences

et Valangines, 9 h. ; Ermitage, 9 h. 15 ;
Collégiale et Maladière, 11 h.

DEUTSCHSPRACHIGE
REFOKMIERT E GEMEINDE

Temple du bas : 9 h. Predigt
Pfr, Fr. Kemm.

VIGNOBLE ET VAL-DE-TRAVERS
Couvet : 10 h. Predigt. Pfr. Jacobi.
Fleurier : 14 h. 30. Predigt und Abend-

mahl. Pfr. Jacobi.
Colombier : 20 h. 15. Predigt. Pfr. Jacobi.

ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE
Dimanche, messe â 6 h., a la chapelle

de la Providence ; à l'église paroissiale,
messes à 7 h., 8 h-. 9 h., messe des enfants;
à 10 h., grand-messe. A 20 n .  chant des
compiles et bénédiction Les premiers et
troisièmes dimanches du mois, sermon en
Italien a la messe de 8 heures : les deuxiè-
mes et quatrièmes, sermon en allemand
à la messe de 8 heures

EVANGELISCHE STADTMISSION
20 h. Predigt .
Saint-Biaise : 9 h. 45. Predigt. Chemin

de la Chapelle 8.
Corcelles : 14 h. 30. Predigt , Chapelle .
La Coudre : 15 h. Predigt . Chapelle .

METHODISTENK1RCHE
9 h. 30. Predigt .
10 h. 45. Sonntagschule.
18 h. Vortrag von Mlssionarin Lydia Urech .

« Erlebnisse in Malaya. »
EGLISE ÉVANGÊL1QUE LIBRE

9 h. 30. Culte et sainte cène. M. R. Chérix .
20 h. Evangélisation. M. R. Chérix
ÉGLISE ÉVANUKLU IUE DE l'ENTECOTE

NeuchStel et l'esou*
Peseux, rue du Lac 10 : 9 h 45. culte.

PREMIÈRE ÉGLISE DU CHRIST
SCIKNTI8TE

Cultes : 9 h 30. français ; 10 h. 45. an-
glais, 9 h. 30, école du dimanche

SALLE DE LA BONNE NOUVELLE
(l'nimenacle-NoIrc 1)

9 h. 30. culte.
20 h., evangélisation , M. Ch. Steiner.

ARMÉE OU SALUT , Ecluse 20
9 h. 45, réunion de sanctification.
U h., Jeune armée.
20 h., réunion dans la salle.

Pharmacie d'office : A. Vauthier , Seyon-
Trésor.

Médecin de service : En cas d'absence de
votre médecin , veuillez téléphoner au
poste de police. No 17.

COUVET
TJ îI commission financière

cantonale inspecte
les travaux de correction

de l'Areuse
(e) Jeudi matin , la commission finan-
cière du Grand Conseil , présidée par
il. Jules JoJy. député , à Noiraigue , a
visité les travaux de correction de
l'Areuse et ceux de da route cantonale
la Brévine-Mcurier . Les commissaires
étaient  accompagnés do quatre mem-
bres du Conseil d'Etat . Les visiteurs se
sont déclarés très satisfaits du travail
effectué .iuqu.'ici, qui a été grandement
facilité par l'hiver exceptionnellemen t
clément .

Après l'inspection des chantiers , nos
hôtes ont  été reçus à l'hôtel communal
par les membres du Conseil communal ,
et une modeste collation leur a été ser-
vie. D'aimables paroles furent échan-
gées entre les représentants .des auto-
rités cantonales et communales. Il y fut
constaté que toutes les communes n 'ac-
cueililent pas avec le même enthousias-
me les charges que fait peser sur elles
le projet d e correction ds l'Areuse, mais
que partout on comprend qu 'il s'agit
d'une ceuvro d'utilité publique.

I MIU-PE-TRflVEBS 

Vers la réfection
du chemin des Rouillères

à Neuchâtel
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Mais comme on l'a vu, un élar-
g issement du chemin des Rouillères
serait prof i tab le  à chacun. Un ar-
rangement est finalement intervenu
sur cette base : la commune pre n-
drait à sa charge les travaux de re-
construction du mur ainsi que l' a-
ménagement de deux rampes d'ac-
cès aux immeubles de la colonie
d 'habitation située en bordure sud
du chemin et à laquelle on parv ient
actuellement par des « escaliers _ de
poules » en bois. Les prop riétaires
bordiers fourniraient une substan-
tielle contribution, d'une part en cé-
dant le terrain nécessaire à l 'élargis-
sement et d'autre part en versant
en espèce une somme de 5000 fra ncs
pour les travaux d'accès qui les in-
téressent exclusivement.

Un tronçon de 190 mètres (les
deux tiers environ de la longueur
du chemin des Rouillères) doit être
refai t  sans délai , car c'est sur ce
secteur qu'il existe un réel danger.
Mais les services techniques deé.
travaux publics ont prévu tout un
plan d 'élarg issement des voies de
communication du haut de la ville ,
comprenant non seulement les 245
mètres, sur lesquels court — en ter-
ritoire communal — le chemin des
Rouillères, mais, en continuant vers
l' ouest , la Vy d'Etraz et la partie est
du chemin de l'Orée. Cela fa i t  par-
tie du programme généra l dit des
« chemins de dévestitnre à élarg ir ».

Pour le seul chemin des Rouillè-
res, la direction des travaux pu-
blics, avant d' en arriver an devis
qu'elle présente au Conseil général
et qui nécessite le vote d' un crédit
de 62,500 f r .  avait établi trois autres
projets  atteignant les sommes de
140,000. 110,000 et 83,000 francs.
C' est dire que pour en arriver à
moins de la moitié de la somme qui
aurait permis l 'élargissement à 7 mè-
tres (au lieu de 5 mètres) de toute
la longueur du chemin (au lieu des
deux tiers) on a déjà passablement
« rogné ».

Sans faire partie de ce qu'on ap-
pelle les « grands travaux d'édilité
publique », la ré fec t ion partielle du
chemin des Rouillères telle qu'on la
propose est quel que chose d 'indis-
pensable.

Ce chantier permettra , quand ce-
lui des Charmettes sera fermé , d'oc-
cuper les « bras-ballants » dans le
cadre des « travaux de chômage ».

A. R.

La semaine financière
Immédiatement après l intermède

pascal , nos marchés fon t  preuve d' un
bel optimisme qu 'encourage encore l' an-
nonce de brillants résultats de plusieurs
entreprises déterminantes de notre
pays.  Nestlé notamment of f r e  une si-
tuation florissante qui attire les ache-
teurs ; ce titre , gagnant encore 59 fr . ,
établit une nouvelle cotation record.
Réassurances en f a i t  autant ( -\- 130).
Les bancaires avancent de 7 à 11 points.
Les trusts les imitent et aux industriel-
les la plus for t e  avance est enregistrée
par Fischer et Sulzer (+ 16 et -f- 13).
Les chimiques sont aussi en progrès.
Les valeurs américaines traitées chez
nous subissent l ' influence positive de
leur bourse d' origine. En e f f e t , Wall-
Street est derechef en hausse ; l'indice
Dow Jones pour les actions industrielles
indique 21i contre 198 au début de
janvier.

Se singularisant une f o i s  de plus , In-
terhandel prof i te  de la hausse générale
pour perdre deux écus I

Les fonds  publics sont fermes  ; le
nouvel emprunt 3 % de l'Energie de
l'Ouest-Suisse se traite déjà à 103 %.

Aux billets , le f ranc  français est e>n
recul tandis que la livre est plus de-
mandée.

Dans le but évident d étendre la guer-
re f ro ide  à un nouveau domaine , i'U.R.
S.S., après avoir opéré une réévaluation
du rouble , lance de l' or sur les mar-
chés de l'Est en quantités toujours crois-
santes et à un prix inférieur de 20 % à
30 % à celui f i xé  par les accords de
Bretton Woods. Ne nous étonnons donc
pas que la baisse du métal jaune se
poursuive à Paris. Cependant , la capa-
cité d' absorption des marchés est au-
jourd'hui telle que le danger d' une chu-
te verticale du prix de ce métal-étalon
s'en trouve amenuisé.

E D. B.

Nouvelles suisses
Un meurtrier arrêté

en Argovie
AARATJ, 15. — La police argovienne

a réussi à identifier et à arrêter le
bandit qui . mardi aiprès-midi, tua poul-
ie voler, ores de Baldingen . l'ouvrier
de campagne Josep h Bûcher , âgé de
67 ans, de Beinwil . près de Mûri , dans
le canton d'Argovie.

Le chef de la police argovienne a mis
au courant les journalistes, vendredi
soir, de l'arrestation du meurtrier, un
ouvrier de fabrique de 24 ans, noniim é
Josaph-Loren z Affentranger, habitant
Endingen. originaire de Moieswangen
(Lucerne) .

Une bombe... administrative
à Fribourg !

Un journa l de Fribourg a publié
avant-hier la lettre d'un haut fonc tion-
naire de l'Etat de Fribourg. adressée à
la rédaction du journal , et dans laquel-
le le dit fonctionnaire accuse purement
et simiplemen't .les fonctionnaires en gé-
néral de gruger l'administration et de
faire leur poche au détr iment  do la col-
lectivité. AccO'niTiag'néo d'un commen-
taire oin ne peut plus maladroit , la
publ ication de cette lettre a fai t  un
effet considérable dans toute la capi-
tale, car elle jette le discrédit sur tou-
te la corporation des serviteurs de
l'Etat.

L'Association des fonctionnaires et
magistrats a manifesté l'intention de
déposer plainte pénale, et le Conseil
d'Etat lui-même, soupçonné par cette
publication de tolérer la concussion gé-
néralisée, n 'enten d pas en rester là.

Un important cambriolage
h Genève. — GENÈVE , 14. Après
avoir descellé une grille de protection
de la cave, des malandrins ont pénétré
dans une villa, près de Ohampel , appar-
tenant à un négociant de montres en
gros.

Ils ont fouillé le logement et le bu-
reau et ont ouvert un coffre-fort conte-
nant pour plusieurs dizaines de mille
francs de montres qu 'ils ont emportées.

(Extrait de la cote officielle)
ACTIONS 13 avril 14 avril

Banque nationale . 740. — d 740 — d
Crédit fonc. neuchat 670.— d 670.— d

-La Neuchâtelolse. as g 760.— d 760.— d
Câblea élet. Cortalllod 5275.— d 5275.— d
Ed Dubled & Cle . . 805.— d 815.—
Ciment Portland . 1600.— d 1600.— d
Tramways Neuchâtel 500.— d 500.— d
Suchard Holding S. A , 325.— d 320.— d
Etablissem Perrenoud 510.— d 510.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchat. Z Vj 193H 102.50 d 102.50 d
Etat Neuchat 3V4 1U38 102.25 cl 102.25 d
Etat Neuchat 3V!i 1942 106.25 d 106.25 d
Ville Neuchat. 3'/, 1937 103.— d 103.— d
Ville Neucha t S% 1U41 103.— d 103.— d
Ch -de-Fonds 47. 1031 102.— d 102.— d
Tram Neuch , 3'4 1946 101.— d 101.— d
Klaua 8%% 1931 101 — a 101.— d
Et Perrenoud i% 1937 100.— d 100— d
Suchard 3% % 1041 102.25 d 102.25 d
Taux d'escompte Banque nationale 1 W %

Bourse de Zurich
OBLIGATIONS 13 avril 14 avril

8 % O.F.P. dlfl. 190H 105.25% 105.25%d
3% O.PJ". 1938 104.60% 104.65%
3 'A % Emp. féd . 1941 104.20% 104.15%d
8 >A % Emp féd . 1946 107.90% 107.95%

ACTIONS
Onlon banques suisses 890.— 890.—
Crédit suisse 796.— 799.—
Société banque suisse 786 — 789.—
Motor-Colombus S. A 511.— 516 —
Aluminium Neuhausen 1888.— 1895.—
Nestlé . . . . . 1319.- 1353.-
Sulzer 1660.— 1680.—
Sodec . . .  58.50 58.—
Royal DutCh . . . .  230.— 228.—

Cours communiqués par la
Banque cantonale neuchâtelolse

Billets de banque étrangers
Cours du 14 avril 1950

Acheteur Vendeur
Francs français . . .  1.20 1.24
Dollars . . . , 4.27 4.30
Livres sterling . . . 10 80 11.—
Francs belges . . 8.45 8.60
Florins hollandais . . 100.50 102.50

Petites coupures
Lires Italiennes . . . —.65 — .68
Allemagne . . .  83.50 85.—

., Cours communiqués
par la Banque cantonale sans engagement

Bourse de Neuchâtel

SALLE DE L'ACTION BIBLIQUE
Faubourg de l'Hôpital 28

Dimanche 16 avril , à 9 h . 30
CULTE PUBLIC

présidé par M. le pasteur GLAUQUE
d'Orvin

Dimanche soir, à 20 heures

Les mystères
du sanctuaire céleste

Projections lumineuses et
conférence publique de M. A. BICHLI

à la Chapelle évangélique « Béthel »
Faubourg de l'Hôpital 39

Per gli Italiani résident!
a Neuchâtel e dintorni

domenica 16 aprlle , nella Sala al primo
piano del « Beau Séjour » avrà luogo una
rlunione degll Italiani résident! in cittft
e nel dintorni , alla quale assistera, il
Terzo Segretarlo délia Legazlone, dott.
Pietro Ghîzzl Morgalanti.

La riunione avrà luogo aile ore 15.
Gli italiani sono cordialmente invitatl

ad Intervenlre.
Ufficio ill Corrisponclenza Consolaro

e Assoctazione Ex Combattentl.

Société chorale, Neuchâtel
TEMPLE DU BAS

Ce soir, à 20 heures : répétition général e
Dimanche, à 17 heures : Concert

Requiem de Brahms
Location ouverte « Au Ménestrel »
une heure avant chaque audition

fëTTJ TENNIS-CLUB
VN/ DES CADOLLES
\| / Saison ouverte

Cours collectif gratuit
pour débutants , par professeur ,

en cinq leçons
Ire leçon mercredi 1!) avril, 14 heures

Renseignements : Club House 5 26 12
ou professeur Robert-Tissot 516 40

CERCLE NATIONAL
CE SOIR

CONCERT
par la MUSIQUE MILITAIRE

Soirée familière Entrée nDre
Ménagères, attention !
AUJOURD'HUI, AU MARCHÉ :

Oranges sanguines, 2 fr . les 2 kg.; citrons,
60 c. le kg. ; salades, trois pièces pour
70 c; artichauts, trois pièces pour 1 fr. 40;
pommes de Californie , 1 fr . 30 le kg.
Beaucoup de laitues , choux-fleurs, pois
mange-tout, pommes de terre nouvelles,

radis, etc.
Se recommande : PLANAS, primeurs.

Confiserie - Tea-Room
RADELFINGER

FERMÉE
Dimanche 16 et lundi 17 avril

Galerie Léonold-Robert
RAMSEYER, sculpteur

LERMITE, peintre
exposent leurs œuvres jusqu 'au

16 avril inclus, de 10 h. à 12 h.
et de 14 h. à 18 h.

Club neuchâtelois d'aviation
Samedi après-midi

et dimanche à Planeyse

Vols de passagers
Raptême de l'air

Vols sur les Alpes

Ce soir, dès 21 heures,

SOIRÉE
de fin d'examens

à l'Hôtel Du Peyrou
ENTRÉE LIBRE

Groupe des Jeunes S. S. d. C.

A 13 h. 15
Thouno réserve - Cantonal réserve

THOUNÊ CANTONAL
Championnat ligue nationale

A 16 h. 45
Neuveville I - Cantonal II

Championnat deuxième ligue
Billets en vente d'avance chez Mme

Betty FALLET, cigares, Grand-Rue 1.

^^K^  ̂DiMANCHE
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UNIQUE GALA
avec le concours de

Luiz Piçarra
La vedette portugaise j

et sud-américaine du cinéma ,
de la radio et du disque

\ et l'orchestre

JO BORRI
Au Restaurant français :

Ses excellents menus d-a samedi soir

SALLE DE LA FAIX
CE SOIR, dès 20 h. 30

Prolongation d'ouverture autorisée
Dimanche dès 20 h. 30

f\ Â M C C ORCHESTRE
U A 11 ù C JEAN LAI>0E

CE SOIR
UNION COMMERCIALE

Salles Coq-d'Inde 24

Soirée «Bric-à-Brac»
On s'y amusera avec entrain

Bienvenue à tous — Entrée libre

TIP-TOP
Soirée d'adieu

de la chanteuse fantaisiste

TOUNE CAE.Y
Prolongation d'ouverture autorisée?

BEAU-BIVAGS
Ce soir, grand concert avec l'orchestre

GIRANI

Dès 23 h. DANSE
Prolongation d'ouverture autorisée

Vers une alliance défensive
collective et de coopération

économique
entre les pays arabes

LE CAIRE, 14 (A.F.P.). — Le con-
seil de la Ligne arabe a approuvé à
l'unanimité le texte «d'alliance dé-
fensive collective et de coopération
économique entre les pays arabes ». Il
a approuvé la procédure à suivre en
vue de l'exclusion de la Ligue de tout
pays arabe qui négocierait une paix
séparée avec Israël , ainsi que l'appli-
cation de sanctions à l'égard de ce
pays. Enfin , le conseil a voté une
résolution concernant la Tunisie ,
l'Algérie et le Maroc , demandant aux
pays arabes de déployer tous leurs
efforts pour que la France et l'Es-
pagn e prennent en considération les
revendications de ces populations.

Autour du monde
en quelques lignes

EN FRANCE, on annonce la mort à
Paris de Mme Yvonne Sareey. fonda-
trice de l'Université des Annales.

EN ANGLETERRE, on apprend que
la France, les Etats-Unis et la Grande-
Bretagne se proposen t d'entreprendre
auprès de l'Italie et de la Yougoslavie
une démarche pour inviter ces deux
pays à entamer des pourparlers directs

'au sujet do l'avenir de Trieste.
EN ALLEMAGNE OCCIDENTALE,

xin Polonais soupçonné d'espionnage a
été abattu à coups de revolver à Ham-
bourg par un officier bri tannique le-
quel a été arrêté.

Des ent raves  à la circulation sont
signalées à la frontière soviétique.

EN SUÈDE, un bateau de pèche a
trouvé dans la Baltique un débris de
bois provenant vraisemblablement de
l'avion américain disparu.

EN BOLIVIE, un coup d'Etat aurait
éclaté dans le pays et le gouvernement
serait assumé par une junte militaire.

EN TURQUIE, la police a arrêté plus
de cent personnes à la suite des Inci-
dents qui se sont produits lors des fu-
nérailles du maréchal Tchakmak.

Le nouveau gouvernement grec
a démissionné

ATHÈNES, 14 (Reuter). — Le gou-
vernement présidé par M. Sophocle
Vénizélos a donné ea démission ven-
dred i ' matin .

M. Plastiras chargé
de former le nouveau cabinet

ATHÈNES. 14 (Havas). — Le roi
Paul a chargé le général Nicolas
Plastiras de former le nouveau gou-
vernement. On pense que le général
Plastiras. chef de l'< Epek », c'est-à-
dire de la coalition des groupes libé-
raux dissidents, tentera de former une
large coalition des quatre partis cen-
traux.

DERNI èRES DéPêCHES
Des actes de sabotage

dans l'armée norvégienne
OSLO, 14 (Reuter). — Jeudi, tous les

véhicules à moteur qui devaient par-
ticiper aux manœuvres de l'armée

. dans le nord do la Norvège, étaient on
panne provoquée par des actes de sa-
botage.

Du sucre avait été mis dans les ré-
servoirs à essence. On ne sait pas en-
core qui a pu accomplir ces actes de
maUvei tlance.

Pour la libération
du maréchal Pétain
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Parmi les documents sur lesquels
s'appuie la demande en revision f i -
gurent entre autres certaines impres-
sions portées par l'amiral Leahy,
ambassadeur des Etats-Unis à Vichy,
de 1940 à 1942. Celui-ci fa i t  état des
liens d' amitié qui l' unissaient au ma-
réchal Pétain, et des services que ce
dernier n'hésita pas à lui rendre à
diverses reprises.

On attend avec un vif  intérêt à
Paris la réponse que ne manquera
pas de faire  la Cour à la requête pré-
sentée par les deux avocats du ma-
réchal Pétain.

M.-G. G.

Observatoire (le Neuchâtel . — 14 avril.
Température : Moyenne : 5,4 ; min. : 0,0 ;
max. : 9,2. Baromètre : Moyenne : 711,0.
Eau tombée : 1,2 , Vent dominant : Direc-
tion : est-nord-est ; force : faible à modé-
ré depuis 9 h . 45. Etat du ciel : Couvert.
Faible pluie depuis 17 h. environ.

Niveau du lac du 13 avril , à 7 h. : 429.45

Prévisions du temps : En général cou-
vert ou très nuageux. Toutefois éclalrcies
partielles surtout dans l'est du pays. En-
core quelques précipitations surtout dans
l'est. Température peu changée. En plaine ,
tout au plus faible gel nocturne local .

Observations météorologiques

VfllIÉE PS Ifl BROYE
PAYERNE

Grave accident de moto
(c) Un bien triste accident a jeté dans
la consternation ta population payer-
noise. M. Robert Quidort, fil s, charcu-
tier à Payerne. rentrait samedi aux
environs de minuit du village de Cu-
gy, ayant en croupe sur sa moto un
compagnon, électricien à Payerne.

Ces deux chauffeurs n 'étant pas ap-
tes à conduire leur moto, un automobi-
liste do Cugy leur proposa de laisser
la moto au village et de les con-
duire dans sa voiture jusqu'à
Payerne. Refusant catégoriquement,
nos deux lascars sautèrent sur la ma-
chine et, à toute vitesse, heurtèrent
une borne à la sortie de Cugy. La mo-
to fit une terrible embardée contre un
bâtiment.

L'automobiliste les suivait et surve-
nant  quelques secondes après l'acci-
dent , il mit porter secours aux blessés
qui gisaient inanimés.

Ils furen t par la suite transportés à
l'hôpital de Payerne ; R. Quidort souf-
fre d'une grave fracture qui peut met-
tre sa vie «n danger, «t son compa-
gnon , moins blessé, devra également
rester quelques semaines à l'hôpital.

#\li% rKAIiWË raccourcit les distances

Désormais 11 heures de VOl seulement

séparent la SUISSE de l'iftÂN grâce à l'ouverture de la ligne
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10,000 personnes en Suisse
ont amélioré leur situation en suivant la
Méthode de l'Institut de Psychologie
Pratique

Ne vous laissez pas dépasser
par les autres
et Informez-vous sans engagement.

Demandez notre brochure P. N. « La
Technique de la Réussite », à laquelle
nous joindrons une analyse de votre ca-
ractère. Ecrivez-nous ce qui vous préoc-
cupe et nous vous Indiquerons vos
défauts essentiels qui paralysent vos qua-
lités et vous empêchent de réussir. Ecrire
à la main, et Joindre 1 fr. de timbres
pour les frais.

Institut de Psychologie
Pratique

2, rue Saint-Laurent . Genève



La revision des traitements
des fonctionnaires de FEtat

La semaine prochaine , le Grand Con-
seil neuchâtelois , au cours de sa ses-
sion extraordinaire , aura à examiner
un important  et volumineux rapport
du Conseil d'Etat concernant les trai-
tements des magistrats, des fonction-
naires de l'Etat et du personnel des
établissements d' enseignement public.

Sur le fond du problème , le gouver-
nement rappelle tout d'abord que les
questions a résoudre sont au nombre
de trois : 1. Revision des échelles de
trai tements ; 2. Incorporation dans le
montant  des tra i tements assurés de tout
ou partie des allocations de renché-
rissement actuellement en vigueur ;
3. Revision du statut des magistrats et
fonctionnaires de l'administration can-
tonale.

La question de l'assurance des nou-
veaux traitements (caisse de retraite)
est actuellemeent examinée par des
experts. Toutefois , une solution défi-
nitive ne pourra être adoptée que lors-
que le montant des nouveaux traite-
ments , ainsi que la classification des
fonctionnaires auront été acceptés par
le Grand Conseil.

Quoi qu 'il en soit , le Conseil d Etat
espère que le nouveau régime d'assu-
rance pourra entrer en vigueur le 1er
janvier 1951.

Pour ce qui est du statut proprement
dit des magistrats et fonctionnaires de
l'Etat , il sera soumis à une prochaine
session du Grand Conseil.

Considérations générales
Dans ses considérations générales,

le Conseil d'Etat rappelle ce qui suit :
Les deux guerres mondiales de _ ce

siècle ont provoqué une augmentation
du coût de la vie telle que, de 1916 à
1920 et depuis 1941, le versement d'allo-
cations de renchérissement fut  néces-
saire.

Les traitements des titulaires de fonc-
tions publi ques furent stabilisés par les
lois de février 1921 ; mais de 1923 à
1928, puis de 1933 à 1935, ils ne purent
pas être pay és intégralement du fait des
difficultés financières renouvelées de
l'Etat. De nouvelles échelles de traite-
ments furent adoptées pour les mem-
bres de la police cantonale et pour les
agents du service des ponts et chaus-
sées à partir du 1er janvier 1926 (lois
du 21 février 1927), et pour les ma-
Êistrats, les fonctionnaires et les mem-

res du corps enseignant à partir du
1er janvier 1935 (loi du 9 février 1935).
La loi du 13 mars 1936, en raison tou-
jours de la situation financière de l'Etat ,
rendit applicables à tous les titulaires
de fonctions publiques ces nouvelles
échelles de traitements , qui compor-
taient une réduction moyenne de 10 %
Êar rapport aux traitements de 1921.

e 1936 à 1940, ces traitements subirent
une réduction temporaire supplémen-
taire de 8% (1936 et 1937), 6%  (1938)
et 5% (1939 et 1940).

Dès le second semestre de 1941, des
allocations de renchérissement furent
accordées aux titulaires de fonctions
publiques cantonales. Année après an-
née, le Grand Conseil a été appelé à
fixer le montant de ces allocations et
à l'adapter au coût de la vie. Le décret
actuellement en vigueur porte la date
du 18 février 1946 ; il a été adop té sur
la base des renseignements très com-
plets fournis par un rapport du 5 fé-
vrier 1946 et a été revisé en dates des
27 décembre 1946, 18 novembre 1947,
1er février 1948 et 15 février 1949. Ces
revisions successives ont eu pour but
de mettre les titulaires de fonctions pu-
bliques cantonales et les pensionnés au
bénéfice des mêmes allocations de ren-

chérissement que le personnel de la
Confédération.

Enfin , en date du 14 février 1949, sur
requête du comité de la Fédération
neuchâtelolse des sociétés cantonales de
titulaires de fonctions publiques et sur
proposition du Conseil d'Etat, le Grand
Conseil a adopté un décret accordant
aux titulaires de fonctions publiques
cantonales une allocation de rajuste-
ment de 5 %, destinée à compenser la
réduction supplémentaire d'environ 5 %
que les traitements du personnel can-
tonal ont subie par rapport aux trai-
tements des fonctionnaires fédéraux.
Aujourd'hui, depuis l'entrée en vigueur
de cette allocation , les traitements sta-
bilisés des fonctionnaires cantonaux
sont inférieurs de 5 % environ aux
traitements de l'échelle de 1921 ; c'est
là également le taux de la réduction
des traitements légaux du personnel
fédéral du 1er janvier 1941 (date de
l'avant-dernière stabilisation de ces
traitements) par rapport aux traite-
ments de la loi fédérale de 1927.

Montant des traitements
Le Conseil d'Etat est d'avis qu 'il faut

aller au delà de l'échelle de 1921, no-
tamment parce que les traitements des
fonctionnaires neuchâtelois sont infé-
rieurs à ceux servis dans les cantons
dont la structure économique et démo-
graphique peut être comparée à la
nAtrp.

D'autre part , jusqu 'à fin 1945, l'aug-
mentation du coût de la vie due à la
guerre ne fut que partiellement com-
pensée pour tout le personnel. On cons-
tate entre autres que la compensation
intégrale de l'augmentation du coût de
la vie n'est pas encore réalisée pour
les fonctionnaires mariés ou célibatai-
res des classes supérieures.

Taux de stabilisation
Le Conseil d'Etat a pensé que le

moment était venu de réviser les échel-
les de traitements et 'd'y inclure les al-
locations de renchérissement. 11 estime
toutefois sage de ne stabiliser les nou-
veaux traitements que jusqu'à concur-
rence du 90 % de leur montant. _ Ainsi ,
la situation matérielle des titulaires de
fonctions publiques cantonales sera
donc en principe identique à celle des
fonctionnaires fédéraux. Une seule dif-
férence cependant à signaler : alors que
la Confédération a estimé nécessaire de
garantir au personnel pendant trois
ans le versement de l'allocation de ren-
chérissement de 10 %, le Conseil d'Etat
propose au Grand Conseil de laisser au
gouvernement le soin de modifier le
montant de l'allocation , si le besoin s'en
fait sentir et dans le sens de l'évolution
du coût de la vie.

Le nouveau projet comprend seize
classes de traitements contre onze au-
paravant. Le maximum des suppléments
extraordinaires accordé pour s'assurer
la collaboration de personnes particu-
lièrement qualifiées est porté de 2860 fr.
à 3000 fr. La haute paie sera acquise
dorénavant en dix annuités égales
(vingt auparavant). Les fonctionnaires
engagés à un poste exigeant un titre
universitaire ou un titre équivalent
auront droit en outre à un supplément
annuel de 600 fr. Des améliorations
sont également prévues en ce qui con-
cerne la prime d'ancienneté.

Faute de place, il ne nous est pas
possible de nous étendre davantage sur
toutes les améliorations prévues par
l'arrêté du Conseil d'Etat. Toutefois , il
nous paraît intéressant de publier le
tableau concernant les traitements de
h ase.

MAGISTRATS
.luge cantonal » 16,500.—
Procureur général » 16,500.—
Substitut du procureur général » 3,000.—
Juge d'instruction » 15,000.—
Président de tribunal de district » 15,000.—

FONCTIONNAIRES
Classe Minimum Maximum Haute-paie

1 Tr. 10,600.— Fr. 13,800.— 10 X Fr. 320. Fr. 3,200.—2 » 10,000.— » 13,000.— 10 X » 300.— = » 3,000 —
3 s. 9,400.— » 12,200.— 10 X » 280.— — » 2,800.—4 » 8,800.— s> 11,400.— 10 X » 260. » 2,600.—5 » 8,200.— » 10,600.— 10 X » 240.— = » 2,400.—6 » 7,900.— » 10,100.— 10 X » ' 220.— — s. 2,200.—7 » 7,600.— » 9,600.— 10 X » 200.— = » 2,000.—8 » 7,300.— » 9,100.— 10 X » 180.— = s. 1,800.—9 » 7,000.— » 8,600.— 10 X » 160.— = » 1,600.—10 » 6,700.— » 8,100.— 10 X » 140.— = » 1,400.—11 » 6,400.— » 7,600.— 10 X » 120. » 1,200.—12 » 6,100.— » 7,300.— 10 X » 120.— = » 1,200.—13 » 5,800.— » 7,000 — 10 X » 120.— _ » 1,200 —14 » 5,200.— » 6,400.— 10 X » 120.— = » 1,200.—15 » 4,600.— » 5,800.— 10 X » 120. » 1,200.—16 » 4,000.— » 5,200.— 10 X » 120.— = » 1,200.—

Voici , d'autre part , le tableau qui bénéficie lui aussi de notables amélio-concerne le personnel enseignant qui rations :
Classe Minimum Maximum \ Haute paie

a)personnel masculin <
I Fr. 11,500.— Fr. 14,200.— /II » 10,400.— » 13,100.— fIII » 9,800.— s> 12,500.— \ 10VFr 270 Fr 9 700 
IV » OIOOO.— » 1L700.— f 

l UX *r .  -J7U. - r-r. 2,700.—
V » 8,700.— » 11,400.— I •VI » 8,200.— » 10,900.— 1
VII » 7,800.— » 10,500.—
VIII » 7,400.— » 10,100.— /

Classe Min imum Maximum . Haute paie
b) personnel féminin \

IX , Fr. 9,800.— Fr. 12,000.— i
X » 8,700.— » 10,900.— I
XI » 8,000.— » 10,200.— ) loVF r  220 Fr 9 900XII » 7,100.— » 9,300.— I lOX Fr .  220.— — Fr. 2,200.—
XIII » 6,600.— » 8,800.— \XIV » 6,400.— » 8,600.— ]
XV » 6,000.— » 8,200.— /

Conséquences financières
En se basant sur l'effectif  actuel du

fersonnel , le Conseil d'Etat évalue à
,138,000 fr. en chiffre  rond les dépen-

ses supplémentaires auxquelles les pou-
voirs publics devront faire face en 1950
si son rapport est adopté.

Le Conseil d'Etat conclut en faisant
remarquer que ces dernières années le
rapport entre les dépenses pour le
personnel et les dépenses totales est
resté remarquablement stable. En effet ,
il était de 32,19 % en 1939 et de 32,50 %
en 1949.

Comme la dépense renouvelable de ce

projet est supérieure à 30,000 fr., celui-
ci devra être soumis à la votation du
peuple. Il est à prévoir toutefois que le
rapport du Conseil d'Etat , étant  donné
les nombreuses question;; qu 'il soulève,
sera renvoyé par le Grand Conseil à une
commission , ce qui ne signifie nulle-
ment d'ailleurs que le parlement soit
opposé aux propositions gouvernemen-
tales.

Regrettons toutefois que ce rapport
si important  et qui mérite d'être étudié
attentivement ne soit parvenu aux
députés et aux rédactions que quelques
jours avant l'ouverture de la session.

Nouveaux diplômés
de l'université

A la suite des dernières sessions
d'examens, l'université a délivré les
diplômes ci-dessous :

Faculté des lettres : Certificat d'ap-
titudes pédagogiques à M. Pierre-An-
dré Haldimann . — Licence en histoire
et géographie à Mlle Hellé-Griselda
Cosentini-Frank.

Séminaire de français moderne : Di-
plôme pour l'enseignement du français
à l'étranger à Mlle Ursula Bolli (men -
tion très honorable ) . — Cert if icat  d'étu-
des françaises à Mlles Santa Faut et
Synnove Soheller (mention honorable).

Faculté des sciences: Ont réussi leurs
premiers examens universitaires : de
médecine : M. Dan Rieliter-Levin ; de
pharmacie : M. Pinkas Negbi.

Ont réussi leurs premiers examens
fédéraux : de médecine : M. François
Ohatelanat , Mlles Dora Ranch , Jean-
nine-Rose Nicolet ; de pharmacie : M.
Jean-Paul Bédert, Mlle Janine Auhry.

Faculté de droit : Licence en droit à
M. Karl Nowotny.

Section des sciences commerciales,
économiques et sociales : Licence es
sciences sociales à M. Francis Lambert.
— Licence es sciences commerciales et
économiques à Mit. Jean-Jacques Boilli
(mention honorable) . Jacques Baillod,
Georges Béguin . Jean-Pierre Béguin,
Claude Cat t in ,  Edmond Chopard. René
Gautaz, Cyril Grize (mention très ho-
norable). ,

Ifl VILLE 

Des visiteurs alsaciens
Un groupe d une quarantaine de

jeune s gens et de jeunes filles de la
paroisse de Riquewihr (Haut-Rhin), ve-
nus en autocar, ont visité hier notre
ville soxis la conduite de leur pasteur,
M. Robert Hutteulocher, de Neuchâtel.

Un Soleurois arrêté
pour filouteries d'auberges
Un nommé L. N., Soleurois, qui était

recherch é par la police bernoise pour
fil outeries d'auberges, a été arrêté
hier à Neuchâtel et remis directement
aux autorités du canton do Berne.

LA CHAUX-DE-FONDS

Anniversaire de la mort
d'Ami Girard

Il y a 50 ans, le 10 avril , qu 'est dé-
cédé à Renan Ami Girard, le compa-
gnon d'armes de Fritz Courvoisier.

Né à Saint-Martin, au Val-de-Ruz, le
6 février 1819, Ami Girard quitta le
canton quelques années plus tard , son
père, Jean-Frédéric Girard , un homme
aux idées libérales ayant été contraint
de s'établir à Renan , en terre bernoise.

Ami Girard fit des études commer-
ciales à Lcer'rach, puis à Bienne et en-
fin cultiva les arts décoratifs à Genève
et à Paris. Puis il rentra au pays pour
remplir ses devoirs militaires. Il servit
notamment au Sonderbund dans l'ar-
mée fédérale, avec le grade de lieute-
nant  d'artillerie.

En 1848, il entre en contact avec Jes
patriotes du canton et. lorsque le sou-
lèvement du 1er mars est décidé, grou-
pe 300 volontaires , des Neuchâtelois
proscrits pour la plupart , se met à leu r
tête et, dans la nuit du 29 février au
1er mars 1848, gagne la Chaux-de-Fonds¦par un temps effroyable. On connaît
ija suite des événements.
'• .'Aujourd'h ui , à 11 heures, une brève
cérémonie se déroulera au cimetière
de la Chaux-de-Fonds. au cours de la-
quelle les cendres d'Ami Girard seront
déposées dans un caveau aménagé dans
la dalle du monument funéraire de Fritz
Courvoisier. Le président de la ville
prendra la parole.

LE LOCÎ.E
Lies électeurs voteront

(c) Le P.O.P. qui avait lancé un réfé-
rendum contre le règlement .sur les im-
positions communales , voté par le Con-
seil général récemment, a déposé à la
chancellerie communale 706 signatures
dont 690 ont été reconnues vatables. Il
suffisait de 620 signatures pour que le
référendum soif, acquis.

La votation a été fixée au 6 et 7 mai
prochain!

AUX MONTAGNES

COKTAILLOD
Décès de M. Gaston Juvet

(c) La nouvelle da décès de M. Gaston
Juvet s'est rapidement répandue à Cor-
taill od où le défunt  sera unanimement
regretté. M. Juvet avait été appelé à
jou er un rôle important dans la loca-
lité où, j usqu 'à son dernier jou r, il se
dévoua sans compter poiir la chose pu-
blique et pour diverses sociétés.

Depuis de nombreuses législatures, la
confiance et l'estime de ses concitoyens
l'avaient régulièrement fait élir -au ;
Conseil général où il fit partie de pju - i
eieurg commissions, en particulier de ,la
commission scolaire don t il assuma la
présidence plusieurs années. Il fut ans- 1
si caissier dm Collège des anciens.

M. Juvet laissera le souvenir d'un
homme de bien et d'un excel lent ci- .
toyen .

I VIGNOBLE

BIENNE
Uue passante atteinte

par un char
(c) Vendredi après-midi , un accident
a été provoqué par un tracteur qui
traînait un char .

C'est en passant par la rue d'Aarberg
que, soudain , le char se détacha du
tr acteur et fit un brusque revirement
de côté , blessant une femme qui se trou-
vait à proximité.

La malheureuse fut atteinte au vi-
sage et oWe dut avoir recours aux soins
du médecin.

RÉGIONS DES LACS

Quelques arguments en faveur de l'aménagement
et la construction de bâtiments scolaires

à Neuchâtel et à Cernier

Avant l'examen par le législatif cantonal d'un grand projet

Depuis la fin de la guerre, il a fallu
dans bien des domaines rattraper d'im-
portants retards. S'il en est un qui doit
préoccuper dans un petit canton comme
le nôtre , que sa culture et ses écoles
honorent , c'est bien celui — évalué à
trente ans par les intéressés — don t
souffrent les installations d'enseigne-
ment.

Les travaux publies, les sports, .l'é-
quipement touristique ont eu leur part.
L'Etat présente maintenant  une impor-
tante demande de crédit pour la cons-
truction et l'aménagem ent de divers
bâtiments scolaires relevant de la juri-
diction cantonale.

En un sens, ce n 'est pas un très grand
mal qu 'on n 'ait rien fait  pendant plu-
sieurs dizaines d'années. Evidemment
cette longue période de prudence et
d'hésitation oblige à faire de gros tra-
vaux dans des conditions économiques
qui ont beaucoup changé. Il est évi-
dent qu 'on ne retrouvera plus les prix
d'antan . Mais maintenant que le pro-
blème est urgent , oui doit lui trouver
une solution d'ensemble qui réponde
aux exigences du moment et de l'ave-
nir. Et l'on a évité ainsi une série de
« replâtrages » successifs qui ne donne-
raient pas satisfaction quand même.

Le pays, à de nombreuses reprises ,
ayan t unanimement manifesté son dé-
sir de conserver ses institutions scolai-
res, il faut aujourd'hui consentir un
sacrifice. Sinon l'existence même de
notre université serait compromise.

Pour compléter et commenter le pro-
j et du Conseil d'Etat à l'appui de sa
demande d'un crédit de 6,476,000 francs
(don t nous avons brièvement annoncé
le « dispositif »), le chef du départe-
ment de l'instruction publiqu e, M. Ca-

mille Brandt , avait convoqué hier après-
midi un certain nombre de personnes
à une séance d'information. Il y avait
les représentants des commissions con-
sultatives pour l'enseignement secon-
daire , pédagogi que, professionnel et su-
périeur, les directeurs des établisse-
ments cantonaux intéressés, des mem-
bres des autorités communales, les

doyens et le recteur de l'université, le
président de l'A.D.E.N., ainsi que les
représentants do la presse. M. Jean-
Louis Barrelet. chef du département de
l'agriculture, assistait à la séance ;
ainsi que MM. Numa Evard . premier
secrétaire du département de l'instrueh
•tion publique et André Béguin, archi- ;
tecte cantonal. ,e

Relevons simplement quelques argu-
ments caractéristiques cités soit dans
Je rapport au Grand Conseil , soit par
les orateurs qui ont pris la parole au
cours de la conférence de presse d'hier
après-midi.

I»e Gymnase cantonal
et l'Ecole normale

A la rentrée d'avril le Gymnase de-
vra abriter quatorze classes dans... cinq
sa lles do cours. On a loué à la ruelle

Vaucher un appartement dont les trois
chambres peuven t être aménagées en
petites salles. Certaines classes seront
obligées à une quinzaine de change-
men ts de locaux par semaine 1 Dès
l'automne , il faudra loger en outre les
candidats au brevet d'enseignement pri-
maire. Il n'y a plus aucune séparation
entre les gymnasiens et les étudiants
de l'université. Il n'y a pas de labo-
tojre de chimie, pas de salle de chaut,
pas de salle de travail pour les élèves
du dehors. La liste des inconvénients
qu 'il faut actu ellement surmonter est
encore longue.

Les plans du nouveau bâtiment qui
doit abriter le Gymnase et l'Ecol e nor-
male, au nord de- l'emplacement du
Crût ont _ prévu des locaux spacieux,
une architecture pleine de goût en sa
simplicité.

La distribution a été étudiée de façon
à obtenir la répartition la plus judi-
cieuse des locaux , et pour que les sur-
faces et volumes répondent strictement
aux nécessités. Le coût du bâtiment est
devisé à 2,530,000 francs. Le terrain né-
cessaire — on s'en souvient — a été mis
à disposition par la ville de Neu châtel.
On sait , d'autre part, que les plans ont
prévu d'emblée un ensemble bien har-
monisé avec l'annexe à l'Ecole de com-
merce à édifier par la ville au sud du
Crêt.

Les instituts scientifiques
de l'université

Le problème intéresse l'université
tout entière et non pas seulement la
faculté des sciences. En 1919 déjà , la
commission financière du Grand Con-
seil rélevait « la situation part iculière-
ment critique de notre université qui
étouffe littéralement entre des murs
trop étroits ».

La solution qu 'on propose, et qui sera
valable pour une longue période, est
vitale pour notre Haute Ecole, qui doit
se maintenir au moins au niveau des
autres universités du pays. Un mauvais
équipement nous priverait des alloca-
tions du Fonds national de la recher-
che et finirait  par décourager les sa-
vants de premier plan qui enseignent
chez nous.

M. J.-G. Baer, recteur, a cité quel-
ques conséquences effarantes du man-
que de place SOT le travail scientifique.
Des collections ont été détruites et des
animaux servant à la recherch e ont
péri à cause des mauvaises conditions
rencontrées dans des locaux qui n 'ont
pas été construits pour servir de labo-
ratoires.

Pour les 361,000 fr. du devis, les deux
bâtiments qu 'on se propose de cons-
truire au Mail pour abriter le labora-
toire de chimie d'une part et un insti-
tut de botanique et de zoologie à
proximité immédiate de l'institut de
géologie ne seront-pas du luxe. Ils con-
viendront à l'enseignement et aux tra-
vaux scientifiques ainsi qu 'à la conser-
vation convenable des collections et du
matériel de recherches.

A. E.
(A suivre)

« Grâces soient rendues à Dieu
j qui nous donne la victoire par

Notre Seigneur Jésus-Christ. »
I Cor. XV, 57.

Madame Gaston Juvet-Kliifiger et
ses enfants :

Mademoiselle Jacqueline Juvet ;
Monsieur Francis Juvet et sa fian-

cée. Mademoiselle Ariette Favre ;
Monsieur Jean-Pierre Juvet, à Cor-

taillod ;
Madame Suzanne Juvet , aux Par-

gots (France) ;
Monsieur et Madame Louis Juvet et

famille, à Coulommier ;
Monsieur et Madame André Juvet et

famille ,  à Paris ;
Mademoiselle Juliette Kliifiger , à

Colombier ;
Monsieu r et Madame Charles Klafi-

ger et leur fille, à Cortail lod ;
les enfants de feu Monsieur et Ma-

dame Fritz Kliifiger . à Cortaillod et
à Bâle ;

Madame Marthe Juvet et ses en-
fants,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la profonde douleur de faire part
du départ pour le ciel do

Monsieur Gaston JUVET
leur bien-aimé époux , papa , fils, frère ,
beau-frère , oncle et parent Que Dieu
a repris subitement à lui après quel -
ques heures de maladie, à l'âge de
51 ans.'

L'ensevelissement aura lieu diman-
che 16 avril 1950. à 13 heures, à Cor-
taillod .
Prière instante do ne pas faire de visites

Monsieur et Madame
Paul CACHELIN-VIÉSEL, Frédéric et
Philippe ont la joie d'annoncer la
naissance de leur petite

Marianne
le 14 avril 1950

Savagnler

Madame et Monsieur Louis PÉRONA
et leurs enfants ont le plaisir
d'annoncer la naissance de leur fils

Pierre
le 14 avril 1950

Maternité Cressier
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Lo comité do la Société de dévelop-
pement de Cortaillod a la douleur
d'annoncer le décès de

Monsieur Gaston JUVET
membre du comité et membre fonda-
teur de la société.

Les honneurs seront rendus à Cor-
taillod . dimanche 16 avril.

Les autorités communales de Cor-
taillod ont le profond regret de faire
part du décès de

Monsieur Gaston JUVET
Conseiller général depuis 1921

Ancien président du Conseil général
et de la commission scolaire

L'enterrement aura lieu dimanche
16 avril 1950. à 13 heures.

Conseil communal.

Le comité de la société de chant
l'<c Echo du Vignoble » de Cortaillod a
le regret de faire part à ses membres
du décès de

Monsieur Gaston JUVET
membre honoraire.

L'ensevelissement, auquel les mem-
bres sont priés d'assister, aura lieu à
Cortaillod , dimanche 16 avril 1950. à
13 heures.

L'Etat-major du corps des sapeurs-
pompiers de Cortaillod a le triste de-
voir de faire part aux officiers, sous-
officiers et sapeurs de la mort subi-
te du

Premier lieutenant

Gaston JUVET
Tous ceux qui ont travaillé dans le

cadre des sapeurs-pompiers de Cortail-
lod avec le premier lieutenant Juvet
garderont de lui le souvenir le meil-
leu r de ce citoyen qui fut  pour tous
un ami et un chef dévoué au plus haut
degré.

L'ensevelissement auquel tous sont
priés d'assister aura lieu dimanche
16 avril , à 13 heures à Cortaillod.

Le Comm andant.

La direction et le personnel de la
Société d'exploitation des Câbles élec-
triques de Cortaillod ont le pénible de-
voir d'annoncer le décès de leur col-
laborateur et ami .

Monsieur Gaston JUVET
Electro-technicien

survenu subitement, le 14 avril.
Ils garderont le meilleur souvenir

de ce collègue serviable et dévoué qui.
pendant 30 années, remplit fidèlement
sou devoir.

Cortaillod . le 14 avril 1950.

L'Association patriotique radicale,
section do Cortaillod , éprouve une per-
te cruelle en la personn e d'un ami.

Monsieur Gaston JUVET
qui sans interruption, depuis 1921, ac-
complit fid èlement son devoir de ci-
toyen en exerçant avec compétence et
dévouemen t le mandat de conseiller
général.

L'ensevelissement aura lieu à Cor-
taillod . dimanch e 16 avril 1950.

Le comité de la section de Neuchâ-
tel de l'Union technique suisse a le
pénible devoir d'annoncer à ses mem-
bres le décès do

Monsieur Gaston JUVET
membre fondateur de la section .

Les membres du Collège des anciens
de la paroisse de Cortaillod ont la très
grande  douleur  d'annoncer le décès de
leur cher collègue,

Monsieur Gaston JUVET
caissier de la paroisse

Que ton repos soit doux
comme ton cœur fut bon.

Mademoisell e Jane Nicdcrhauser , à
Lausanne ;

Madame Robert Niederhauser , aux
Geneveys-sur-Cof franc ,

ainsi que les famille s parentes et
alliées,

ont la profonde douleur de faire part
du décès de

Madame

Bertha NIEDERHAUSER
née KLOPFER

leur très chère mère, belle-mère, tant e,
parente et amie , survenu après une
courte maladie , à l'âge de 82 ans.

L'ensevelissement aura lieu diman-
che 16 avril , à 13 h. 15, à Dombresson.
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; Madame

Armand TAILLESERT
née Sophie DELAY

que Dieu a reprise à Lui le 14 avril ,
dans sa 58me année , après une longue
maladie courageusement supportée.

Peseux , le 14 avril 1950.
(avenue Fornachon 26)

Celui qui croit au Fils a la vie
éternelle. Jean III, 38.

L'incinération, sans suite , aura lieu
au crématoire de Neuchâtel (Beaure-
gard).

Le jour et l'heure seront indiqués ul-
térieurement.
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

Madame et Monsieur Jean Barbier-
Suter, à Orbe, et leurs enfants , à Ge-
nève et à Orbe ;

Monsieur et Madame André Suter-
Kuffer et leurs filles , à Peseux ;

Madame et Monsieur Paul Margiunti-
Suter et leurs enfants , en Italie ;

Monsieur et Madame Maurice Suter ,
à Neuchâtel et leurs enfants , à Neu-
châtel et à Berne ;

les familles Perrin , Benoit , Matthey
et alliées,

ont la douleur de faire part du décès
subit de leur cher père, beau-père ,
grand-nère, frère, beau-frère, oncle et
¦parent, .

Monsieur Alexis SUTER
retraité T. N.

que Dieu a repris à Lui , vendredi
14 avril , dans sa 76me année..

. Colombier , le 14 avril 1950.
(rue Basse 20)

Je sais en qui J'ai cru.
L'incinération aura lieu lundi 17 avril ,

à 14 heures, au crématoire de Neu-
châtel .

Culte pour la fam ille au domicile
mortuaire , à 13 heures.

Repose en paix chère maman
Tes p£'ine5 sont finies
Ton souvenir restera gravé dans

nos cœurs.
Monsieur et Madame Emile  Sieber-

Berberat et leurs enfants , à Choinde7 ;
Madame et Monsieu r Georges Klei-

ber-Sieber et leurs enfants, à la Chaux-
de-Fonds ;

Monsieur et Madame Louis Sieber-
Frieden. à la Chaux-de-Fonds ;

Madam e et Monsieur Alphonse Bé-
guin-Sieber. à Montmollim ;

les en fants et petits-enfants,
ainsi que les familles parentes et al-

liées, Bourquin . Jeanrenaud . Zwahlen.
Bassin. Wûtrich, Kappeler. Sieher, fout
part du décès, après quelques jour s de
maladie, de

Madame

veuve Rose-Esther SIEBER
née BOURQUIN

leur chère maman, belle-maman, grand-
maman, sœur, belle-sœur, tante, cousi-
ne et parente, que Dieu a reprise à
Lui dans sa 65me année, le 14 avril
1950, à 15 h. 15.

Montmollin . le 14 avril 1950.
L'ensevelissement, avec suite, aura

lieu lundi 17 avril, à Coffrane.
Culte pour la famille à 14 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

SI vous m'aimiez , vous vous
réjouiriez de ce que Je vais au
Père. Jean XIV, 28.

Madame Anaïse Wodf-Baud et ses en-
fants : André, Jacqueline, Michel ;

Mademoiselle Marcelle Wol f et son
fiancé, M. Maurice Bourquin ;

Madame et Monsieur Samuel Gertsoh-
Wolf ;.

Madame et Monsieur Marc Di Centa-
Wolf , aux Geneveys-sur-Ooffrane ;

Madame et Monsieur Emile Schindler-
Wol f , leurs enfants et petits-enfants,
à Sonvilier et à Bienne ;

Monsieur et Mad ame Francis Wolf-
Burri , leurs enfants et petits-enfants,
à Berne, à Zollikofen et à Genève;

Monsieur et Madame Joseph Wolf-
, Châtelain et leur fils, à Bienne ;

Monsieur William Baud, ses enfants
et petits -enfants , au Sentier , à Lau-
sanne et à Genève,

ainsi que les famill es parentes et
ailliées,

ont la profonde douleur de faire , part
de la perte cruelle qu 'ils viennent
d'éprouver en la personne de leur très
cher et regretté époux, père , beau-père ,
beau-frère, oncle , parent et. ami.

Monsieur

Jules WOLF-BAUD
que Dieu a repris à Lui vendredi
14 avril , dans sa 52me année , après une
longue et pénibl e maladie , supportée
aveo beaucoup de courage et de foi .

Neuchâtel . 14 avril 1950.
Ta vie fut remplie de travail et

d'épreuves, que ton repos soit
doux comme ton cœur fut bon.

L'ensevelissement aura lieu au cime-
tière de Beauregard . dimanche 16 avril,
à 15 heures.

Culte pour la famille à 14 heures , au
domicile, Valangines 16.

Monsieur Armand Taillesert, à Pe-
seux, et ses enfants ;

Mademoiselle Marie-Louise Taillesert,
au Cerneux-Péquignot ;

Madame et Monsieur Auguste Doley-
res-Taillesert et leur fils, à Avenches ;

Mademoiselle Renée Taillesert, à Pe-
seux ;

Mademoiselle Marthe Delay, à Pe-
seux ;

Monsieur et Madame Fernand Delay
et leur fils , à Genève ;

Monsieur et Madame Gaston Delay, à
Couvet, leurs enfants et petits-enfants ,
à Varsovie et à Genève ;

Madame et Monsieur Jean Maillard
et leur fils , à Neuchâtel ;

Monsieur Albert Taillesert . à Siez, et
ses enfants , à Allamand et à Siez ,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la profonde douleur de faire part
du décès de leur très chère épouse ,
mère , belle-mère, grand-mère , sœur,
belle-sœur , tante , cousine et parente ,

Vu l'abondance des matiè-
res, une partie de notre chro-
nique régionale se trouve en
treizième page.
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